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’PNE DES BARRIERES ENTRE LES 
DEUX RACES DE CE PAYS EST, DIT-IL, 

L’IGNORANCE DE LA LANGUE FRANÇAISE

PRECAUTIONS LES ANGLAIS 
PRISES LORS VONT OCCUPER 

DU MARIAGE CETTE VILLE
Un® double heie de «oidats cat L'artillerie et l'infanterie anglaine

Importante déclaration du Rév. F. Far­
mer, à la convention des Baptistes 

de Peterboro
PROLONGfcMENT DE LA 

LIGNE DU TRAMWAY

formée le lonf du parcoure que 
doivent euivr* la roi Alexandre 
et la Princeaae Marie dont le 
mariaf* lut célébré aujourd'hui 
à Belgrade.

CRISE DE MARIAGES

PASSE D’ARMES 
ENTRE MEIGHEN 

ET LAPOINTE
• 'avancent vers le ville de Belleek 
en Irlande, où règne le guerre 
civile, et les républicains ee 
replient devant elles

PROJET D'UNION

— 1

LA “PENETRATION PACIFIQUE yy

(PresM* ( HnHdif'nnr
Peltrboro, S. — \ l« session d’hier de l’Association des Baptistes de Peter 

jaro, l« révérend K h armer, B. A. d'Ottawa, parlant de la “pénétration pantique' 
'0|a province de Québec, a démontré avei forer preuve* que les protestante desi- 
ent séloijrner de rette province tandis que le* catholiques français désirent s > 

B a aus^i prédit que, d’ici quelques années, toute la province, à l’e\ 
rption de quelques centres, y compris Montréal, sera sous le contrôle absolu de
* race canadienne-fronvaise, et il considère la situation dans le Bas Canada « om 

^ un déli aux Anglo-aaxonH protestants du < anada Notre pavs, dit il. pour
equel nous avons si longtemps combattu

Il a fait enfin cette autre déclaration que “l'une des grandes barrières entre 
rares et un empêchement à la saine et libérale appréciation de |h race français*

♦ aient, du cAté des Anglo canadiens, l’ignorance de la langue française

La Three Rivers Traction 
de cette ville prolongera 
•on réseau à un certain 
endroit de la rue St-Georges 
pour permettre aux tram­
ways de se rendre jusqu'au 
nouveau moulin de la St- 
Lawrence Paper Milia Co.

On ne connaît pas encore 
le trajet que suivra ce 
nouveau réseau parce que 
les travaux ne sont pas 
encore commencés; mais 
on le saura probablement 
demain.

Service de lu Presse t anadienn*
Presse Canadienne | Belfast, Irlande. * — I ne , obmm

Belgrade, H. — On h pris toutes le militaire anglaiwe rompren.int de) art il 
précautions nécessaire* pour protéger i b*rie. de l’infanterie et b* génie s a vanc e 
le roi Alexandre et la princess*- Marie dans le district de Lellerk sur U fmn 
de Roumanie durant les fête» de la j tière de Fermanagh Dom gal. ce matin, 
célébration de leur moriagc. le trajet i nv e< l’intention doccuier I. ville de! 
«lue les futurs époux devaient suivre Belleek ce soir.
du palais royal juaqu’à la * athédraU j On dit que les républii nins re nient 
était bordé d une douliJe haie de sol ] devant les troupe* britannique, 
dat* et de gendarmes, L une des ligne** o-o-o-o
de troupes faisait face en dehors, et t l^ondres. K. Les négo< iations irlan- 
l’autre faisait face en dedans. Ils I daises semblent se poursuivre heureuse 
avaient reçu ordre de tirer immédia i ment et il est probable que demain 
tement si le moindre désordre s« rnani-june conféren* e de tous les v,gnHtaire* 
Testait dans la foule. I/C^ ' itoyens ! du traité aura lieu au retour de I I vd 
dont les résidence* *e trouvaient le long Georges qui vo nt de prendre un v..va*ge 
du parcour*. avaient défense formelle de repos dans le pays de (.ailes 

^ ^ | d’ouvrir leurs fenêtres, à moins qu’ils | Il est entendu que le experts qui

f: If -fie if -It i* .

LA TAXE FONCIERL 
A $115

De notre coi respondent 
>bawinigan Falls, R.- L» 

conseil municipal a adopté, hier 
*oir. b* budget pour l’année 
fiscale 1922-2 » et a fixé |e taux 
«le la taxe foncière à Allô dan ' 
le «100.

Le maire Dufresne a fait 
remarquer au représentant du 

V*uv>d|iste que <♦ taux 
• ta t b* pbi< bas de toutes le 
municipalités de la pro vince de
( tllébec

Le discours de Meighen qua­
lifié de “rancoeur po­

litique ’
L’HON. ÏOLMIE

’ fttlav»,
ï i ti<»n de 

J est la de;
^ prononcé 
\ i position, I honorab!

ne

n'eussent obtenu une penniv<i(,n spéciale i *’♦* « upent de la qnestif>n

UERELLE DE 
FAMILLE QUI 
FINIT EN COUR

u nom de son tils, Eucharist e 
Désaulniers réclame 5100 à titre j 
de dommages-exemplaires de Fhi- j 
lorum Gélinas, pour “moqueries’’ ! 
et 'humiliations’’.—Deux cause*: 
de la paroisse de St-Jean des 
Piles.

UN MYSTERE 
QUI ENTOURE

de in con 
un»* nutr*

ASSERMENTATION 
DES 3 NOUVEAUX

CETTE MORT FONCTIONNAIRES

| tutw»n irlandaise auront 
réunion aujourd’hui.

o-o-o-o
Londres. 8. — Le* ministre* anglai- 

et 1rs délégué* irlandais doivent 
réunir aujourd'hui avant l'assembl-• 
de* signataires du traiVé

Il semble que le* communication 
apportées de Dublin par Arthur Griffith

Jean-Baptista Fortin, tenancier 
d une salle de pool de la rue Ste- 
Catherme. à Montréal, est trouvé 
noyé dans le fleuve

ON IGNORE LA DATE

SCENE DISGRACIE USE”
Bresse Canadienne'

Montréal, H. — Un mystère entoure
---------- (la mort de Jean-Baptiste Fortin, ce

\.è paroisse de St-Jean des Piles a les i tenanoier d une Nalle de pool de la rue 
honneur* de la journée en Cour Supé- Ste-Catherine, dont le corp> a été re 
rieurr Ce matin, s’est plaidée la cause trouvé dan* le fleuve au pied de la rue 
0e Be emarra va BclIeMiaire et alv dont I Baaudry» hi^r ««>ir, et qua l’oii avait 

n trouvera les détails dans une autre j r®vu vivant le dl niffi dernier, 
psgf, et cet après-midi 1 hon. juge Fe coroner MacMabon a ouvert 
VJ plctaif oommaaca l'audition I une enquête aur I * m-.rt <i* Fort» et 
é use cause à peu près du même genre, ‘matin. On a prouvé que tortin possé- 
wuf q’i au lien de coups de poings d I dait une salle de pool au No 1,19 <le la 
• ag presantément de prétendues mo- ruC bte-t/atherine est. Samedi *oir. 
Queries et humiliarions. !• Jé-, il dit à son gérant qu'il s’en allait

Euchariste Dcsaulniers, des Piles, v‘Mlc,; »on frère qui demeure à Québe*
et qu’il ne >erait pas de retour avant

de la police
De nombreux soldats armés furent 

placés sur tous les balcons verandahs, 
ect et le nombre de- siDeftateur* 
qui désiraient y prendre place était 
strictement limité, de façon qu'il pût 
v avoir un espace raisonnable entre 

'chacun des K|H.*ctateurs qui s'y trou­
veraient. Personne n’avait la permis­
sion de portçr avec lui un camera, une' président du Dail, bien que rassurent I 
s«roche ou autre objet portatif sans} membres du cabinet ne règlent pn> 
avoir obtenu une autorisation écrit* J encore entièrement la question d** la 

l/es noce* royales ont provoqué constitution d’un libre état irlandais, 
dans toute la Yougo-Mavie une crise On dit que les Irlandais veulent 
de folie pour le manage: tou* le« jeune* obtenir d'autre* concession* indépen- 

gneault M. Raoul Ducharme et . amants et les jeunes filles de ce pnw dantes du traité e» l’assemblée des 
M. Wellie Poiaaon récemment ^manifestent le déair de •»*» marier au signataire* p<iurrait f*irn n’avoir lieu 
nommé* greffier de la Couronne, j plus tôt, et les pasteur- reçoivent la > que samedi
assistant protonotaire et gou-| visite d’un grand nombre d'entre eux I Un plu* d’harmoniser la muiveile 
verneur de la priaon prêtent > qui leur drmand'nt de fain lev errai) I COlUtituti* n a ^ le U-*-'-- plusieurs 
serment devant le juge MarchiU j gernents pont fi»- >•! très lutrei p tecikl
don. pi • m h mariage Iteotion des intéressés et obligent • des

consultation* ave* les légiste* du gouv rr | 
nement./ Bien toutefois ne M-mble

M. le notaire Charles-Edouard Vi

LEURS BIOGRAPHIES UN MEURiRE A 
FALLI EiRË COMMIS

IL TOMBE ENTRE
LI S PA i TES D’UN 
CHEVAL TROTTEUR

De notre correspondant 
Pointe-du-l^c. s. I n enfant de 

cinq ans h failli êtr** écras«; sou» l**s s;»- 
Itot* d’un cheval trotteur à l’épouvante 
hier soir, vers 7 heure*

M. Maidu Bisson, jeune homme de 
l.j an*, avait attelé le cheval trotteur 
de son père. M Henri Bisson, de !« 
Pointe-du-Uac, pour l’entra ner. I^e 
jeune garçon avait amené «vc» lui s«*p 
petit frère Agé de 5 an* et Lava if pla«V 
à «-es pieds, en avant de lui. sur le "bog­
hei”.

menne■
nouvelle exhibi- 

ran( *i ur *lit ique' Telia 
nption qu'a faite du discours 
ivant-hier par le chef de |'"p- 

hrnest Lap«*inte, 
ministre de la marine et de* pêcherie', 

j lorsqu’il a irpr* le débat sur b» budget, 
hier après-midi, à la * hanibre des c»>m- 
mun* *.

I opposition, dit M Lapoint»’ * op

Ip»'**- au t)U<ig* t iv.n parce qu elle * 
trouve des < ho*e> qu elle n'aime pa'

| mais par-e que b bugdet ne contient 
I aucune cho*e qu elle pourrait n< p,*» 
‘aimer Je n'admet* p«- que l«- n» 
messes formulées j |p parti libéral 

I ont été violée* dan* < •* budget '.
I ne passe d arm*'* »***•/ vive i-ntre 

i M. Lapointe et le tr- ' hon^trabb Nr 
llhur Aleighc ■u se produi*i‘. lorsque M. 

Lap*nnt*‘ déclara que le gouvernement 
Meighen avait prolong* l'existe • «• ou 
parlement et son terme d'oftn*- « la
«•ondition qu’aucune question «le «xïfl
reverse ne serait introduite. et «|u il

, h abvrs profité d» « et te -ituaf <»n pour
i altérer L« fran* lii' «•lectorale • i1 «ii qua-
blfier «l«*a sujet» britHiinupi' •

Al Ateighcn mit al *r> Al ! «pointe
au «féli «le lui citer 1 a prome'se «•n ques-
t u»n et le minist r*‘ «I e la marine r* pondit
<|u‘il n avait pa* le t®ll4 • le pro-
me**» en mains

“J*' n’ai jamai- fait une ti Ik pr«>
inesse, affirma .AT Meigh'’n. et moi»

Le cheval filait a\e< vitesse dans le 
devoir empêcher les négociations et 1rs (rang St-Charles >ur la route qui con-
journaux continuent de conserver une 1 duit A la gare, lorsqu’un chien se .mitA midi, pré. is. le magistrat Mar< hil- 

don a^** rnientait M. le notaire Cha*
F.douard Vigneau, comme greflier de 
la Couronne et de la Paix et Me Raoul
Ducharme. < .R. comme assi*tant proto-: ,a été incapable de remplir se* engav*' — «**su\a d’arrêter la l*êt
notair- || s’en es' fallu da I : » potnr n^nts bi"i et txu'il pourrait tnwn loutee tes foret

«fua uou* avions à relater aujourd’hui 1 dans limapacité d assister a la st ance I que son petit frère efTrayé pleurait 
te qui *e aérait I d aujourd'hui du parlement iriandai

attitude optimiste
On arapporte de Dublin que Michael prit 

(’ollins, qui souffrait d'un gros rhun.

honoraMc ami le sait bien
Je sais, répliqua VL Lanointr. que 

| cette promené a et* fonnulée t n ter- 
' mes evpli- ites à cette Cpoqtn ”.

‘t Tfîmii.'ifit al*>rs ^ »n «l 'cour* Vf.

Le notaire V igneau succède au regretté 
greffier Botsciair

le lundi suivant. Il emporta les re* et
te* de la salle de pool qui «’élevaient j pour la Commission des Liqueurs
entre $30.00 et $35.00. On ne le revit

poursuit au nom de son fils mineur 
Albert. Philoru m Gélinas en réclama- 

jtion de $100 à titre de dommages exem- 
nlaires. Il affirme que son fils est un 
jarçon paisible et jouissant He l’estime quP mai. Il ne parla pas de son
de «es > oncitovens. » voyage «apposé et il paraissait encore

Dans la soirée du 5 février, Albert • en excellente santé.
Dèfaulniers, suivant le deman-l v®* matelot* du S.S. bthcl VVolfe 
de:;r. était à causer tranquillement avec I QU* était ancré devant le quai de la rue 
M Hector Pelletier où il avait été | Beaudry. aperçurent quelques

reoc au regrette Kjj,* tragédie sangfanl
e * U' Ouçbarme j déroulée sur le terrain de l'exposition* Dn dit u»* Mi* haH Collin- .'♦* tourn* 

prend la succession du notaire y igneau. | au courR d'une démonstration que * de plu* en plus du côte d- De V alern 
*Ie. Leopold DesileU, succédé a | frt|>aient le» “cow-boys” au cirque. | On ajoute qu'il pourrait bien aban 

.vl«- Uiicbarme. C.R . comme [ e propriétaire de < ette attraction. ; donner b* traité dont il était l'un de* 
département du revenu ren(lit Hu„

gérant-général du cirque pour lui de 
mander H*' i argent I

Londonderry. 8. — Le gouvernement

tour «
a vocal du

La cérémonie a été des plu* simples et
le

P
seuls, les nouveaux titulaires ave* 
juge en étaient le* témoins.

AI le notaire Vigneau est 
St-Céle*tin, comté de ,\icolet

n*' a 
Il fit

d’une sour* e officieuse

i alvover à 1 entour du cheval ( >lui-ci |.aj»*uiitc declare que b‘budget rsl un 
Pr,|r l* l’fip »" ■ anU I” . nt ibb bud*i 

mors aux dents l;e jeune MaBis.*on | btique traditiorin. il - du parti libéral.
en tirant, de I || «{ --|nre ensuil* *pt I* I rn.i-r~ de 

l’oueitt # sembh*at favoriser Létabli>**-e- 
ment des prix flu bl<- pa? i interrnèvliaira 

Apr»' - une course alb.lée d*» trois quart* d’une comini*«*ion du bi­
de mille I#» cheval alla se jeter dans un I Le projet artu-1 d< former un#
frais*- et la légère voiture de course fut i commission du blé ne veut pa* dira 
renversé* L'enfant tomba tentre l^'que nous v-mlon* rétablissement d*

Vu cours de la conversation, il > eut 
de* mots aigres-doux entre 1 employé’du nord h ordonne le retrait de 1

patte» du *hevnl. mai* le*. *a!»ot* du f 
coursier ne le touchèrent pas. fort heu­
reusement et d ne reçut que de légère* 
égratignure* Quant à Vf aida Bivson 
il s’«mi tira indemne. VI \av ier Rouett- 
qui se trouvait tout près s’empressa d*

interrompit 
fief «les pro- 

rpta « rit*
f'T iers Pt

et le gérant et à un moment donné, le i bargo sur I exportation d»*- comestible* i relever ! enfant, et <n *l* te|* la
tb

xe:!ler avec une vingtaine d'autres 
personne- Dans le but d'“huniiher’’
V bert Désaulniers, le défendeur, qui 
•était rendu, dit le demandeur, cher
Pelle tier avec le dessein prémédité de 1 . , , , . . .
-1*— L Albert Désaulniers'0'1 * UD des frere.s de rortin, qui vit à

plus tard le cadavre de Fortin. Celui-ci 
ne semblait pas avoir été fouillé mnis 
il ne restait pas un seul sou dans ses 
poches.

(tn transporta le corps à la morgue
chercher chicane „ ______ ___________

serait mis a l’interrompre bruvam- Montréal ma»* qui ne lavait pa* vu 
ment devant toute l'a*sistancc. 11 lui I deP,l,s quoique temps. I identifia, 
aurait d.t que son père était un trouble-1 K°P * ,7lfor,*,'‘ Jdu ^ •
fête qui cherchait à conduire et à q.'" • appelle Ferdinand fortin, pour 
embarrasser toute la paroisse, et autres (* assurrr sl crt homm(' H VH,rA °'1 non 
choaes semblables j cette ville n la fin de semaine avant rh

Albert aurait alors protesté poliment > n,orl- , , , .
qu'il n’était pas là pour faire valoir la Le* autorités de la unir du coroner 
tÉpduite de son père et il aurait w' P‘'>v.-nt trouvai où rortin mail 
^ité le défendeur à régler ses comptes « Montréal, mai* de* amis *.<valent 
m ère Euchnritte »ur quoi 9“ " •™t ïne ch?,nb^ *ur !* rue ^

"gras aurait assailli "brutalement ' I fon,a,m‘ , detective- ''"‘enf des 
A bert mt «njwoB* d»n «• ■ ' i • inTt
^ le frapper et causant dan* la réunion I m^renl sl ,0 n,1’>r H\'"' 1 «r^nt en
line s-rnr “disgracieuse" dont Albert 98 poMe»*ion lorsqu on I a vu la de»

‘ nière fois, et à quel jour il ne rentra pa* 
continue Furhariste >!»*** >' Ses parents ne comprennent 

rien à cette affaire, rî avouent que rot 
tin était un homme joyeux et n’avait 
pas H** raison pour se suicider. Se* mou 
vemenLs. du jour où on l’a vu pour b» 
dernière fois À sa *alle de pool et mû il 
trouva la m**rt. seront soigneusement 
suivi* dans un effort pour éclaircir «r 
mv stère.

ses études classiques au séminaire de |4,e.nta ^ en ^raPPPr Bobbin qui 
Nicolet, d'où .1 sortit avec le titre de Put.rx,tfr ,e ronP rt 11 f"f desarme sur 
bachelier es-lettr*8. Il fit ses études: c f,/11!, .
légales à Fl niversité Laval de Montréal : 11, ulo.r* li ”, 9*'n* 9on
et il obtenait là encore b titre d-' bâche- r^'ol'/r P°ur lir" l"T.. N1* HobJ^n- ni«'- 
lier en droit m 1«mu 1 cette fois encore, la balle de v i« d adresse.

Il s’AtHl.lil d’ahord rom..,,- notnir.-! C>sl .al°r* ‘T11* 0 1 c cat h
IA Ste-Tliècl* où il demourn iiiitqiiVn i n0[n d*',1 “*reSB''ur. V"1’ '* f""'’
1 1912 alorv qu’il vint sVtablir ai'tx Trois- , L,','!crant .P^ "2 !ir '1f’la P°ur a'«T,lr 

Hi vière,. I n 191.; il fut nommé nolnirr ila P°'lce 1<’ l,1<f ' »<ll0n. ""»»»• <1 «" 
de la corporation et de lu «ommisMon mandat d arrestadon. se rendit pour

cow-boy sortit un pottrnard de sa poche i F\ ti's mari handise, an cornté Oonecal
L'embargo n’avait duré au'une journée. 
Comme mesure de représailles l'armée

tara:’ c*é x irtirne 
be défendeur’’

Désaulniers, en troublant ainsi la 
franq 1 lite d’Albert Désaulniers et en 
' fo:«ant le point de mire de toutes 

•r,rf**v de moqueries, a agi illégalement 
“ * fV rendu passible de dommages 
?<Rmp!.*,res que je demandeur veut b'^n 
déduire a $100.

"iras réptind par une dénégation 
:*wfi 4 r Sljr t01Jt re qui le concerne

IL COMPARAITRA MORT DE Mme
DEVANT LE MAGISTRAT J^YRAND

scolaire jusqu’en 1917.

A la mort de M. de Lottinville, proto- 
notaire-adjoint. il fut nommé député 
protonotaire de la cour supérieure, 
position qu’il occupa jusqu’au 1er 
juin, alors qu'il fut nommé greffier 
de la Uouronne et de la Paix.

Me Léopold Désilets qui sera asser­
menté comme avocat du revenu est 
le fil* du Dr DésUets de la ville de 
Nicolet. Il fit *es études commerciales 
à l’Académie Commerciale de Nicolet 
et se* études * lassique* au *éniinaire de 
Nicole!. où il obtint le degré de bachelier I 
es-art >

Se* étude* classiques terminées, il fut 
admis à l'étude du droit au moi* de 
juillet 1916. Kn s*-plenil>re.l9l»'. d j 
fut clm-avocat au bureau de ATM 
Tessier. Irahan et Lacoursière aux 
Trois-Ri vière*

I
Après un an d'étude* dmi* ce bureau.) 

il entra à l’universite Laval de Ouébe*

opérer l’arrestation de Bensen. Ue

républicaine irlandaise a défendu d’en 
voyer de* marchandises de Donegal 
au comité de London derry qui se trouv ♦* 
ainsi à manquer des produits de l’agri 
culture Le» républicains menacent 
également de bloquer le commerce 
avec les marchands de Londonderry, 

o-o-o-o
Dublin. S. — A la séance du parlement 

qui s’ouvrira à trois heure* « et apr<‘

dev enue * aime, niai 
tes ensanglanté*-*.

La voiture a étc f »rt end 
( et accident aurait pu « 

séquences beaucoup plu*

qui avait h

tue* au 
• politi-

>ir des c on

dernier fut introuvable et même cette ! midi on tentera de rédiger un projet 
nuit, au départ du convoi spécial qui ! dont le but e-.t <1 unir les deux serti .n 
ramenait toute la troupe à Montréal, I de I armée iriandai**- qui combattent 
Bensen ne reparut pa* J actuellement pour et contre le tr.iit'

Ce fut une alerte que cette scène sur ; anglo-irlandais 
le terrain de l’exposition, car Trois |
Rivière* n'est pas une ville accoutumée 
à ce* sortes de risque*

Disons cependant que le cirque n est 
nullement concern’ dans cette malhen 
reuse affaire et que tout dépendrait de 
la boisson qui a tourné la tête à Bensen 1 
au dire de la poli* e

L’AMALGAME 
AVEC LE G.T.R.

ELECTIONS DU 
CAP FIXEES AO 29

d*- notre correspondant 
t ap de la Madeleine, s. Le greffier 

d** la ville du ( ap de la Madeleine 
émettra des brefs jionr que élection

i que la réduction 
! les <!: ■ 'j- d’entri

L’ARRET DERRIERE
LES TRAMWAYS

(Presse ( anadtenne 
Ottawa. S. |^ chef de I opposé 
n and . h » ap * -midi, à la

h un h e de onmiure* pour qu»* le 
ais >n oi ava t t rdé à a ma gamer le 

ÎGrand-Tr** < avec «•« ch-min de f*»r 
La police est «an plié pour le* auto- nationaux L hon M Meighen ' de 

mobihstes qui tentent de passer un ! mandé de plus *i le gouvernemeni réali 
tramway en arrêt et ce matin, parmi . sai les erle* causées oar un tel retard 
un grand nombre de plainte qui furent I le très h rif-rable premier mim*tr*

rt «nrA, iroi, «n-, .1 .I.VrcH^hRit lr .l^ré'î'0"' ” '< -n. >»l.i d»- rrpomiii .p.« «ouv pr>^n,.-r.> «'»"

Lue ritovenne bien < onnue et esti-

b'fouard (^harette. c*- jeune homme 
•£ni*é de vol de bicyclettes et autre* 
rthjstx, qu fut appréhendé l'autre jour,
P*r le < anitaine Bellemare, à la vibe niée, l'épouse de M Obvier Mayrand 
^ 't)l d un grand nombre de Wcy- Ust morte hier à l’hôpital -aint-Joseph 
rlrite«. a„ séminaire, sur le boulevard. aj,r^9 une longue et cruelle maladie. 
»ur le terrain de l’Kxposition et dans J Flic a succombé a i âge .le b.» an* et...... ........ . ..«position
M d*** Trois-Riv:ères. a «*omparu 
ff devant le recorder la>rd qui

* condamné à *ubir son prrH'ès de- 
^nt b- magistrat Marrhtldon 

Fn attendant son pnH-è . il e été 
renvoyé en prison.

I n y a rien de plus curieux que de 
toutes Ips personnes qui so ren-

flent
^'trs Vxé* ânes donj ........ '-''•i 'la déplorent la --

n'*P^ntion. n’est pas au tnili*-u de ce 1rs ; bçu demain matin 
^,JI °n* déjà été retrouvées par la police.

ü mois et depuis plus de trente ans 
habitait Trois-Riviere*. Kn outre de 
son mari, elle laisse pour pleurer sa 
mort un fils, M. Albert Doucet, et deux 
filles Madame Joseph Rochefort de 
cette ville et Madame Al!*ert ( orbeil, 
de Montréal Lui survivent au*M qua­
tre scrurs. Mesdames Joseph Ma^sé. 
J. O. Rraumicr, Edmond Doucet et 
Léon Fovell. Le* funérailles auront

l’égli!

VOTE SUR LA MOTION
Preaa# ( anadienne

Il semble bien que l'o 
ur la motion prm*

Ott
^drs b vo,.na. , , ur la motion pnnci-

u budget Les progressiste* et 
r0nr‘ '«’eur* vont * alliet mais I on 
*arH,r F0’1 ,,n#' majorité»if $ a u

Philippe et le* membre* du Ticr*-Ordrr 
auquel la défunte appartenait as«i*- 
teront en corps

Le» familles Ma fand et Doue* > ont 
les sympathies de tous dans ce malheur 
qui les frapp»'

IfOndres. V Le 29 mai dernier d v 
avait en Grande-Rrelagne I Gl fidri 
* hômeurs. * esf I» premtér** lois 
depuis un an «pie le nombre de- 'ans 
travail est inférieur au million et demi 
Il ' axai» plus de 2.000,009 de chômeurs 
le 1er juin de I année 1921.

lu encié en l«Ai 
I II fut a<lmi* à la pratique du droit 
| nu mois de juillet 1920. Il pratiqua 
(comme avocat d’abord au Ministère 
; *!e la \oirie en qualité d’olli* ier en 

l/>i, pin* au mois de novembre 1920, 
il entra en société avec MM Tessier, 
Lacoursière et Désilet*.

Vu mois de juin 1922. il a ouvert 
à son compte son bureau au N«» 49 
nie Alexandre.

Au mois de mar* 1922. il fut nommé 
avocat de la Commission du Havre 
de Trois-Ri vière*.

M. le magistrat Marchildon après 
avoir fuit prêter serment a pré*enté 
ses félicitation* aux nouveaux titulaires
et nous v joignons b'* nôtre*

LA REINE D ESPAGNE
PASSE A PARIS

Paris, S. La reine Victoria d’L* 
pagne, ses d**uv filles et lent suite sont 
arrivées de Londres hier soir. Le parti 
roval a été reçu à la gare par les repré 
sentants du président Vlillerand. du 
premier ministre Poincaré et des am
fia«*ndes espagnole et britannique

Ules **n* été a* compagfiérs »fe ( niai 
par l'ambassadeur espagnol La reine 
et sas filles vont rester à Paris jusqu'à

forte* amende* aux automoh I stes en . eu plusieurs questions important 
défaut, figurait le nom d’un citoyen de j considérer depui* I ouverture de la 
vha winigan.

\ ladi vnstock. S On croit que huit 
marins du * anonnb-r américain "Nou­
velle-Orléans se sont noyés « u cours 
d’une ex» ursion près de Amurdav 
Sibérie. On ne le* a pa* vu* depuis 
dimanche.

OOOOGGOG
O
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ELLE ACHETE LE 
TERRAIN

l.e secrétaire «b- la t ham 
br® de Corn me ri »• M. G cor 
ge» Allen nous informe que le* 
pourparlers pour bure venir ici 
la "( anndien < fil ( o. Ltd” ont 
été très fructueux et que la 
compagnie a d* ja a* heté son 
terrain, qui sera *ur l enipla* e 
ment appartenant à M. J. t 
Malone, rue Notre-Dame

La rompagnne v installera, 
à I entrée ouest de la > ille. un 
grand déjvôt d'huile. d«» pétro 
le et de gafobn'* afin d approvi 
sionner ses * lient ■. de t» \ illr ci 
du di«tri* »

session et que celle mentionnée pur le 
chef de l’opnosition recevrait . atten­
tion du gouvernement "Je pense que 
ce retard ajouta le premier ministre 
ne déterminera en fin de compte au­
cune partie".

"A » lus de retard, plus d avantage* 
peut-être'* commenta M Meighen.

NOCES D'OR DE LA
SOEUR DE MGR

>a tirandeur Mgr Gloutier est allé® | 
a Montréal dimanche dernier, assister ! 
aux noce* d'or de *a s mur, la révé­
rende Smur du "m ré-t eur. qui eurent 
lieu à la maison mère des Darne* de la 
t ongregatfim de Notre- D®me

LA TRAVERSEE DE L’OCEAN

fxmadjmU »#Ua. Ü G O G © G G GGG GG

Presse t ana«fienn«’
Pernambucn, Br«**il. M. l-e* rapi j 

laine* ('nutinfio et Sa. adura deux I 
a v ialeurs p»*rt ugai* «|iri a v aH*nt ent repris 
d»' traverser l'Atlantique **r» hydravion] 
rntre li«l*»*nr>e et Rio-J aneir*». son»! 
repartis d'iri r»- niatin en r»*«*»r p*>*ii j 
Bio Janeiro II* feront probtblemeat rhee »e®ft »wv v§fg fa 
i#tu arrêt • irai ^ j Pn Fu pour

prix fixes pour le blé" 
j l’honorable F N f rerar.
| greasistes. M l.a(**»int»'
! d»Vlarfltion du lead* r *ie 
! d poursuivif.
| "T»»us les < hangemer.
! tarif Font elé n la f»Hi**»’. I 
î que du parti libéral ri’est pa* une po­
litique libre-échaiigistr, mais elle tend 

à élargir le» * adres du commerce en n# 
cherchant qu’un tarif pour le revenu ”, 

L'honorable Dr S. T. Tolmie, député 
j conser valeur d \ i ton * et ancien 
j ministr*- d** l’Agriculture, prit ensuit# 
lia par**!* I • - I Tiiiipr*. dit-il qui 
j«»nt parlé du tarif, doivent prendre note 

Muet ion de 21 j pour-cent sur 
des instruments ara- 

J toir**-» représente environ $150.000,
- alors que la taxe *ur les ventes va sjou- 

»<r un nouveau fardeau d’à peu près 
• trenf*- million* de dollar*".

' Il est regr»'tfabb- b* gouverne-
I ment i*it aboli le* règlement* contra 
fl** "dumping règlements qui ont per­

mis .* Ii Hkanugan T mit Gr»»wcrs \s- 
i de trois é* liev ins qui remplaceront lev I ' i;tti'>u d faire concurrente la 
i •*ehe\ in* tféinissionnMir*** ait li*-u le 29, jualile infi ricure de* fruits améric®ins. 
i Him prochain G \N Stewart, progressiste d#

La nomina on se fera le 17 I Humb«»|i <f«t à son tour “Je regretta
o-o-o-o que l'amendement d*- l'honorable T \.

Tous regretteront le dépari de cette 1 r**rar n ait pa* été mis devant la chnm-
\ die de la famille de M Horace br. < w d cvp*»sait san-. ambiguité
Rrous.*eaii qui résidait ru»- Notre-Dame I «ttiliid»* «le* progressiste-

M Rou *eHn \i**nl «I .icheler une H «b‘« lara »fe plus qu il aurait mieux 
terr* .« Ste-Genevièv*• ife Ratisran pabi nnp"«er une t -xe <i*> 21 ^ «ent»

Il « «us*! vendu s,* rnaison •* M Raoul l, ,r dix «follars sur l « valeur «les terres
Prévost qui vient demeurer au milieu non colonisée*, ce qui aurait rapporté

I de nou* ^ ~ .......“

M et Mme N**el RourasMi **t leurs 
c nq enfant.*, ont quitté le t np. hier 
pour aile» demeurer à Woonsocket. R I 

M Liigène Boiirasxu. *»>ntre ma tre 
à la St-Maurice Paper, accompagnera 
son père aux Ltats-l ni* avec Al 
Kdouard I oranger

FUNERAILLES DE
M. ROBITAILLE

Le* funérailles de M. f». S. K. Robi- 
tadle, ex-gérant de la Banque Royale 
de relie ville, auront lieu cet aprè*-midi 
à 4.00 heures (heure avanere en l’église 
anglicane de cette ville.

Le corps du regretté défunt est 
exposé «Uns l« chapelle de l'église 
anglicane.

LA GUERRE EN CHINE
lamdres s Les troupe* du gou 

vernement du sud de la t hin*» sont en 
trées «Lins la jirovince de Kiangsr et 
par suit# I# gouverneur miiitnire de 
< et t région a dù s’enfuir; tel est ce 
fjii'annom # une dénê< lie de l'agence 
Reuter venant de Pékin

t est la se» onde fois depuis peu. qu»' 
la province de Riangsi est envahie par 
le* troupe* »lu sud «mi de < anton. De* 
d* p« » h* « de Hong R»>ng ;• nnrmçaim» 
ver* l« fin de mai •m*' les troupes du 
gmiverneur militaire ( lien Ruang 
A ua» r®tiA>üxi«At en désordre, et mr 

t ftppt1 «u g^né

in<juante pour « »'nt «Je plus «j ie Faug- 
uientati«»n «fe la taxe il»** \entes.

L honorable D D Ma« RenKie. »«*|. 
Iwiteur général «lit ensuite qu il *erai» 
l*«»ri «I infiltrer »lan* I esprit du jveupl* 
une nouvel!»* conception «le* homme* 
fiublics et «1»*^ serx ires qu iU rendent 
au pays II n’est i»as juste, dit-il, 
«le considérer le* hommes pu * rom- 
me de |» r-onnes qu'il au» *urveillert 
attentivement a tout instar!

L « haiul>re fut *|ourn«>e.

LE RECEVEUR 
BAILEY A ETE 

CONUAMNE Cl MIDI
Preaa® Canadienne 

Trois-Rivièrea, 8. Le rece­
veur Railey. du Troi«-Rivièrea# 
de l’Eastern Canada Baaeball 
League, qui a commencé la 
mêlée d’hier aux Troia-Rivière», 
à la auite de laquelle l'arbitra 
Mahoney a été maltraité par 
la foule, a été nuspendu indé­
finiment et condamné è une 
amende de $200 00 par le pré­
sident Page.

On dit que Mahone sera 
capable d’arbitrer cet aprè«- 
m«di à Valle vfield

Bullrttn météorologique

Averse* ou ''ragea re ««ir ou d*» 
main Plus frai* ven»ieadi.
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Les enfants pleurent pour le«SM
de Fletcher

i^eCastoria de Fletiher est un remede uniquement préparé pour les 
bébés et les enfant!.. I ne nourriture spéciale est donnée*aui enfants. 
Il importe davantage de leur donner des remedes préparés spécia- 
lemeni pour eux. Les remèdes pour adultes ne < on viennent pas aux 
enfants. C'est précisément le besoin d'un remcde pour les maladies 
ordinaires des enfants et des bébés qui fut cause de la découverte du 
Castoria, après d« nombreuses années de recherches, et aucune des 
propriétés qui lui sont attribuées n'a pas été prouvée réelle au cours 
des 30 annéea que ce remède est en vente.

Ce qu’est le CASTORIA
Le Castoria est une substitution sans danger pour l'huile de ricin, le 
parégorique, lea “gouttes'' et les sirops calmants. Il ne contient 
pi opium, ni morphine, ni aucun autre narcotique. Depuis plus de 
B<) ans, cette préparation est en usage pour le traitement de la consti­
pation. la flatuosité, la colique et la diarrhée. Il soulage la ficvre 
qui résulte de* troubles de l'estomac parce qu'il régularise les 
/onctions de cet organe, assurant ainsi un sommeil sain et naturel. 
C’est le remède par excellence des enfants—l’ami des meres.

Veritable CASTORIA toujours
la Signature de

jaiatufe. L ouvrier expert se transporta 
•ir nouveau sur les lieux et de nouvesu 
dégagea le* clefs, sans pouvoir décou­
vrir rien qui parût anormal. Cet état 
de choses continua pour deux ans et la 
cause de < et empAtement du clavier 
semblait impossible à retracer < e 
piano h•! < la\ier /‘collant ' était devenu 
un m> stère. Il y a quelques jours le 
proprietaire é< hantcea son récalcitrant^ 
piano pour un nouvel instrument. Dès 4 
>..»n arrivée aux ateliers de musique 1»* ' 
malencontreux instrument fut démonté | 
atin de procéder à le remettre à neuf.
Le niv stère fut éclairci lorsque l’on 
découvrit que le fond de la boite du 
«lavier était couvert de graine de mil 
<j oiseau.

Il semble que le propriétaire de ce 
pi.oi i j»o«h« dait un oiseau dont la cage qui nous est oilerte l. oiip 
« tait placée juste audessus du piano et ,l*' r,OUs #‘*t jamais offerte de faire valoir 
qw«- I* « grains de mil que l’oiseau, dan* notre goût personnel. Mai* avec le 
s». ébats, faisaient tomber, se logeaient phonographe nous ne sommes jamais 
«Titre les touches et en paralysaient jdécouler des morceaux sans 
I h Mon. Lorsque l’accordeur dégageait < mérité. De fait toute musique qui n é- 
|« touches, «ch graines tombaient au ! v,‘db* pas des sentiments élevés, où 
fond de la boite et ne laissait aucune ' des émotions profondes devrait soi. 
marque apparente de la cause de 
l’empâtement.

L’on a avisé le propriétaire du 
nouveau piano de changer son oiseau 
de place.

pa vs.
Les membre* de la Société portant 

le* «ostuniot historiques de l'cpoqu» 
1A30 IHtvO — y . hantèrent «les mélo 
die» à la mode du temps d'Xbraham 
Lincoln, et qui ont faites les délite» 
des ancêtres du peuple américain.

SUPERIORITE DES 
REPRODUCTIONS 

PHONOGRAPHIQUES
Lorsque nou* allons su théâtre, aux 

concerts, ou même à l église, il nous 
faut nécessairement h< cepter la musique 
qui nous est offerte L'opportunité

PRODUITS

VICTORIA
Depuis quarante ans* la qua* 
lité des Tomates “VICTORIA1* 
a été maintenue au niveau le 
plus élevé; elles ont conquis le 
marché. Demandez à votre 
épicier les produits “Victoria.M

En Usage Depuis plus de 30 Ans.
THS CSWTAUW COMPANY. NS* YORK CITY

’ gneusement être éliminée de notre ré­
pertoire.

Il existe un vaste « hoix, même parmi 
I la musique et danse ou celle dite 
"populaire,”’ quehjues unes de ces 
compositions sont remplies de vie et 
d'entrain, d'autre* s- nt bâties sur un 
rhythme parfait. Le phonographe nous 

! évite maints des désagréments que nous 
sommes forcés de supporter en assis­
tant aux concerts.

Pour des raison* probantes l'artiste 
se voit forcé de natufair** les différents 
goût' de l’auditoire d’un concert. 

\ quelle -ige dev«>ns-nou9 commencer 1 Combien souvent les premiers morceaux 
inculquer la goût de la bonne musique I d’un programme nous rendent enthou­

siastes et nous charment absolument, 
alors que les morceaux subséquents nous 
irritent et nous enervent. L’ardeur 
avec laquelle les applaudissements aug­
mentent est un indice de cette excita­
tion nerveuse, qu’elle ne tend nulle­
ment, d’ailleurs, à diminuer.

LA MUSIQUE EXERCE 
UNE INFLUENCE SUR 

LES JEUNES BEBES

J hé (^Cue ôji/ul

FRUITS 
LEGUMES 
POISSONS 
ESSENCES 
EPICES 
THES 
CAFES 
RIZ
KETCHUP 

^ VINAIGRE 
\ ARROWROOT

Coûte la Crème à la eu
REGAL

C'sst la meilleur*
35, Champflour Tsl. 47|

C est réellement un thé de qualité supérieure. Unasaai vous convaincra 

Distrlbutaues: LAPORTE, MARTIN, Limitée.
S»4. RUE SAINT-PAUL OUEST,................................................... MONTREAL.

auv jeune* enfants ‘ Nous n hésitons 
pas à répoudr*1 Dès les jours de sa 
plus tendre enfance. 1 n tout jeune 
enfant n«* semble apparemment pas 
réaliser de* effets d narmomc ou de 
rhytme, mais combien vite l’on remar­
quera qu’il lame des cris convulsifs 
lorsque se produisent de* bruits discor­
dants. alor* qu ils sourient aux doux 
accords d une t hanson.

Vous constaterez que aux accords 
d’un lain morceau de musique joué sur 
le phonographe les cris d'un enfant 
referont, alors que tous les dodo- t La lecture d lia vie des musiciens 
dodiche ’ imaginables n’ont pu réussir n est pas aussi aride qu on le croit ' 
à ce faire. j d’habitude. L’on pense généralement i

de Bach, Handel, Brahnm. Mozart,
Beethoven et autres compositieurs cé-1 
lèbres, étaient de vieux grincheux. I

de jeunes gens de nos jours.
Voici deux exemples de ces absen­

ces de mémoire qui frisent la ridicule. 
L’on ne devrait pas rire de «es choses 
peut-être, mais il est difficile de s’en 
empêcher.

1 n jour Beethoven entra da* une 
restaurant et prit place à une table où 
il attendit plus d’une heure san« être 
servi. Il se leva alors et demanda sa 
note, bien qu’il n’eût rien mangé.

t ne autre fois il oublia de se raser, 
après s’être, pourtant dûment savonné 
la figure. Lon peut s’imaginer l’ef­
fet produit sur ses concitoyens lorsqu’il 
s'aventura dans la rue de sa ville natale 
en Allemagne, avec, sur les joues, une 
luisante et sèche couche de sav«>nnage

Ces faits ne montre-t-ils pas que ces 
grands artistes ont été comme n’importe 

, qui, sujets aux imperfections humaines.

Dr EDMOND BUISSON
dentiste

20, rue Des Forges. T«|. 5€S 

Spécialité: Ouvrage «n Or.

BEETHOVEN DISTRAIT

CHRONIQUE MUSICALE

LES PHONOGRAPHE DEVE­
LOPPE LE SENS DU RYTHME

\u Conservatoire de Musique de 
Toronto, dernièrement. In Dr Vogt, le 
Dr Hughe* et M. Du n cam .Mh kenzie 
iluent d'intéressantes choses, à la mita 
d’une démonstration du pouvoir édu- 
catlonel dee reproductions phonogra- 
phiques.

C’était la première d'une série de 
tous séances et la salle eHait remplie. 
I. auditoire fit preuve d’un intense 
intérêt et parut tout subjugué, lorsque 
t <>n fit voir ««miment le* enfant* dès 
un Age tendre, pouvaient apprendre à

IA FAMILLE DES PUNAISES 
EST ANEANTIE.

flWflO!I -te
|*.inA<M*v »rrnm>*. Ummi 
)n<wte* ««««éann* »l 
l*'ir» <*«if* détruite.
1*1 Ml ll>I **f I* plu*
«llx <rn 'ie*trucl*«ir il*

ru m «««*%* il «ature U 
ai*, «•«•tivr» ««mis I** 
•ndmite mf**té* et ef. 

fito* «otite Irar* de vei- 
mine
feat *umu un désin­
fectent.
pfmuiniier^n une bo«i. 
1*ille S votre plurnui- 
cien—2S sou*.

Universal Drug Co.
2.1, ru* Bteury 

M ont réel.

connaître le» grands maîtres « u musique, 
au nioveu «je reproductions ohnmigia- 
phiques. Le probsscur Mackenzie, 
directeur des études musicales dans les 
éc«»les de Toronto, pria les personnes 
présente* «le répéter i leur* amis ce qui 
venait d’être dit. Il «lit «ombien cette 
séance avait été pour lui-même, tout 
une révélation comme elle Lavait, nul 
doute, été pour tous le* professeurs 
présent».

M. Hughes, ev insjiecteur «le* écoles 
de Toronto parla «le la né« essité «le 
spiritualiser le corps en unissant les 
exercices physiques aux exemees men­
tal», développant, chez IVnfant, la 
beauté de l’intelligence aussi bien que 
la força du corps II pose la (|u*stion. 
La bonne musique n est-elle point, la 
voie voulue pour atteindre « e résultat P 
Le Dr Vogt. principal «lu Conserva­
toire de Musique «!♦• Toronto, «fit 
combien il appréciait a valeur «Jes 
efforts faits pour développer l«* sens du 
rhytme chez les j«*uncs enfants, au moyen 
du phonograph**. Il ajoute «jue du 
moment que l’on donnera aux enfants 
du Canada l’occasion «l’entendre et 
d’apprécier l«‘s oeuvres «les grands 
maitres, il* mon!renmt d’aussi grandes 
aptitude» musicales que les enfants «le 
n importe quel autre pays du momie.

PIANO RECALCITRANT
Le fait curieux d’un piano qui. dfpui* 

deux an*, refusait mystérieusement de 
foncti<mner, vient. <1 être éclairci. Il y 
a <l«*ux «ns une maison en musique 
vendit un piano «1*‘ seconde main qui j 
avait été mis à neuf et «pu était en 
parfait ordre à sa sortie du magasin.

Deux mois plus tard l’acheteur se 
plaignit que !«•* touch«*> refusaient «le 
fonctionner. I n employé de la maixm

M parait évident que le goût 
musique ♦**( inné chez tout enfant, et 
«pie «lan* certains ras c’est trè* à Ismue 
heur«* qu»* ce goût devient apparent.

LE PIANO DE
ABRAHAM LINCOLN

Le "Chapitre” hafkafkia des Filles 
d l« République. (D.A.R.), donnait 
dernièrement dans le* salles de l’Ins­
titut Historique de Chi< ago, une audi­
tion musicale au c«>urs de la«pielie l’on 
se servit «Lun piano Schumacher dont 
M a«iame Lincoln fit l'acquisition lors- 
qu’elle devint la "première dame du

vivant dans une sphère toute différente | 
de celle du commun de* mortels, ne se ! 
conduisant pas comme la plupart du! 
monde et. en un nmt, d«>nt la vie n’of­
fre rien d’intéressant. C’est là une idée j 
absolument fauss<-. Noyons plutôt. | 
Beethovan. par exemple, compositeur j 
de la célèbre Ballade à la lain** et de. 
maintes autres ««impositions qui firent i 
le* déiû es de millions «le mortels. Bee-1 
thoven affirme-t-on. se montant la! 
tête tout comme réimporte lequel del 
mm «ontemporains et «le plus il «Jevint 
fort distrait sur s* * dernières années, i 
comme le font un grand nombre de j 
vieillards, rt de fait un grand nombre i

m
il

fut envoyé sur le» 1lieux et «iécouvrit
un « ertain nombre «le toucfie» qui
coll aient ensemble et le* ii« gag(*a.
1 n mois ou «Jeux plus tard, même
planute L«»* touche-i étaieut pires que

Ne se Rouillent pas
Ls nouveau balainaga noir "Durabone" est employé exclusive- 
ment dans le modèle D & A 231. c’est une raison de plus pour 
l'acheter.
Le “Durabone” conserve s«»n élasticité presqu'in fini ment et il a-^urp une 
plus longue durée au corset. Far la suppression des faux plis et la 
conservation de sa forme, ce corset donne plus de confort et «le style à 
« elle qui le porte.
Le modèle 231 est dessiné p«»ur les tailles svelto • t moyennes.

Demandez-le à votre corseté rc
< on fee lion né par la plu» grande fabrique de « orsets du Canada. 

DOMINION CORSET COMPANY 
Montréal QUEBEC Toronto

Fabricants des «'orsets ‘‘La Diva e» ' Iioddeas”
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j « endues partout au prix de -5 et», 
la boite

| Fout ma chand do gros peut rempk 
mmédiatemeut ta commande de volt 

j tournisscur. Ou bien, écrivez direct» 
ment à la Cie J.-L. Mathieu. Sber- 

1 brooke, P.Q., qui vous eu enverra frice 
: de port une boite sur réception de .’5c.

NOS BOULANGERS
sont depuis longtemps passés 
maître dans l’art de faire un 
pain déliciaux.
Avez-vous goûté notre pain 
dernièremant ?
II eat si léger, si blanc, si pur 
• t si bon qu’en en mangeant 
on croirait manger du gâteau 
plutôt que du pain ordinaire.

PAIN DE QUALITE
LABOUMNCHHMM
17 VOLONTAIRE
PHONE3?|.TPO)S»filWEBiS

I.I ILLI TON «lu " Nouvelliste ”. U2)
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n m
par Louis d \r\en-

Ht® ïïi m srsïtosïnu ûlüim isairaraiiiBsgiffi .v* s* avasB

ne sms rien pour vous et. .
-Pardon Vous êtes la fille de Al:;ic 

B-illantrec, et, par surcroît, un petit 
oiseau tombé du nid et qui—si j'en 
crois ses confidences—n’a pas du tout 
envie d'y retourner ?...

Il rit, mais Barrie ne se laisse pas pour 
si peu distraire de son remords

—J'aimerais encore mieux retourner 
chez grand'mère . . ou plutôt que vous 

j me rameniez où vous m'avez prise . .à 
la gare de Carlisle. . .

Ne «lites pas d'enfantillage

Somcrled a parlé d’un ton net et 
tranchant que Barrie n'aime (vas. Il a 
vraisemblablement accoutume de faire 

j toujours sa volonté, surtout avec les 
! femmes, |vense-t-elle en soutenant bra- 

vement son regard.
Je fais t*vu»«)ur* ce que j’ai résolu d» 

! faire, miss Mac Donald, ajoute-t-il.

t es premiere- minutes *«vnt exquise.* 
Barrie «XMUinuc de vivre un beau conte 
rie fees. I .into reste le char em mté. 
Somerled reste, par excellence, le twr 
chevalier de» légende», celui qui trior,

Jvhe des flammes, «les gnomes ou «le* 
utm» et qui asservit, d'un regard, le* 

farouche» dragons gardien» «les prin­
cesses captive*. L'.nito grise est. t> 
r iturellement. un de ce* dragon* à 
jamais dompté, et le chauffeur solennel 
« muet <ievient le Ron Génie, astucieux 
e bicnfa.hant, qni déjoue les ru*es «ies 
L r» méchantes

\\.«nt jin*i arrange les j ho*e*, Barrie
•

•- les coussins. Après quoi, elle »r 
t ne vers *on chevalier

I e mutisme du Bon Génie semble 
» agi sur lui par contagion. Il est 
r ait et redresse in« essamment d’un 
g« -rt nerveux sa mousta« he fine et 
so>« i»« Elle est jolie «ette moustache 

Barrie ne comprend pas qu i! la 
t rture ain»i. Elle ne comprend pa* 
davantage son air préo«<upc II a 
lait d'un ('hrvaliei de la triste fig'ire 
a* h* qu’il r -t en r« a !.t « un (hexa'irr

| triomphant. Elle se «leniande qu elles 
! pensées peuvent l’assombrir ainsi ?. ,. 
Est-ce que ?. ..

i I h' mon Dieu, oui* ('omment n’y 
a-t-elle pa* pensé plus tôt ? Aline,

! même de l«>in, garde la pensée du 
I 'ompagnon «le Barrie. Il rrgrefte le 

v•>>aprojeté avec elle, et pour elle!
1 Barrie se reproche amèrement de 
In-ivoir pas su voir et comprendre ««* 
I matin (. est seulement par loyauté 
; chevaleresque, parce qu'd «ornait sa 
, mère, et parce qu elle, Barrie, s’est 
i confier à lui, qu’il n’a pas voulu l'aban­
donner . . Il a sacrifié son plaisir à ce 

Iqu’d,» gé être un devoir' Et rest 
j seulement p*r dévouement. . .

Mais > a* U-* .hoses changent d’as- 
,j^ect: Barrie fait un bond sur les
rottssms «*t met *a t>etitr main su’ le 
bras «lu Chevalier-Victime. 

j - -Je ne veux pa* que vous renom if* 
j à vos amis pour moi, dit-elle, spontané­
ment hénuque

Encore un p«-n distrait. ^>merled la 
regarde sans « ompremlre

Mr. m « ‘ • k , . . '
| - \ ** am * N-a man. Ap«c* ioul, it

Beaute satisfaite
L’emploi de 1a Crème Orientale 
de Gouraud vous donnera 
toujours cette assurance que 
votre beauté a été 

rtee à son plus 
aut point de per­

fection.
£ ktntiHo* *•••<«

«.’*«'« 1) *4*il

Fsrd T. Wopkm» a Sm 
N.w York

K

Creme Orientale
* . d o G évclV i» %jd

«•ojmme jvour confirmer «e diagnostic. 
Je von* ai dit que je vous m<m1 rerais 
l'Ecosse, et j»* vous montrerai l’Ecosse. 
Au surplus, j*’ ne reprends jamais ma 
parole

Je le *ais bien, mai» je veux vous 
la rendre, comme -Mme Went < «* matin 

—Ah! Non!... Non' . Pa* deux 
refus en un seul jour! (le serait trop 
humiliant !

Il a retrouvé suintement « e rire jeune 
«*t gai que Barrie « remanpié la veille, à 
U gare, et i! n'y a plus trai e de tnaus- 
saderie sur son visag*'

Vos fée* auraient dû vous appren- 
dfe qu»* b s jeunes prin« es*es errantes, 
qui «*nt l’imprudence «le remettre leur 
sort rntr*' !*•> mains d’un simple mortel, 
abdiquent «lu coup leur indépendance. 
Fn con*équenee. dès que j’aurai décou­
vert un «-naperon convenable, non*

I n < haperon ? Pourquoi faire, 
grands dieux N'êtes-voua pa* assez 
chaperon vous-même i*

L’i«fc«‘ qu'un tel gardien puisse avoir 
he*1 in «l> rer.fort lui parait bouffonne 
et **II<* « en amuse franchement.

Soinerled ne s’asam ic pas à sa gaieté 
Vf»* trouve*-vou* tellement vieux? 

deman«le-t-il

Et. < miiii < elle le regarde un peu 
interdite d ajoute très vite

Je suis vieux, en effet, «-oniparati- 
vement â vous, mais j«* ne suis pa» 
encore, ne vou* en déplaise, à l’Ace où 
un homme peut jouer le* chaperons 
auprès <!«»* jeunes fille*

Je ne croyais pas vous fâcher Je 
vou* demande pardon Mors, il faut 
être trè* vieux }

Viivantc-quinze nn*’ 
v»n air fuit.-iix a fondu « onime neige 

au s«vleil. il a t>ris le parti «f»' rire
vous «femander quel âge 
\«** ? interroge-t-il, le» yeux 
^i*a»e expressif 
ré|>on«l pas tout «le suite 

I .top* d'examiner aéneu 
sujet, n** voulant pas

‘e* onde fors He fâ* her « et
1 finage.

après quelques minutes de réflexion.
—Et, selon vous, on est très vieux à 

t rente ans ?
—Pas très vieux. Mais je pensais, 

avant «le vous connaître, que fa tren­
tième année marquait la tin de la 
jeunesse, et que, passé «et âge. rien 
«l’intéressant ne pouvait arriver... 
Pourtant, vous me paraissez encore 
jeune.

Merci’ Par malheur, j’ai trente et
un ans! C’est-â-dire que je suis un 
vieux patriarche à qui rien d’intéressant 
ne peut arriver . Vu fait, «’est peut- 
être mieux ainsi, conclut-il plus serieu- 
*em«’nt.

—Oh! non! J’aime tellement mieux 
que vou* «oyez jeune!. . enfin comme 
vou* êtes! «iéclare nettement Barrie.

Elle a l’impression, un peu gênante, 
que *a grand’mère et Jenny trouveraient 
.*a déclaration inconvenante, mais son 
« hevalier en a Pair si « haraié qu’elle ne 
le regrette pa* Peut-être même conti­
nuerait-elle dans cette voie dangereuse 
-i l«* Bon Géni#' \\ vnaud. en la vie 
réelle, n’arrêtait soudain la folle allure

• meilleur médicament qui soit au 
monde pour le» reins.

Pui*-je 
vou» m’< n t r . 
fixés «ur *<vn 

Barrir n*- 
Elle prend U 
*rm*fi» «n.n 
risqir unr •
** aseibte |>rr*

— Au umhcv* u«o«e an* conclut-elle

du Dragon Gris pour se retourner vers 
son maître avec un point d’interroga­
tion dans les yeux II n’a pas reçu 
d’ordres, et, arrivé à un carrefour, ne 
sait plus de quel côté *e diriger.

A vrai dire, Somerled n’a pas l’air de 
le savoir mieux que lui, il se retourne 
vers Barrie, Pair sérieusement embar­
rassé:

—Je ne connais Ame qui vive à Car­
lisle, dit-il, et pourtant il vou» faut un 
chaperon. Ne voyez-vous vraiment 
personne? \otre institutrice?

—Jenny? Elle aimerait mieux mou­
rir deux fois que de risquer de mécon­
tenter grand’mère!

— Diable! .. Mai» il doit bien v avoir 
quelqu’un d’autre.. .cherchez. Votre 
g rand’mère a des amie*.

— Les amies de grand mère* Elles 
«onsidèrent l’auto comme une invention 
diabolique et pensent que les voyages 
ne «ont «iu’une suc«es*ion de pièges 
tendus A fa vertu. Mai* peut-être...

—Peut-être ?
—Mme James C'est une excel­

lente femme qui habite U grande rue 
À Carlisle, et

—Va pour Mine James!
San» plus ample informé, W vnaud 

reçoit au vol nom et adres»*\ Et c’est 
seulement quand le Dragon Gris a repris 
sa vertigineuse allure que Somerled 
s informe si la susdite Mme James est 
parfaitement honorable et si Barrie 
aimera sa société.

— Naturellement oui! Tout le monde 
aime Mme James 11 faut être un 
chevalier de légende* pour l’ignorer 
l>ady Mac Donald elle même lui rend 
justice et l’estime, bien qu’elle ne la 
ron*idère pa* tout à fait comme une 
lady.

- -Qui e *-e'l<‘ ?
—Son » ère était fermier, mai* e’Ia 

é ait ai ohe «i dix-huit an* que le doc­
teur âmes un gr nd *«\,int pourtant. 
Fa épousée par amour

—Tl e*i mort
— Non H n d!«naru
—Voit* voûte» dus qu’il » tb'ndonné 

m femm- ?

—Tout le monde le croit mu s 
James est sûre du contraire h** 
l’attend tous les jour*, à toute allure, i 
t u te minuta Elle n ‘ rit que de ceW* 
atie e. ..

do c peu de temo* qu ^-Il y a 
rti?
—Sept ans.

Bigre!— Et depuis sept ans 
un* belle constance...

Barrie n'aime (ms ce pern ag*

(A Suivre)

Voiü

^BEAUTE DE LA PE»
Voük r» que toute femme 
elle peut «obtenir en faivar*» «4 
r Onguent du Dr Chase i usas» 
onguent fait disparaître le* PJ»**'*** 
bouton» à tète noire et le» terhf» 
leur *«t 11 lut—f U peau soupi». 
xelouteuae Cbsa tou* ks» 
d'F/<lman»on. bate* A Co . Lt<L. ^ 
Erhantiitaa gratuit si vou» 
le nom de ljft '■n a„v,H,p»m

L’Onguent du
Dr. Chase
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UNE DECISION INJUSTE EST CAUSE DE LA DEFAITE HU T.-R.
TRES EXASPEREE, LA 
FOULE POURSUIT ET 

FRAPPE L*ARBITRE
Mahoney ne peut échapper aux coups 
que lui a attirés une mauvaise déci­

sion dans la sixième manche
CHANGEMENTS QUI S’IMPOSENT

LES GENS DU 
SUD VIENDRONT 

AU CONCOURS
De Ste>Ang.!e à Fortierville loua 

aont anjieux de voir la force dea 
concurrenta lora du concoura 
du aac de aable le 1er juillet pro­
chain

ELZFAR RIOUX Y SERA

sac de aable du
du concoura 

Nouvelliste”, ne*

Après les scènes d'hier aoir, le prési­
dent de la Ligue, M. Joseph Page, 
«oirprendra-t-il que le choix de bons 
arbitres soit intimement lié au succès 
d# l entreDrise qu’il dirige ?

Se rendra-t-il compte qu’avec une 
Bomme de $150.00 par mois il peut 
«voir les services d’hommes compé- 
Uit* ' ,Sai§ira-t*d entin ciue les plaintes 
répétées des quatre clubs de la Ligue 
ftairnt fondées lorsqu'ils demandaient 
à tout prix le renvoi de l’arbitre Maho- 
nry qui, depuis le commencement de la 
>,jH»on ne cesse de donner les décisions 
les plus outrageantes }

Ce >ont les questions nue lui posent 
tous les amateurs du baseball, non 
seulement des Trois-Rivières mais des 
n iatre villes du circuit. Si le président 
Pijr veut que PEaatern Canada Rase- 
bill League atteigne son but qu’il 
prenne les moyens de le faire.

l>e «hoix des arbitres est une chose 
délicate. Il ne se fait pas à la légère 
dans les ligues majeures. Il faut que 
\n iftndidats à la position aient toutes 
lei qualités requise**.

Dan<> notre ligue dont la constitution 
est presque identique à celle des ligues 
majeures les nominations devraient se 
faire ave* autant de soin et ne pas être 
laissées mu hasard. Des quatre arbitres 
actuels, un seul. M. Howard. d'Ottawa, 
a satisfait tout le monde 

Que le préaident Page nomme trois 
autres arbitre* <*onjme M. Howard et il 
peut être assuré que la nouvelle orga­
nisation professionnelle canadienne réus­
sira.

Chacun pourra se (aire l’idée qu’il 
voudra de l’attitude de la foule après 
la partie. Nous n’avons pas ici de 
jugement a porter car si l’arbitre eut 
#*té compétent la démonstration d’hier 
soir n’eut certainement pas eu lieu, 
le mal attire le mal. Les citoyens des 
Trois-Rivières ne sont pas des gens qui 
aiment ù donner des coups pour rien. 
Ill savent supporter une défaite comme 
il convient mai* perdre une partie par 
li faute manifeste de «’arbitre en chef 
n’est pas une chose bien agréable. Il 
\ a partout des tempéraments vifs que 
l’injustice choque et soulève, (’.’est ce 
qui s’est produit hier soir aprè la dé«n- 

I don de la sixième manche qui a permis 
au Montréal d’égaler le score et qui a 
démoralisé nos porte-» ouleurs de quel­
que façon surtout apre» l'exclusion du 
receveur Bailey.

Pour ceux qui n’étaient pas à la 
partie voici comment les faits se sont 
passés: Crevier obtient un but sur 
balles et avance sur le sacrifice de 
Duple>sis. Welch vient au bâton et 
frappe un tly dans les mains de. hintbail 
qui retourne la balle au receveur Bailey 
lequel touche à Crevier au moins un 
pied avant qu’il ne touche le but. 
L'arbitre Mahoney rendit un verdict 
de safe”, ce qui exaspéra Bailey qui 
voulait à tout prix frapper l’arbitre. 
Celui-ci expulsa Bailey que ses amis 
essayaient de retenir mais avant de 
partir le reieveur du club local parvint 
à se faire lâcher et frappa Mahoney 
dans le vUage et le projeta par terre. 
Pour cette offense. Mahoney condamna 
Railey a une amende de $50.00 qui fut 
immédiatement couverte par une sous­
cription parmi 1 assistance.

^ partir de ce n ornent I arbitre reçut 
de continuelles menaces de la part de la 
roub Dès la tin de la dixième manche, 
plusieurs tentâmes de spectateurs enva­
hirent le terrain pour tenter de saisir 

JlMahoney qui s’était bâté de monter 
dans une voiture. Il reçut là quelques 
coups. Puis ce fut une cour e échevelée 
'ers !a ville. La voiture était suivie 
r*ar des autos. Plusieurs centaines de 
personne» étaient déjà arrivées à l’Hôtel 
Commercial ouand Mahoney lit son 
apparition, il reçut plusieurs horions 
avflnt d avoir pu parvenir à sa chambre.

V part l’événement que nous venons 
d« rapporter la narti d’hier soir a été 
•xutante au possible les deux clubs 
Prenant l'avantage à tour de rôle.

Miins. le nouveau lanceur du Trois- 
Rbières. h joué une partie très aatia- 
l,v8nto pour un début et laisse croire 

nias ^grandes espérance*. Il a 
nrouv#* qu’il nom ait placer ses balles 

qu il pouvait fram»cr 
Brijnnell. le 1er lanceur du Montréal 

» du •»#» retirer de la boite au milieu de 
* '** manche après que plusieurs points 

surent été comptés sur ses balle**. Il 
uj remplacé par Welch qui fut très 

'olide surtout dans le» moments cri’** 
fTup particulièrement à la neuvième et 
« I» dixième manche alors que Trois- 
«u ières mit trois hommes et deux 
born mes sur le» buts.

I roivRivières faii.it gagner la partie 
dans la neuvième manche alors que le 
•core était de 7 à 7. Underbill frappa 
un* bade de Welch et tout le monde 
Seyait nue ce serait un coup de circuit 
mais la balle manquait de force et elle 

OTm>e dans les mains de Frank Deliale 
T1' dut s'appuyer sur la clôture pour 
1 •ttrapper.

'‘n ne sait pas encore la décision que 
Prendra le président de la ligue au 

du receveur Bailey. Diverses 
fumeurs couraient la rue toutes plus 
011 mnins fondées. On «lisait qu’il 
*'*it « té susjvendu pour huit j«»urs mais 
' Ps‘ i* président qui décidera sur les 
•PRort» quj lui seront faits, 

r» ê°j* ’•«■ndfons n«»s lecteurs au cou­
rant de ce qui arrivera

«. 1ère manche
Montréal.—Carmel, sur les balles. 

rr se sacrifie. Smgher, hit dans la 
m (ne et (arme! ««vmpte. 1*. Debsle 

?*Cr,^e ft J* Del isle meurt aur un 
i*' »? receveur.

"xiiat. 1 hit, 0 tireur. 
f ,rrd*-Kl*lères I nderb.ll, fl d.«ns 

entrt. flattery trappe par la balle

Farrand, hit dans le « entre mais meurt 
en voulant forcer le Je. Riley frappe 
à Crevier <|ui le retire.

0 point. 1 hit, 0 erreur.
lième manche

Montréal.—Lceley, fly dans la droi­
te. Crevier fly à Riley. Duplessis, 
sur les balles. Brummell, meurt sur 
des atrikes.

0 point, 0 hit, 0 erreur.
Troia-Rivières.—Bailey, coup a ter­

re au Je. Bénard frappe au lanceur. 
Kimball, hit dans le centre. Lafontai­
ne. force Kimball au Je 

0 point, I hit, 0 erreur
3ème manche

Montré al.—Carmel, fly dan* la 
gauche. Orr. coup de deux buts dans 
la gauche, bingher 1er but sur erreur 
de Bénard. K. Deliale, s’évente. J. 
Delisle. coup à terre au 1er.

0 point, 1 hit, 1 erreur.
Trois-Rivières.—Akina frappe au 

court-arrêt qui le retire. Underhill, 
sur les balles. Slattery, se sacrifie et 
prend son but. Farrand et Riley, sur 
les balles et Underhill comptent, Bai­
ley frappé par le lanceur et Slattery 
compte Bénard, hit dans le «entre et 
Farrand et Riley comptent. Kimball 
se sacrifie et Bailey compte. Lafon­
taine frappe dans le centre et Bénard 
compte. Akins, meurt sur des strikes. 

6 points, 2 hits, 1 erreur.

4èmc manche
Montréal.—Feelev fou! â Rilew 

Crevier s’évente. Duplessis frappe à 
Underhill qui le retire.

0 point, 0 hit, 0 erreur. 
Trois-Rivières.—Underhill frappe au 

court-arrêt qui le retire. Slattery hit 
dan* l’infield. Farrand frappe dans le 
centre et Slattery se fait retirer au 1er 
sur le retour de la balle.

0 point, 1 Hit, 0 erreur.

ûènie manche
Montréal. — Welch frappe dans les 

mains de Akins qui manque. Carmel, 
hit dans 1«‘ centre. Orr, hit dans le 
centre et Welch compte. Singher se 
sacrifie. I . Delisle, hit dans la gam be 
et Carmel et Orr comptent. L Delisle 
s’évente. Feeley, coup à Underhill. 

3 points, 3 hits, 1 erreur.

Trois-Rivières. -Riley sur les balles. 
Bailey force Riley au Je Bénard au 
bâton et Bailey se fait retirer en vou­
lant voler le 2e. Rénard flv au court- 
arrêt.

0 point, 0 hit, 0 erreur
6ème manche

Montréal.—Crevier sur le» ballev 
Duplessis se sacrifie. Brummell sacri­
fice fly dans la droite et Crevier comp­
te. Carme! «oup a terre au Je.

1 point, 0 hit, 0 erreur. 
Trois-Rivières. Kimball, hit dans

le centre. Lafontaine s'évente. Akins 
frappe dans les mains de Singher qui 
retire Kimball au 1er.

0 point, 1 hit. 0 erreur
7ème manche

Montréal. On frappe à Farrand 
qui ne peut le retirer **n temps Sin­
gher se sacrifie I Fielisl*. hit dans la 
droite. J Delisle. fl\ «lan** Ir droite 
et Orr compte Feelev. fly dan» le 
centre.

1 point. J hits, 0 erreur 
Trola-Rivièrea. -Underhill, frappé

par le lance«ir Slattery, bunt et se 
sacrifie Farrand. coup de deux buts 
dans la droite et Underhill «orapte. 
Bilf> et Morrison s’éventent 

l point. 1 hit. 0 erreur.

Sème manche
Montréal. -Crevier. fly dans la gau­

che. Duplessis, hit dans la droite. 
Weich. fly dans la droite et Duplessis 
se fait retirer au 1er sur retour de la 
balle.

0 point. 1 hit. 0 erreur. 
Troia-Rivière». -Bénard, flv dans 

la droite. Kimball, fly à Singher. 
Lafontaine sur les balle*. \kin«. fly 
dans le centre

0 point. 0 hit. 0 erreur.
9ème manche

Montréal.—Carmel, Hit dans le 
«entre Orr et Singher sa sacrifient. 
F. Delisle. frappe au lanceur qui le
retire.

0 point. 1 hit. 0 erreur 
Troia-Bivièrea.—Underhill. fl> dans 

la gauche Slattrrv. flv au « ourt-ar- 
rêt Farrand et Bilev. hiC Morri­
son. sur les balles Bénard, fl' dans la 
droite

0 point. 2 bits, 0 erreur

lOème manche
Montréal.—J. Delisle. sur les hal­

les Feelev frappe nu lanceur Cre­
vier. fly à Underhill. Duplessis hit 
danaliçdroite et Delisle compte Welch 
tly loin dans le «entre que Slattery at- 
trappe après une longue course

1 point. 1 hit. 0 erreur. 
Troia-Rivièrea. Kimball frappe à

Welch oui le retire. Lafontaine, fly 
au Je X kins fly «lans le centre. Un­
derbill. hit dnns le «entre Crenier. à 
la place de Matterv. fly à Singher 

0 point. 2 hits, Ô erreur.

Montréal. 101 031 100 1—8 10 1
Trois-Riv.. 00$ 000 100 0—7 11 2 

Brummell Welch et Duplessis, \kins 
Bailev et Mormon.

LEWIS ETEND 2
FOIS CADDOCK

f-'ervice de la Presse ( anadienne 
Boston. 8 -‘'Strangler” Lewis, cham­

pion lutteur poids-lourd, a battu Fail 
< addo« k. an< ien champion, ici hier, 
dans deux « hûtrs sur trois lohn 
PfMk. du Nebraaka. a étendu Di* k 
Davbrourt. du leva», dan» la 'uttr 
semi finale, avec tin ciseau de» bfâ«.

( dent aucune minute pour parfaire 1 or- 
I ganiaation du grand festival sportif

POSITION DES CLUBS
L.-Rivière»

■fr Montreal 
# \ «Ile y held . .

Ottawa...........
4|fr

Ifi

cune phénomène de U force. Philippe

17 an», détient Ica records du monde 
entier dan* sa claast, >eront servis à 
souhait, car Fournier a bien de* tours 
de force dans son sa»

Quand on parle du portage des ca­
nots, dans la forêt encore vierge de la 
cognée, à des personnes qui ne connais-du l«*r juillet prochain.

Hier après-midi, ils ont fait une ran- 1 seiu vje de* chantier» ou de» cou-
donne sur lu rive «ud et sont de seen- reurs de» boi», elles aont j.-iutôt scepti- 
dus a Me-Ang«ue, neeancourt, lien- que* sur ce qu'on leur raconte.ques sur ce qu on leur raconte.

Elles pourront constater de visu le 
1er juillet prochain, ce que peuvent 
accomplir nos bons "portageux”.

Le «oupe du “Nouvelliste” qui sera 
donnée au vainqueur du «on. ours du 
sac de sable sera exposée pudiquement.
C’est un bijou d'an

I.iste des entrée»

No 1 —Narcisse Germain. 54 ans. 
de St-Tite de Champlain. Le second 
arrivé dans le concours du sac de sel 
de “La Presse”).

No 2.—Lorenzo D rand, 30 ans, 
160 Ibs, de Batiscan.

No 3.—Emile Trudel, 39 ans, des 
Trois-Rivières.

No 4—Léo Desforges, M rue Volon­
taire, 25 ans, 152 livre

No 5. — Donat Gauthier, 31 ans. 150 
Ibs, du Cap de la Mad» ne.

No 6.—Victor Gag^ n. 5 pieds, 8 
pouces, du Cap de la Madeleine.

No 7.—Théodore Gagi n, du Cap de 
la Madeleine.

Les pari»* se font HCtuellement «*n No 8.—Onésime Gagnon du Cap de
faveur de Narcisse Germain et \ u tor ! la Madeleine.
Gagnon. Nou» |xjuv«>ns dir«> qu’il y • No y.—Eugène Cbiaason, 26 an* 
aura cependant des surpriw*> 160 Ibs, des Trois-Rivicn .

Comme nous l’avons dit, il faut quel No 10.—L’agent de yo e \\e hand, 
le 15 juin prochain toutes les entrée** du ( ap de la Madeleine 
soient faites et même l«>s personne» qui No 11.—Ovide Milo* père , rue 
apparaissent aujourd’hui sur la li>te ! Dénoué, 218 Ibs.
des entrées devient se pourvoir le plus | No 12.—Camille M :-t di* même 
tôt possible, «le leur permis ou «le leur ! adresse, 140 Ibs.
«•ertificat qu’ils pourront obtenir en! No 13. — Rosario M:îot fi* même
s’adressant au bureau d'organisation adresse. 137 Ibs.
à la cour du recorder, de 9 heures du' No 14. — Arthur B«naid, Lap de a 
matin jusqu'au soir à six heures (heure Madeleine, 38 ans, 175 livre*

J tilly. M Pierre-les-Be» quels, St-Jean 
•les ( haillons, St-Jacquea «le Paris ville 

. jusqu’à Fortierville.
Le voyage, comme d'habtude, s’est 

fait en automobile et il fut assez rapide, 
puisqu’à minuit, ils étaient de retour 
a Me-Angèle où les attendait un yacht 
à gazoline qui les ramena aux Troia- 
Ri vières.

Partout où il» ont passé on leur a 
fait un excellent accueil et il» se »ont 
empressé» d’expliquer toutes les con­
ditions du grand concours de force et 
d’endurance.

Des f«>ules immenses de 1s rive t-ud 
viendront lors de ce festival.

Une chose de la plus haute impor­
tance, a été décidée pour le conc» irs.

L’entraîneur ou le ’coacher” qui 
accompagnera le «/meurrent. lorsque 
ce dernier aura laissé tomber le sac 
de sable, devra couper la corde et lais­
ser couler le .sable du sac à l’endroit 
même où son protégé aura failli à la 
tâche. Ce •»«< alors vide devra être 
porté jusqu’à l'estrade d«*s juge»

VALLEYF1ELD 
EST BATTU

>ervice de ia Piesse l aiiadienne 
Ottawa, 8.—Le club local a délait 

le Valleyfield par un st ore de 6 a 5 hier 
après-midi dan* 1rs séries de U ligu«* 

î de l’Est du ( aneda.
\alle> field prit i avantage aTTî pr«

! mière manche en comptant deux point 
et porta le score a 4 a 0 à la troisième 

* mais Ottawa égala le »core dan» »,« 
moitié. Valieyfield enregistra un autre 
point dan» ta sixième mais Ottawa brisa 
Légalité dans la aeptième

Paddy Hogan, qui vient de New- 
5 ork, eat responsable He !* victoire de 
son club. Il a fait un coup de trois 
buts ainsi qu’un ’ home-run”.

Score
Valleyfield___ 202 010 (XK)—5 7 4
Ottawa.............005 000 lOx—6 10 4

Bobber. Cardinal et Wmgo. Frank- 
house et Davidson.

BASEBALL
--------- f

LIGLE AMERICAINE

Position de» clubs

< luh G P p r
Baltimore . , 33 15 6W»
Rochester . , 30 19 612Toronto ......... 22 .551
Buffalo. 25 25 .510
Jersev ( it v .. 24 07 .471
Beading .. 24 •ÎK .462
•vvracu*e ......... . .. 21 29 420

w .'fk . .. 14 34 292

non velle
L’un des con< urrents inscrits pour 

le concours ne pourra pas être présent 
avec nous pour ce j<*ur. car il vient 
d’être demandé dan» l’âbitibi pour une 
importante fon«tion Tou» regrette- 
ront le «lêpart «le M. (térard l^iriHire 
dea^Troia-llivières «jui «vait été enre­
gistré sous le No 27.

M Arthur Pepin, de Québet qui 
s’était enregistré sous le No 30 vient

No 15.—L’agent de police Gélina», 
de ( -rand’Mère, 23 ans, 215 1b? 6 pied» 

No 16.—Uléophas Bouiassa, «le Grand 
Mère, 34 ans, ô pieds 10 pouces, 200 
livres.

No 17.—Pierre Veille m du C ap d* 
la Madeleine, 33 ans, 5 pieds 11 pouce^ 

No 18.—Oscar Daigle, Cap de la 
Made’eine, 27 ans. 160 Ibs.

No 19.—Euciide Satocausse, Ste- 
Emélie de l’Energie (métis .

No 20.—Alphonse Thibault. 29 an»,
d’êtr»* vn time d’un triste accident car 
demain il subira l'amputation de la 
jambe droite.

Toutes nos sympathie» lui sont a«- 
quiscs dans cette dure épreuve. Ces 
deux «léparts cependant seront remplis 
par de nomhn ux concurrents nouveaux 
qui pratiquent en ce moment et qui ne 
veiibmt pa» donner leur non» encore 
officiellement.

Nous pou veins annoncer <Jè> auj<jur- 
d’hui que dès demain, l’organisation 
aura ouvert sur la rue du Platon, des 
quartiers généraux, ou les concurrents 
pourront se rassembler d’ici au jour 
du concours pour pratiquer.

Des sacs de sable de 200 livres seront 
à leur disposition et ceux qui veulent 
s’entraîner avec des pesanteurs moin­
dres, pourront se procurer les sacs qu’ils 
désirent.

195 Ibs, 5 pieds 7 pot * s, de Pont St- 
Maurice.

No 21. — Fred K. Beauvais, guide, 
des Grandes Piles.

No 22.— Arthur Pelletier, de la 
Ri vière-aux-Rat-s.

No 23.—Léon Bergeron, de Shawini- 
gan FalL.

No 24. — Geo. Anugeois, guide, de
Mékinac.

No 25.—M. Gauthier, Louisevilie
No 26.—J. Jourdain, 439 rue St- 

Maurice, Trois-Hi vières.
No 27.—Henri Le age, 32 an«. Trois- 

Rivières.
No 28.—Constable Frappier. Mont­

réal.
No 29.—L’agerr de police Benoît, 

de («rand’Mère.
No 30. — Edmond Albert, de Uara- 

quet, l’Acadie, 27 ans, 6 pieds J pou».es, 
210 livres.

No 31.—D. B u/, laitier. 26 an», 
200 Ibs, 6 pieds et 1 pouce, Trois-Ri- 
\ ières.

No 32. Jo« L» pont, Manvüle,
| Rhode-Island, (Llats-Unis , 35 an*,

177 Ibs.
Toutes ces personnes aont respec­

tueusement priées d** passer pai le» 
bureaux de 1 organ; »tk>n à la «our du 
recorder, téléphone V» 834, pour rece­
voir leur» permis < >n s'adressera à 
M. J.-\ . Bourque, i la cour du recorder, 
ou à M. Philippe B«»>

V Chi» ag<
New A ork 9 H 1
Chicago.............  7 13 1
Bush et Schanc Schupp. M« ( abet 
et Schalk.

A M l>»uis
Boston. .................... 7 13 O
St. Ixiuis .370
Collina et Ruol Davis Kolp et 
Se vereid.

A (develand:
Washing • 1
Cleveland 8 18 6
L rare et Ghaml v Morton et 
Sewell.

A Detroit
Philadelphie 2 '■* 3
Detroit...............   6 6 i
Navlor. Sullivan et Perkin* Lrnke 
et BR*»»ler 

A New A <»rk
Chicago   4 II 1
New York 9 18 2
( beeves. Osborne et I arrell. Dou­
glas et Sn vder.

G. P. PC.
New-York............. 32 18 640
St-Louis.................. J'» 20 . 592
Washington...........  25 25 .500
Cleveland................ 24 26 .480
Détroit.................... 22 26 .458
Philadelphie..........  19 23 .452

i Boston.................... 20 25 444
Chicago................... 20 28 417

LIGUE NATIONALE

A Boston
St. Louis . .271
Boston. . 591
Bertica et Ainsmith: Miller et
Gowd v.

A Brooklyn
Cincinnati............. 6 11 2
Brooklyn...................... 2 7 «5
Lukue et W ing«>. \ an» e et LVberry 

A Philadelphie:
Pittsburg 5 7 1
Philadelphie... 0 6 2
Merrison et Gooch Madow et
Henline.

DE GOLF
DE MILLE GUINEES

<8ervue de ia Presse Canadienne
Glen Eagles, Angleterre. 8. — Les 

derniers concoura de qualifi ation pour 
l'entrée dans le tournoi de golf de 
Mille Guinée» ont et- terminé» hier et 
32 joueur» sont mainetnam qualifiés 
pour partici[>er à ce tournoi qui com­
mence aujourd’hui

Lorsque les matchs ont commencé
ce matin. Jack Hutchison utait le seul 
représentant de» Ltats-Unis qui resta i 
aur les rang* Hutchison détient le 
championnat britannique ouvert à tous 
et il détendra son titre dans un tournoi 
à Sandwich.

Son total pour 1rs deux tour» de ]8 
trous fut de 152 Joe Kirkwood, 
champion australien armait derrière 
avec lit

Hutchison doit *e rencontrer aujour- 
d hui ave» A (». Ilaver», un bon joueur 
de golf anglais

LE CHAMPIONNAT DE 
TENNIS DES FEMMES

service de la Presse Canadienne'
! Londres, 8 lime Molle Bjttra 

Mabory a gagné hier sa partie «le tennis 
dan» la semi-finale pour !e championnat 

(des partie» simples de temne- dan» le 
• tournoi “Gipsy à >tamford Mills.

COMMUNION SOLENNELLE

MAGNIFIQUE

YATCH
A VENDRE

«
Longueur de 60 pda. Lar­

geur de 11 pdt. Membrage 
en chêne avec bordu en boi» 
de Colombie fini en noyer
tria

2 chambres. 1 aAlon. 1 cui­
sine, meublé entièrement avec 
ostensils de cuisine, etc., gar­
de-robes, aussi muni d’un 
Dynamo et accumulateur.

MOTEUR STERLING DE 
40 forces

Compas marin et toutes 
ameliorations des plus mo- 
der nés

GRANDESTOILLS A TENTE 

COMPRISES. UNE VERITA­

BLE BELLE OCCASION POL R 

UN PROMPT ACHETEUR

S adresser à

Hervé S. Parrot
LOTBINIERE.

Co. Lotbinière. P.Q.
8 6f*

Al ma v i IL*. 7 \ end red i le J juin « ou
! rant a eu lieu la communion wUnnHIe 
i d un bon nombre «te jeune* garçon» et 
Jhllett»» d'Almaville, au milieu d’un* 
' grand nombre de parent» et amis | 
J Cette cérémonie a ét - d**» plu» Fell»*»
1 par le < hant de n<*n jeune* « nfant* «pu ! 
lavait été préparé pour la « < rémonie i 
par nos institutrice*

SENTENCE NON COMMUEE
^ervi«e «le U Bresse ( «nadienn* • 

Ottawa, 7 Big .Mike Pro*ko devrai 
I payer Min «rime à la société vendredi!

prochain à Qnéber Aprè» examen le 
j «abinet fédéral a refusé de commuer la 
senteii' •*

POUR NOS

VINS de toutes MARQUES
TELEPHONEZ 1468

G. A. DUFRESNE 
PATENAUDE A CAR1GNAN

Glu b
New A ork 
Pittsburgh 
St. Louis 
Brooklyn .. , 
Cincinnati.. . 
(>hi« ago. ... . 
Boston 
Philadelphie

G P PC.
28 18 .609
25 18 .581
25 23 .521
25 23 .521
26 25 .510
21 24 467
20 25 444
15 29 .341

On a suggéré a l'organisation de faire 
partir les meilleurs hommes le 1er juillet 
tout d’abord.

Nous remercions toutes les person­
ne» qui s'intéressent à ce grand con- 
couis pour leurs suggestions, mais l’or- 
gamsatmn a tout prévu et nous pou­
vons «lire que ce ne serait pas donner 
le ‘‘fair play” que de faire partir les 
plus forts. D’abord nous ne les con­
naissons pas et advenant le fait que 
nous pourrions le supposer, il ne serait 
pas juste pour ceux qui sont plus faibles 
d’agir ainsi, parce que cela les décou­
ragerait.

Les “partance»” seront tirées au sort 
et à l’appel par numéro. Le concurrent 
devra alors se présenter devant la plate­
forme, ou il recevra sur ses épaules le joueur» ne dépassent pas 14 ans 
sac de sable. ! Pour informations s'adresser à Arthur

---------  Allard, 253 rue bte-Anglèle, en ville.
Nous apprenons que la ( hambre de -y '■■■ ■■■■■■ .i i.

Commerce au cours de sa prochaine i 
assemblée demandera à tous les cito-

DEFI DU ST FRS-XAV.
Le club Saint-Françoia-Xavier lance 

un défi à toute équipe de baseball dont

LIGUE INTERNATIONALE

A Toronto
Rochester.................... 4 10 l
Toronto................. 8 il i
Wisner. Allen et l^ake Callahan. 
Townsend et Devine.

A Newark
Beading........................... 9 9 2
Newark............................ 5 9 3
Brown et Clarke, Loftu* Filehifter 
et Lefler.

2e }vartie
Heading........................... 5 ]() 2
Newark............................ 0 1 2
Karpp et Trages*er, Baldwin et 
Lefler.

A Syracuse:
Buffalo............................. 7 9 2
Syracuse.......................... 3 8 0
Fisher et Benguugh. kircher, Du- 
buc et Aleibergaiî.

A Jersey City:
Baltimore........... ... 3 11 0
Jersey City............  7 11 2
Ogden. Thomas et Mc Av en. Barr\ 
Metevier et Freitag. Sojeick.

LOI DE FAILLITE

Dans l’affaire de
GEoRGL>JFAN,
Epicier
50 rue Ste- Marie 
T rois-Rivière*, Qui 
( ’éiiant- Autorisé.

A\i» e»t j ar le» présentes donné que 
Georges Jean, de i rois-Rivière». Que 
nous a. le oèine jour «le juin 1922. fait 
une cession autorisée.

Avi» « >t hu»»i donri* que la première 
assemblée de.s «rcaix ier* dans «ette 
affaire, sera tenue au bureau «L* MM 
Ditmphous.se »\ Hébert. 15a Bonaven- 
ture. Trois-Rivières Que, le 14èrne 
jour de juin, 1922. à 2 heures de l'après- 
midi. f heure Solaire

Pour vous donner droit «le voter à la 
dite assemblée, il faut que la preuve «Je 
votre créance soit produite entre no» 
mains, avant l’assemblée, ainsi «pie le» 
procurations devant servir à telle as­
semblé**

Sovez au»»i notifie. «pi«* *i vou» ave/ 
une réclamation quehonque, vous don­
nant droit «le figurer .« titn de * n uncier. 
la preuve «le v«»tr«* «r«an«e doit être 
produite entre no* main» dan» I»*» 
trente jour* à « <unptrr du pn‘s«'nt avi«; 
parce qu** i « <)riipt«*r de et après l’expi­
ration de 1 n période fix»** par le para­
graphe «Je l'article .17 de le dite loi. 
nous distribuerons le pro«luit de l'actif 
du cédant autori*»* entre le» ayants 
droit, o'ayarit égard qu'aux réclama- I 
tiens dont nous auron» alors reçu avis 

Daté à Troia-Rivière». ce ôème jour 
de juin. 1922

DAMPHol >>K A HEBERT, 
>vndi'» Autorisés. 

Bureaux; Wifrild Damphou*se,
426 Power Building.
Montréal

«A
Pampbousæ A Hébert,
15-a Bonaventure.
Trois-Riv ièrr». (>ué

THEATRfcl

IMPERIAL
MERCREDI ET JEUDI 

7 et 8 juin 1922

“THE
SPANISH
JADE”

Amour bouillant ! 
Poignard^ étincelants!

Comme décor» tout c« qu*il 
y m d* plus chic dans cette 
Espagne «naolrillé .

En plu Comédie Torchy.

VENDREDI ET SAMEDI 
9 et 10 juin 1922

“CONSCIENCE
>9

yens de décorer leurs maisons et éta­
blissements.

Ce sera un beau geste.

I e Dr DeRlois, le propriétaire du 
Château qui porte son nom est venu 
hier a nos bureaux pour dire que ce 
tour-là le Château DeBlois sera pa­
voisé comme aux plus grands jours.

Ees attractions qui auront lieu ce 
jour-là sur le terrain de l’Exposition 
sauront intéresser le plus vivement 
les spectateurs.

A part le concours du sac de sable 
qui se terminera sur le terrain, on verra 
une course entre le champion coureur 
A. Lord avec la “jument griac” de M. 
Levasseur. Ce cheval est bien connu 
dans toute la région.

Qui l’emportera «le cette course de 
dix milles, entre l’homme et la bête? 
C’est encore une énigme et un mystè­
re.

C’est avec le plus grand plaisir 
que nous voyons tou» les jours dea fem­
me* encourager de leur présence, les 
pratique» de leur époux.

Partout où les organisateurs sort 
passés pour expliquer Tes condition» du 
concours, la population attend avec 
impatience l'apparition de Elzéar Rioux. 
le géant canadien-français. I* futur 
adversaire de Dempsey et le briseur j 
de fers’’ comme on le désigne mainte­
nant

Kitiux *er» sur le terrain de 1 Fxp«>- 
»it»on et donnera une exhibition de sa 
force hcuulécnne II aéra enompagne 
d'étoiles dont la forre est bien connue

A eux qui n ont pa» encore vu notre

o iiiiiiiiiiiiiiiiiiniiimi

MACDONALD’S
Cut Brier

Une plus grande quantité 
de Tabac pourlavaleur.

Paquets 15c 
^ 1b. Boite 85c % O

ave. ux»éAuxffo7y
**’•« o. f+Qrsrm* »,

£t/l>eCM*1
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GAIETE
MERCREDI ET JEUDI

7 et 8 juin 1922

Richard Barthelmess
dans

Le 7ème Jour
Drame sensationnel en 

7 parties.

Romance de la Mer.

Comédie MacSennett avec 
BILLY BEVAN dans

“En Patrouille”
VENDREDI ET SAMEDI

9 et 10 juin 1922

‘ IRENE ’
Grand Film Français.

!

/
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lui doivent rire reconnaissants si au lieu de devenir d*‘s indifférents. iU 
I iont aujourd hui des chevaliers de la parole et sui tout de la pluin«. 
j L \v^h iatinn i atholique de la jeunesse Italienne à le mérite, en 
i. ffet. d'avoir recueilli nous son étendard tous les jeunes chrétiens dont 
nos ennemis rêvaient d exploiter I mevpér iem e. de llattei |e> payions 
d utiliser les talent pour le mal, d’énerver les âmes, de corrompre les 
m.purs. et dans le cœur desquels ils » efforceraient finalement d implan­
ter les germes desquels ils s efforceraient finalement d implanter leg ger­
mes funestes de l’incrédulité et de l'indifférence.

< >r I Association de la Jeunesse < atholitiue Italienne, triomphant 
du respec I humain, adéfendu sans se laisser émouvoir le> droits violés de 
I Eglise, de l’Eglise assaillie de toutes parts et abandonnée de ceux-là 
memes qui jusque-là axaient feint hvpocritement de lui être fidèle* ! 
< et te Société de jeunes gens d'élite a consolé dans hnirs angoisses le* I 
quatre glorieux Pontifes Pie l\. Léon Mil, Pie \ ei Benoit \\ elle 
les a aidés dans leurs nécessités, elle « rendu populaire et vénéré, non 
seulement en Italie mais dans le monde entier, le pontificat romain.

E Association Catholique Italienne qui a déplové son a< iion par 
• ani d œuvres religieuses, nationales et sociales, pratiquant toujours le 
precepte solennel de la charité envers les hommes, peut s appeler à juste | 
titre la mere de toutes es autres >oriétés qui lui ont sun édé; dans son 
a< tion per^evérante elle s est révélée si pleine de mérite*, qu elle s'est 
attirée non seulement les app^udissements et la reconnaissance des 
lions, mais aussi le respect et l’admiration des adversaires.

Nous terminons en souhaitant longue vie et pleine prospérité à 
cette vaillante phalange qui a tant contribué au maintien du catholi- 
< i*rne en Italie, et qui a fait depuis plus de cinquante ans la consolation 
des Souverains Pontifes, au milieu des fléaux qui ont ravagé et ravagent 
encore actuellement ce pa>s qui est le centre de la catholicité.

“FRUII-HIKES" 
11)1 SJ» U VIE
Ce Medicament à Base de 

Fruits soulage Toujours
917 Rr* Dobios, t .Sfr».srREaL 

J’âi terriblement souffert de la d> i*
pepsif.

U m’arriva de lire que Fruit-a* 
tives bon pour les maux d'esto­
mac et la digestion. J’en £s l'essai. 
Apr^*s en avoir pris quelques boites, 
j étais ri» barrassée de la d\ spepsie et 
ma sanlé gén» raie eta't rétablie. Je 
vous écris pour vous dire que je dois 
U vie au “Fruit a tives”

Mlle ANTOINETTE BOUCHER. 
50c. la boite: les 6, $2 ô0. Botte 

d'essai 20c.
Ches tous les marchands ou expé- 

di»- sans frais par la poste par Fruit-a- 
tives, Limitée, Ottawa.

mitre (omiminion b»»lennelle. t cite i 
léle, »i inipre»sionnante toujours, avait 
réunis df > nouveaux < ornniuniants »r 

i autres. On avau réunis aNe. les pre-j 
mi ers « nmnuiniant ■* tous le* enfants | 

(qui doivent être Aonfirmé-. cette année.
Rien de plu* beau de \ oit s approcher 

de la table sainte environ «leux cents) 
entants.

Dans 1 après-midi il ' eut révocation 
«le.* promesse» du baptême, réception i 
du , consecrati»>n S la S.nnte i

• ré-CreurVierge, au 
de* diplôme».

l e chant a été très b en 
I» * h orale de la paro
beauté de la ceremonie 
vivement ( assistance *

Ue matin au prône \| , ,
nous annonçait l’union de \! pl -' 
Varhon. nls de M [o*fT,V, v r 
MH- Alma Dorois. *6l|e de M v "
Porois A*peié>i

rtm
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CE QUE L'ON DIT

Les guerres capitalistes
Bien des guenes internatinnale> oui eu pour cause l'ambilion (b 

ru liesse»; ainsi, pour te* citer qu’un exemple entre bien d'autres, la 
guerre du Transvaal en 1899 f ut entreprise par des milliardaires anglais j 
pour la possession de mines d'or et d«» diamants.

Quant aux guerres civiles il est souvent arrivé qu elles aient été 
provoquée» dans un pays, grâce aux démarches souterraines d’une | 
nation qui désirait ('affaiblissement d** sa voisine afin de pouvoir 
ensuite la dominer ou même s’en emparer plus facilement. Aujour- 
d fini en Amérique, nous avons l’exemple d'une révolution qui

■ BRENNAN N’A PAS
ESSAÏE SON AVION 

-a
Actualité

Sous cc litre, 1»»
Qlléln « jvonc l't quc.Hjj 
monter L» durr«* du œurs universitaire 
»te médecine afin do suppléer à l’insuf- 
fisanc« «n «crfaines nuiti«*res du cour» 
classique ? “I no question do* p|Us 
import.intes commence » poindre A i 
l'horizon de l'actualité, lisons-nous i 
dan* le dernier numéro »iu ‘'Bulletin ” j 
il s'agit d augmenter d'une année la 

puise ! t|(irôc ,>t medi<'ales. |,a rai

Presse Canadienne)
Londres, 7. — Louis Brennan, dans 

une entrev ue accordée hier à 1’"Lven- 
! inj; News”, a déclare que les rapports 

‘Bulletin méditai de | publies par les autres journaux anglais 
on: faut-il auir stjr lp. succès qu'au!,remporté aux

mui que les auteurs du projet 
à 1 appui de leur proposition 
Miffisame «Je la formation 
donnée dan* les collèges 
aux é|è\e* qui se destinent 
«I*- la inéde«'inc biuvunt 
seulement les firiLssani» du

m*u origin#* dir«rt#s, bi#*n qu apparemment indite# t»*. flan* les manoeu­
vres secrètes d’une gran<l#» puisaame qui désire a'asaurer la pr»6session 
ilr rii fies min#*s #!#• pétrole; telle est la guerre civile excité** en sous- 
main par le* Etats-1 ni» et qui dure depuis si longtemps an Mexique.

t est vers 1900 que les capitalistes et tout particulièrement l#*s 
milliardaires américains se sont mis à tourner leurs regards vers les 
K.v-m. nt» pOrol.fèrrs d« leurs voisins. ,1 m- K.,t môm„ qu'ils uiont .v.n"I
poursuivi des travaux de recherchas en secret de pmi 30 ou 40 ans. «j,. commencer fétude de la médecine, I 
d.n tout cas, des <pj ds <*nt Compris que h* Mexique pourrait devenir I de faire une année d’étude prépara- 
pour eux un grand centre rie production du pétrole, aussitôt la guerre ,0ire. rt qui n est autre «iiose qu un^
riviln s'.-st ,1.-, Iar<'f Hans re pa>s HV.ripm« ,.s,.«Knok- -I y a pris H énor- ^“'’apprXnéi. dTf"rti«îie ‘ dV U 
nies développements, surtout oepins <Iix ans. Mais le plus curieux physique et de*

*. > oilà le

rer leur réponse au comifé interna­
tional des banquier* au sujet de» fac­
teurs qui ilevront « «* considère» par
ces derniers lorsqu'il* étudieront la 
possibilité de consentir un prêt à l’Alle­
magne.

La réponse sera communiquée au 
comité de» banquiers à sa prochaine 
réunion, si possible, qui doit avoir lieu 
aujourd'hui. M. J. L. Morgan, le fa­
meux financier américain, qui fait par­
tie de ce comité, doit arriver ce matin 
de Londres où il était allé passer la fin 
de la semaine.

U est entendu que les membres de la
commission des réparations vont .........
formuler leur réponse non-offinellement 
et qu'elle ne fera pas partie de» proce- 

.€ , (dure» officielles de la commission.
Ma machine ne sera j |.a prochaine assemblée régulière 

, avant automne de la commission est annoncée pour
apportent) 1 n personnage «rti iel du ministère1 vendredi.
« est l'in- ' ^ 1 aviation a dé< laré lui aussi dans ______ ____
ien;ifùiue I * aPr‘s'm'di que le* rapports en que'

V

<
Mi'

qu aurait remporte aux 
premières épreuves hélicoptère in­
vente- par lui. n étaient pas fondés. 
"La vérité* nue. rii - e^t que la ma­
chine n a pas encore été sortie de son 
hangar et «jue nous ne pouvons j>ar!er 
d**preuves avec le modèle, quoique 
la véritable machine reponde aux con- 

machine ne 
l automne '.

| dit ion s exigee 
j pas éprouvée

pie
lasHiques, î,on ava.em rie exagéré*, ajoutant 
h l'étude jl(iue ''offre d'un prix de >0,000 livres1 

eux. nonl'1*'* toujoursx>uverte à n importe quel 
cours das- : inventeur.

Presse C anadienne
Paris, 7. — Les membres de la com­

mission des réparation» «.p sont réunis 
non-officiellement, hier, afin de prépa-

COURRIER DE PRINCEVILLE
Princeville. 7 — \endredi le deux 

courant, en l'église paroissiale avait 
lieu l'imposante ceremonie de la pre-

sejences naturelles

II
prnet
tout lieu de croire que cette j 

insuffisance des ronnaissances scienti- 
ti«|ue» »«» fait aussi sentir chez, le» é|è. 
v«*s qui se «lestinent à la pharmacie i 
et au génie civil Nous nous trouvons 1 
donc devant le dilemne d’avoir à choisir ! 
entre de* écoles «pii suivent la marche 
du progrès de la science, mai» qui 
s’abstiennent de donner à leurs élèves 
«ette formation classique ineontesta-

se rendre maîtres des terrains pétroli-!plus farde aux accapareurs 
fores du Mexique

Espérons qu après tant d’années d»' carnages sanglants et de 
massacre» désastreux h- Mexique sera enfin, une lionne fois pour toutes, 
dirigé par de véritables patriotes «pii sauront le délivrer de l’emprise 
des étrangers et le faire rentrer dans une ère de paix, après une guerre 
civile si longue qui l a retardé vi longtemps dans sa marche en avant 
vers le progrès.

proposée ne 
Pourtant la

de tout. < est qu’on apprit un beau jour «le Lan 19Id que les proprié­
taires mexiraiiyi mettaient en vente une grande partie de leurs terrains 
dans les provinces qui bordant les rivages du Golfe du Mexhpie.

Immédiatement la masse du peuple se montra mécontente. I>*
\ieux président Porfirio Diaz. craignant pour sa vie. s’éloigna, et tout 
de suite commença une terrible guerre intestine. Tandis que les 
Mexicains s'entregorgeaiaat, deux pays intéressés attendaient avec 
inquiétude le résultat final «le la lutte: l’ Angleterre et les Ktats-l nis; 
d’un «ôté les compagnies anglaises, de l’autre la fameuse compagnie 
amer » aine I he standard t bl ou plutôt le trust du pétrole, la colossale! Element supérieure pour !«* jugement 
Rr« iét<* fondw* <•! dirigée par I homm.- Ir plus ri. he de h terre: John D. ÎTu'dïvléTrT L6"» i
Rockefeller Quant aux combattants, < étaient d une part, le succès- formation « tassique est donnée dan*! 
fscur de Diaz. Iluerta, appuyé par tous les patriotes, et de l’autre, 'e* moindre* détail* (bien qu'elle nej 
les révoluti«»nnaires a v e<' des armes fourmes par la Standard Oil”. 7'' UM1i0Jirs n<'^^JP^gaée «b* la | 

\j s richards ameru ams surtout suivaient avec intérêt cette lutte. mwis d nil ,vdève n emporta qu'un fia- 
car bon nombre d entre eux devenaient millionnaires du jour au len- gng«* scientifique insuffisant, 
demain en exploitant les mines de pétrole du Mexique. Bien des \ou, touchons lù à uno qu«**iion 
fois ils ont cherche par des moyens «létournés à mettre In main sur, épineuse. I*** tenant» de l’un et de! 
cette ressource nationale «le leur* voi*ins. mais toujours ces derniers l,,lJ,rr système* trouvent re*peNtive-j 
les ont «b* joués; et v oilà co qm explique pounpioi les milliardaires de IT'r.n.t si complet,
I onde >am ont soulevé ce lte guerre civil»- »-t ont contn ue depuis a la mf. „T,r .riti.ju»- indirecte »-t éloignée 
soutenir de toutes les façons, afin «pie les Mexicain» s affaiblissent en La rédac tion «lu ■Bulletin” »'en rend 
se détruisant entre eux. I ne fuis ce résultat obtenu, il sera beaucoup . semble-t-il: “Dr prime

abord, oit-elle, la réforme 
pas populaire

la< un»* n'existe «pie tr««p. et tout en ' 
u -unt «Je» ménagement» 1« * plu* grand», 
ceux qui *ont à mé-me d* la réaliser 
cherchent à y renié«Jier. t est bien là. 
si non* ne non* méprenons, ce que si- 
gnifie autre phrase Déjà nos sociétés 
nuMicale* *’en sont quelques p«*ii occu- j 
p**»»». ( elle «Je Ouéb«*c. sans se pro- J
n»»ncer sur le mérite du projet, le trou-| 
v oit prématuré, et, son** vouloir tou-I 
tefoi* trancher la question, reconnait
< «‘pendant b* manque «Je formation s« ien- 
titique «’tie/ le* eto«imntH en médecine.”

I ♦-* <nur» «»e niéoecine sont longs et 
«ii'jwmiieuv. rien «Je surprenant que cet­
te proposition «le les augmenter «/un»* 
anncV ait de>* adversaires, tels, r’apres 
b* même bulletin, les sociétés mê« irales 
d»-** Tr«»i*-Mivières et «J»* Chicoutimi.

l/es «*<>urs classiques semt «l'autre 
part extrêmement long* à «pii en par
< onrt le < v< le en ent icr 11 v aura none [ 
autant «.opposition à prolonger leur' 
«Jurée. \ n aurait il pas moyen «le ; 
t onciher b- tout en réformant le pro- ! 
gramme des cours > la'Mqiie» de manière 
à v fair«' la part plu* large «les sciences.
• n* nuire à , essentiel «Je la littérature 

•b ' langues mortes et «Je ! > philosophie ? J 
Même les \én<-r»bles universités anglai 
s«*s «vn* réduit la part du gre«*. Ne 
pourrait-on faire «pu lque < hose «Jans le | 
même genre ici et consacrer plu* de i 
temps à Le! ude des science* phvsiqnes 
et naturelle*, chimiques et muthénia 
tiques? Le cour* smiplement a» adémi- 
que seul ne remplac era jamais adequa- ! 
temenl le cours classique, em-ore faut 
il que celui-ci n’ait pas tendance à se 
«vssiliser en se confinant au domaine 
de ta forme et de I idée, il faut qu’il! 
fasse plu* qu rffieucr le d»»maine de* 
s» iences pratique». Qu’on dise ce qu'on 
voudra «le* étude» classique», il ressort 
à l'évidente que notre pn^graiume pè- 
che eu quelque manière si. règle géné­
ra e un éève qui a parcouru tout 'e 
cyr'e «Je», matières «Je» co^’èges classi­
que» n e«t pas apte à entrer de plain 
pied dans 'e cours universitaire. De

K i D N E Y|
h. pilL&M

t$87 THE PP°:

Las Pilules Dodd( pur et simple 
remède pour le rein, fait du bien 
dans les cas de rhumatisme, lum­
bago, mal de Bright, diabète, 
mal de dos, maladie de coeur et 
affections urinaires, tout cela 
provenant de ce que le rein est 
malade ou ne fait pas son travail 
comme il faut.

La jeunesse italienne
Los convorsalions portent tfo temps à autre sur les divers groupe­

ments catholiques; or parm ceux-là il en «\st qu «»nl «b* ram i that ions 
dan* plusieurs pays à la foi.*, entre au 11»,> b*s \s*o< mi ions t atholi«pi«*s 
de Jeunesse dont la nôtre. I \ t M , a plus «j»- |s ans d’existence et 
près «le 3.000 membre* Mais p«>ur aujourd’hui nous voulons dire tin 
mot «bj bien opéré par l’un des plus ancien» «*t de* plu» ad ifs de ces grou- 
fiemenK « est-à «tire L Nsscn iation t atholique «I* la Jeunesse Italienne, 
f«»ndé«» il \ a tô an». s«>it plus d un demi-sièi le.

t n lsj',7. b* « »>mte Eani, âgé de 24 ans à peine, ému de v«»ir que la 
Révolution. »l«*nt I audace allait grandissante, « lien hail à circonvenir 
les jeune» g< ti* «*t à b » i*nla«*e? dan» »«*» lil«*t». comprit «pie pour les 
préserver il t ill cl absolument les gmuper. et «piJ « e serait là en même 
temps un e\. client m«*v«*n de cfvnslituer une l»»n e pr«s ieuse j>our la 
défense de I l.kdise. « «*-i pourquoi il fonda à A iterbe. *a ville natale, un 
premier group# de jeunesse < dthoii«|ue. La même jvensée «»<•< upail à 
Bologne le . *mt« A< quaderni et ramenait à une résolution semblable. 
Bientôt, tout»-* le* vilb's italiennes eurent leurs ceiclcs de jeunesse «pii 
se chiffrent au jourd hui par milüers.

Leur pu ini«T but fut la suppression du respect humain par d«‘s ma­
nifestation* r«‘ligieus«‘s «»>ll«« tiv»-*. «*t quami ce tc*ultat lut obtenu à la 
suite d«- quatre ann« « » de préparation par la pratique intense de la 
piété et de I « tude de» questions sociale», les jeunes chefs comprirent 
«pi ils avaient maintenant en main d» » bataillons capables d’entrepren­
dre «les «ruvres d'apostolat < « »t ainsi qu’en 1871, l’idée fut lancée 
par eux «1 un t ongr»» général «les catholiques italiens, et après trois 
années <|e défnan he» «b» toutes s<»rt«'s. leur (Omité ( entrai se fit l’or­
ganisateur du premb r ( .ongr* » «I** « e genre à A enise. en 1874; ce fut le 
tneme Comité Central «pii fournit l«** principaux éléments du Comité 
permanent de 1 «ruvre «b*» ( «»iik’i« s. « ar al«>rs comme aujourd’hui, tout 
ce que b1* « ath«»lique» italiens « otnptent d hommes d acti«>n se sont re­
crutés dans «ette jeunesse parfaitement <*rganisée.

Lors meme «pie «ette Vs»o«iati«>n n aurait à son «rédit «pie 1 idée, 
le lancement et le maintien «le «< tte «cuvre »plendide «te» C.ongrè» «te 
catholiques italien», « lie aurait «h j»« bi<*n mérité «!♦' l’Egli.»e; mais elle a 
été de plu* I instigatii< •- d un»' f"ule «I autu » organisations merv«*ill«Hi-1 
ses. parmi les«pielb‘s d faut m«'nti<amer I «i-uvre du Ifi-mer de St-Pierre 
qu’elle commenva en 187(L quand «>n enî«*va au St sjège les Etats Pon­
tificaux «huit b%s revenu* lui p«»rmettai«*nt «h* subvenir aux besoins les 
phi» urgents de la «'hretienté. «'t «-cltt4 «i-uvre. la jeunesse italienne l’a 
toujours «*ontinu«V depui» avec un *u«'« è* grandi»»ant d’année en année.
I <»r> de la prennère tentative «le - >u».npte u en is70. bien que I A»s«v 

riation n’eut en« «>re que bien jh n «le membo ». elle réussit toutef«»is en 
quelques setnaines à prélever la somme émurm- «J. vtiO.tNX) fram » qu elle 
s empressa d’aller f>orter au Aatii an \ la gramte iitif» «t«> l lllustre Pri­
sonnier.

Mai» il est un fr«>isiéme litre «te gloire p«»ur la Jeunesse italienne, 
n ui lequel noys s»»mmes tenu* «t attirer ( attention « est qu elle a 
prcærve la piété et protege |g foi d# «ertaines de mille jeunes gen§ qui

Téléphone 1457

HOTEL
D’ITALIE

L. TOSINÎ, Prop.

37-43, rue St-Antoine

même qu'i* n’v a (>•» «te cour» intermé­
diaire entre 'e rour» primaire et V 
«T>uni »rc«*ndaire. i1 n’en existe pas en­
tre ’e «-ours aerondaire et 'e cour» de 
•université. I.«*s rour» préparatoire»! 
dont sont pourvu* rertain» co’*ège» 
«•'asnqm** n'existenf «pie pour supp'éer 
aux « tud«*» primaires incxanp^ti's «Je ! 
« ertain* jeune» «xvmmençant* l>e mê- i 
me. on n«* «levraii mentionner de « «mr» 
préparatoire* à ' université que pour 
«eux dont le» étud«*» « ««sique* n «»n1 
pu» ét«- réguhrrement fait«*v » il v 
a né«'es»ilé on simp lement oj»|»ortunité 
de cours préparatoire» .« Luniveraité 
pour I «lève «pii » f»it toute» »«** «'tude*
« laasiqne». « e»l «pi it \ a «me lacune 
à combler «lan» le programme cla»«t 
q«ie et dan» «*ehn du hacralatiréat.

Voilà certainement j>our ron-lure 
I comme I# bulletin Médical une que» 
tion qui ne manquera ras de susciter 
4a iiftéaiAt.

CHAMBRES 
ET PENSION

à prix modérés.

REPAS A LA CARTE 
A TOUTE HEURE.

REPAS
DEJEUNER
DINER
SOUPER

REGULIERS:
4.00 à 8.00 a.m. 

12 00 à 2.00 p m. 
S.30 à 8.00 p.m.

La meilleure pension 
aux Trois-Rivières. 

CUISINE
française et italienne.

Gourmets, fréquentez

L’HOTÊL D’IÏALIE
37-43, rue St-Antoine

Trou-Rivière*.

POUR VOS

VINS de toutes MARQUIS
TELEPHONEZ 146*

C. A. DUFRESNE 
rep PATENAUDE A CARIGNAN 

81, St-Antoine

La Cuisine en Eté, Facile 
et Agréable

Vous n'avez plus besoin de vous étioler dans une cuisine aur- 
chauffée et étouffante. Le poêle Electrique a débarraMr la 
cuisine de ce* pénibles conditions, et le poêle électrique 
Westinghouse a simplifié la cuisine A l’electhché, au point 
•xtréme.
Ce poêle possède un large four, revêtu intérieurement de 
porcelaine émaillée, ce qui assure une répartition égale de la 
chaleur. La partie inférieure du four est une combinaison de 
four à rôtir et de chauffe-asaiettes. Chaque partie formant l’in­
térieur du four peut être enlevée, ce qui rend le nettoyag- 
commode, simple et parfait.

Htfestinghouse
w W POELES w ELECTRIQUES
Prix $160,00, Franco Hamilton

•vantMe* 
lumen t. dans la* po^Ua

LE POÊLE WESTINGHOUSE. poaaÀèa pl
canctératwuas qui manquent abao lumen t._______ _
eréhveirea : Brulears faciles à poeer eu à enlever, fusées montée.

qui manquent
ton faciles à po« ________ __________

•UT *• <*u PO*1®- c® *«*• pennel de les remplacer facile-■«et. Chaqee partie forment le foer, peut être eaieTee. 
Meeufacterés ae f eoeita

CANADIAN WESTINGHOUSE COMPANY LIMITED
Faêncaat» {arearnli Aactriques ea tees (cares

HAMILTON . . ONTARIO
Sutatt—ka i Tarant». OfttsM. Martrtml, Hmi/fto. Fort Wilhcm.

Edmonton, Coltory, l oncounr
117F

Alors, vous avez besoin 
des articles suivants:

Hamacs 
Chaises pliantes

(en toile

Lits de camp 
Balançoires 
Articles de sport 
Poêles à l’huile 
Moustiquaires 
Lampes à l’huile
Lanternes élec­

triques 
Ustensiles de

cuisine 
Outillage pour 

le jardin
Peinture pour la 

maison et les 
dépendances

Accessoires
pour l’auto

Enfin, nous avons tout 
ce qu'il faut pour le camp, 
à des prix raisonnables.

Henri Nobert
38, rue Des Forges

Tel. 402 Trois-Rivières

Employez Gypsum pour bâtir
Absolument à l’épreuve du feu et pas plus dispendieux

Planches en plâtre Gypsum Mur en plâtre dur Gypsum
Planches de mur Gypsum Blocs Gypsum.

Le “Wall Board” Gypror ne coûte pas plus cher qu’un autre ‘>«11 b »rd 
mai* possède cette propriété d'être à 1 épreuve du feu.

C. L. TRIMMINGHAM
The Ontario Gypsum Co., Limitée

374 Beaver Hall Sq. Téléphone Uptown 730 Montré*!.

A UNE HEURE D’AVIS
“LE NOUVELLISTE”

PEUT IMPRIMER DE 50 à 5,000
LETTRES MORTUAIRES 

AVIS FUNERAIRES 
IN MEMOR1AM 

REMERCIEMENTS
pour sympathie, etc.

Nous avons toutes les formules vou­
lues et notre travail d’imprimerie 
possède un cachet tout particulier.

NOS PRIX SONT MODERES
LA CIE DE PUB. LE NOUVELLISTE, Ltw.
23-25-27, RUE DU PLATON, - TROIS-RIVIERES 

Tel. 573



L£ SEUL JOURNAL DE LA VALLEE 
ou ST-MALR1CE DON! LE TIRAGE 
EST ASSERMENTE SELON LES RE­
GLEMENTS DE L'AUDIT BUREAU 
OF CIRCULATION. LE NOUVELLISTE SOS LU RF.S SONT OUVERTS A TOUT 

ASNOSCELR DE BOSSE TOI QUI 
DESIRERAI! VERIFIER LA CIRCU- 
L AT ION DE SOTRE JOURNAL DANS 
LA REGION.

EUXIEME ANNEE—No 182 TROIS-RIVIERES, JEUDI 8 JUIN 1922 DEUX SOUS LE NUMERO

E CONGRES DES CONVENTUM DES LE COUT DE LA 
BONNES ROUTES ; RHETORICIENS VIE A DECLINE 

S’OUVRE LUNDI: DE 1901-1902 LE MOIS DERNIER

-G- V ** V #
#

DANS LES USINES 
DE NOTRE VILLE

Au Séminaire de cette ville a eu 
lieu, hier et avant-hier le deuxiè­
me conventum de» ancien» élève» 
d’il y a vingt ans

AUX VIEILLES FORCES

Mardi midi, t> juin, arrivaient nu 
Séminaire, des différentes i-artus de In 
province, les élèves de la classe de 
rhétorique de 1901-0‘J qui venaient 
assister à leur deuxième conventum 
depuis la fin de leur cours classique en

I e coût moyen d'un budget hebdo­
madaire qui était de SIUM en 
mars est tombe à $10 2t» en avril. 
—de plus qu'avant la guerre 
- 24 grèves affectant 17.47H tra­
vailleurs.

Il CHOMACL

t 9» congrès canadien dea bonne» 
route » commencera le 12 juin 
pour »e continuer jusqu'au 15 
à l’hôte’ Empres# de Victoria 
Colombie Anglaise

TOUT EST PRET

< Vvi lundi prochain, à l'hotel Em- 
ros« a Victoria. L.-V, que s’ouvre le 
* congrès canadien lies lionnes roules, 
ombre de délégués des provinces de 
..t sont déjà en route vers ce rendez- 
oU« d’experts en routes améliorées.

« I» fois de cifférents points du 
anada et des Flats-1 nis Toutes les

de construction et d’entretien
ront le sujet de conférences et de I au réfectoire pour le d ner. M. I'hIiIic 1914 Dan- u.-s jr a fit ► le nombre! partielle 
eussions dont sauront profiter les | Joseph Gélinas. aujourd'hui Préfet de indu a été •: i'J.i.O t i avril contre i Hivières

La situation industrieiir de la pro­
vince de Québec e été affectée, 
en avril, par la fermeture par­
tielle d’une papeterie aux Trois- 
Rivières et la réduction du per­
sonnel dan» une filature

DES COMPARAISONS

1/eruoloi dans la fabrication des pro-D’après la "Gazette du Travail’’ du
mois «le mai. h* coût moven d’un budget ! dints de la pulpe et du papier a routé 
familial hebdomadaire d* 29 aliment» de Inné de s'améliorer ♦*« avril dan- le pays 
i ons»omni.it ion générale dans GO villes leu général, selon la "Ga/ette du Tra- 

1903-04. Ils furent reçus à bras ouverts j a é*té de$10 20 au commencement d'avril U ail”
liar leurs anciens professeurs, apn-s de | « n comparaison avc $10 ‘>4 au commen- 1 Dans la province de O.e be< il > a 
franches poignées de main et le rappel I • ement <Je mars, $12.28 en avril 1921. eu une légère diminution d emploi, 
des exploits d’autrefois, on des. emiit slô.97 en a\;il 1920, et $7.51 en avril, principalement à cause «1* la fermeture

d'une papeterie aux Tr< is- 
II y a eu de» diminutiona de 

1921, | personnel de moindre importance à 
Hull. Windsor-Mills. Donna. >na. Gap 
Madeleine. East-Angus •t Bagotville 
D’un autre côté, on a h • usé une aug- 

düns les pulpe-

MORT D’UN VIEUX 
BANQUIER

Prense < unadienue
Montréal, 8 M.Thoma» 

McDougall, l’un dea plu» 
vieus banquier» du Canada 
• t président du bureau de» 
directeur» de la compagnie 
Shawinigan Water and Po­
wer est mort ici hier à l'âge 
de 81 ans C’était la bis de 
fau M. John McDougall, 
de» Troia-Rivière», autrefois 
gérant de la banque de 
Québec.

COUPS DE POINGS HAUSSE DANS LA 
QUI SE REPETENT CONSTRUCTION 

JUSQU’EN COUR DANS LE QUEBEC
*

| L’ne bat aille qui
Jean do» Pile»

* dernier a •on
* 1 aujourd'hui en ?

eu lieu à St- 
en décembre 

retent i»»e men t 
our supérieure 

Une réclamation de $400 et à 
défaut de paiement un empri­
sonnement indéfini.

VERSION CONTRADICTOIRE

Le» métier» du bâtiment ont accusé 
de» augmentation» con»id râ­
ble» au cour» du moi» dernier 
dan» notre province, et partieu* 
lièrement â Montréal La valeur 
de» permis de construction

TENDANCE FAVORABLE

expansion 
(• saisonnier

r«>r>*' «>r

et : 22 en mars. _ *ngressistes. I études et professeur de rhétoriq
enthousiastes de File du Prince-! autrefois profeaseur d’histoire îles ion- j 353.1 enavril 192()et 1 7 en avril 1914

Edouard, conduit» par le premier mi- frère» en ronventuin, présidait le, la perte de temps caust-e par les!
•tre Bi*ll. sont partis au commence-' banquet. \ la fin du joyeux repas, le J différends industriels en avril a t te beau-.
„nt de la semaine, en route, ils ont J H. î\ Bellemare. dominicain, depuis loup plus élevé qu'en mars 1922 ou mentation d’activité

Carnet Social

■nntrés par les délégués de la 9 ans vicaire de la principale paroisse | avril 1921. Il > t eu en exi-tence. au
. jvelle-Ecosse et du Non veau-Bruns-1 des t anadiens-franç 

,, k nuis, a Montréal et à Toronto,
,s délégués des provinces de Québec 

d’Ontario s’y sont joints. Les 
nrrrs^i^tes des provinces de l'ouest

Le* iston

ognent le parti au passage, de sorte 
ur i rvju»* le train atteindra Victoria. 
- sera réellement un "Spécial des 
innés Routes.
lrs différent» comités qui étaient à 
f-uvre depuis quelques semaines ont 

mintenant terminé tous le» arrange- 
nts pour cet événement dont le 

« r-t plus qu’assuré. l-m plus 
rand^ experts en construction et en- 
rrtien de routes sont inscrits au pro- 
T,mme des orateurs et conféreneier». 
K m* mettront entièremern a la dispo- 
«tion des délégués pour leur aider à 
roiner une solution convenable aux 

mhreuv problèmes qui se présentrtrit 
leurs municipalités r<*spectives. 

« xpi rien. es longues et fort coûteu- 
ont dû être faites: les délégué» 

ijrront profiter de» connaissances ainsi 
qui «es et pourront en faire profiter, 

bourse délier, les comtés, ville» et 
village* qu ils représentent

Maine, invité à remercier les autorité 
du Séminaire ain^i que h . an< iens 
professeurs, ht I» magnifiqu* 
v isation suiv ante;

l e Père Bellemare

impro-

Bien aimés professeurs.
Mes confrères me confient 

dire quelques paroles de remer. 
C’est un

de voie 
le me ms

ours du mois. 24 grèves, avant affecté 
â peu près 17.17H travailleurs et avant 
résulté en une porte de temps estimée â 
381,135 jours ouvrables. Dix de ces 
grèvts ont été rapportées comme ayant 
commencé en avril, dont cinq ont été 
réglées durant le mois, laissant en 
existence à la tin du mois, 19 grèves, 
affectant à jk‘u prè» 17,071 travailleurs.

Le docteur Omer Desjardiri 
drcin du bureau de santé. »<*t parti i*onr ,| 

ries et papeteries de Cbandbr < hicou-i ,in 'Ovage de quelques imirs h M »n'rr »! ,, 
timi. henogami et I«a I uque Dans !-» hm** et Hull pour affaire» pr » ,
l’Ontario, on a accusé de» fluctuation* j s'onne ^es- 
dans différents endroit** mais le mou
veinent a en somme été by ère ment dé- 1 Normand, d*- Montreal
favorable. V ( ornwall. Ottawa I spa 'était de pa-ag- a I hôtel Dufresne 
nola, flawkesbury et Nmooth Bock . c*s jours «lernier» 
halls, une expansion « été ranporlée
dan» la production de la pulpe et du* • Evariste Trudel. de hte-Gene 
papier. D’autr e part, ïî**s diminution** v'éve, est de passage en notre ville 

Au commencement d’avril, le pour- de personnel en comparaison avec le
ent.ige <le chômage parmi les membres mois de mars ont été s, < us* cs a Sault Mme Jules • »mn esl en v<>vage

devoir dont je m’acquitte J des trade unions locales (tait de 9 0, >te-Marie. Iroquois-Falls sturgeon- Nirolef. 
avec joie. A l’un de ses amis qui lui contre 10.6 en murs et 16.5 au tommen-1 I ail* et Thorold. I^es fabrique» de prt>-;
demandait s'il devait prendre la |>arole ement d'avril 1921 l n gran<l nombre duits du papier de Toront <m , pem • Mme r tt .lrt et tif#* .Man* b *n
dans une circonstance officielle, le I d'organisations luisant rapport ont été aussi a«ti\es qu’en mar* Dan» b* ’u'n' ' orndi p*>ur un voyage e | < onlinur-t-il. il
peuple romain étant réuni au forum. ! .lu&si rapporté que beaucoup de leurs ! Manitoba, l’emploi est demeuré .1 peu sprm4ner<f | de* Files, « lie/
Cicéron répondait: si tu n'es pas ému, , membres ont encore travaille à temps , près au même niveau que le mois pré-j 'dan* le but daller remontrer *.» jeun*
ne parle pas'" Bien aimés, professeur», rédui’ D'apres de» rapjKjrts reçus cb* : cèdent \ Winnipeg, des augmenta- '^ 1-Arui'l'a > pn A q.c i ju. * qU| |H ^,,irée etie/* ♦» derm* ■
si je n’étais pas ému. je ne parlerais nai. I plus de ti.fHHl tiatrous. I emploi au .our- tion» et de» diminution^ de peu dim- sero.nhè* < he/ .In** illiam». e«t re \| ,r» qu’il ét.»;t dans la nur-on «tten

tournée A Fri* \ngeb » { dant sa jeune tille, un certain M Mphon-
Crête l’Hiirait fait sortir »ou* pretext

abla d’un
I rôle d** la Cour supérieure. «**tt* , earaclère «aisonnier • « t ■ ra{*p“rtéa

.semaine, parait avoir le nionopob-1 en avnl dm» la • onsl nu t ion annonrw 
• les cause» le» plu» litigieuse», pourrait la Ga etfe «]u fraveil 
«■n dire Files m *» *nt par le fai:' La v ab-;r i.» jtermis de construct ion 
même de* plus pas,ii *niiaiites. et |.« ! accord »*s «l.in** »<* ville» en mars a été

, version de» o.ff* rentes partie» »e Inuiv- en in<»>enne d*- $'.« IGii.s" i «<»ntr«
ainsi à vnn r dan» une mesure as»»/; $4 210.t»- «ri lévrier, et $* ♦WJ9.7S2 en 
prononcée La tâche du tribunal n est 1 mars d« I an dernier Toute» le» pro- 
guère fa« dit. e on le conçoit facilement v in« e** ont u*** d**» «ugmentetion» 
puisque «e n’est pa» une mince affai r»* ’ dan» la valeur de la construction en 
«te démêler le» fait» exact» dan» un 1 perhpectiv e en comparaison a v ee le mm» 
«ma* de preuve-, contradictoires préccdent. les augmentations signal»**»

l a cause <|ui h entend aujourd'hui 1 «tans I Ontario, le Québe* et la (,ob*m- 
ant Fhon juge Duplessis n« fait pa» bie-Hriiannique ayant été soécialement 

'exception aux précédentes. Il * agit | wononcées.
«*>tte fois-»i, <ie voie» de faits, et à 
entendre la version d*** parties elle» 

j même». »»n n est guère fixé sur la rcs- 
j portabilité d** chat une

Honoré Bdlemare. de St Jean 
File», poursuit conjointement et » 
dniretnent \rthur Bellemare. O»* ar founi mi oeu rdu» rie ti« 
Desaulniera et Louis Lajoie, de la mémo N -F* il v a eu une I 
paru »» ru) r*< Imitation de $1'* Dm»
»a «lé» laration. Bellemare se dit. «I abord 
honnête citoven. de vie paisible et ' sées oar

!. augmentation nrinta- 
mère «Je» «« ti v il**» d» » entreoreneur* 
du bâtiment accusé»- en mars s e**t dii*»i 
u aintenue en avril. I»-* augmentation» 
ayant été en r« .ilit“ nlu» « «msulérables. 
Dans la \ouvcll**-F os»**, le» • unoa- 
gnie» de c.<*n*trur tion «l'Halifav ont 

il. \ St-Jean, 
re augmenta­

tion d activité. \ Montréal. «Je* aug­
mentation» «onsift'Tables ont 't. ru­

le* métier* du bAtiment. D au-
tranquille. <*t affirme n’avoir toujours : t re part, il v « eu urn I* g* re diminu- 
« ru c«'mpter «pie des ami» parmi •■e» tion à sherbrooke. G* tcndan« e a * iô 
c«>nnais»ancr» l>e 30 décembre 1920. favoralde à Tor«>nti* Hamilton l.on- 

*t rendu, a St-Jean 1 don. Kingston. Kitchener Windsor 
Thomas Bellef**uilI** et New Uakeard. La oonstrncti'in <t«

ilus de ti.tMHt jxatrons, 1 emploi au * our- tion» et de» diminution^ de peu d im- 
Lmu, comment ne le serions-noiis pas S du moi» «I av ril a ac usé une tendam e , portance dan» les imprimerie» -» -ont 
aujourd’hui, mes chers confrères. Au-j favorable, »pécialcaient vers le com-i « ontrebalancée». Dan» la >a*k it« Ii«*

•t l’Alberta, le* imprimeries et les Mm* f ° ^ âuglKie» 
r t.. 1.» I Marcelle, de NDob t sont

jourd’hui tout un essaim de visions mencement du mois. Le niveau d’emploi |
aimées »e lèvent devant nous. Aujour- .1 continué d’êt re un peu moins élevé que J librairie» ont maintenu n ---- * : 1 1 \i \i
d’hui, tout un cortege d’images evoca- < « lui indiqué pour la pénorle corres-. niéme personnel qu’en mars F*- nul-1 s^trtAm* ». n* visit erori» Fi

, r . k;«. ! r mesdahiM \ D H«-

v « l »a tille lui parler, et là et alors, les d»*f 
en ville pour J deur* »ans aucune provo«ati«*n cl«*

M

trices d’un passé heureux passe devant 1 pondante de l'an dernier par les firmes oeri«v et les papeteries de la Colombie 
nous. Cette délicieuse « hapelle où j faisant rapport. ; Britannique ont été beaucoup plui
nous avons si souvent reçu dans la ____ _____ ___ _ 'Actives. sp<*( ialement a Oce«n-hnII:
ferveur de notre âme le I)ieu qui a ' et Powell Hiver, taudis ^u à Fort Alice

I n H**e/ grand nombre de darne* (réjoui notre jeunesse, cette cour quel Après rotte allocution. M "abbé il > a eu une légère diminution du per- ' * F 
K-nmpagnent les congressistes et d*** j nous avons remplie du tumulte de nos (oseph Géhnas, au nom «lu séminaire, |Les inétiera de I imprimerie |
mites spéciaux ont été formés pour jamuaements ces arbre» qui comme • nmrrt U1 rn termes choi»i • les hôtes du ; ont accusé
ur faire passer b* temps aussi agréa- 
lement que possible. I ne occasion 
» optionnel le est ainsi offerte à tous

une augmentation d ac 
lie à Vancouver, tandi» qu'on n a

grand»*» route» «lan* I t tntari** h em- 
idové beaucoup plu» de monde qu'en 
rnar«*. bien que I** nombre d’ouvrier» 
employés à de* travaux d** c«* genrw 
riait pa» été aussi élr v «* qu en avril 

defen Ide l an dernier. la** rntrepre-ueur» eu 
sa I bâtiment ont été plu» actits m W mni- 

part. a lui. le demandeur. »** seraient j peg Dan» l’Albeita. la con»tru« tion 
nié» sur lui. l’auraient attaqué bi u-1 de grande» router* à Banff a employé 

H.-T ThitKideau. I talement, l’auraient frappé avec rage. | moins d’ouvriers que durant b* m"i*
I l’auraient roué de coup» de prung» et de précédent. Les métier* du bâtiment

Massicot te de Montréal. 1 pjP(j« sur tout le corp* et dan» I» figur de Vancouver, < B . et de Penticton,
I t *• prétendu assaut était voulu 1 dan* la même province ont été mieux 
d’a vance et prémédité, dit le demandeur occupés qu en mar*

1 qui ajoute que le* coup* porté» 1 ont j

•bert. B Côt

JH
'-»ê 1 l^iôt*! Dufresne.

M t J Thcllier et sa femme, d 
Montréal, ^ont d* retour d un vov.ige |aiH*.é . «.ntu*i«'nné et affreusement «1

l’hôtel Du- gure. avant un «fil •mplètenient
ferra»' et dan» l'obligation de se fair**

d 1 n « n u 11* 1 *VU| 1,1 uiv/iii» u ou » * açfo -u a * » ti»« i . traiter p.i r un n i* d« « in
une -mcèrcm»r». bien qu'un* •ufn^nlat.on d»c y'1 v «f-nt H- qmtter «.r«a-i. || r-I ,n,e ?»'•" et demande qu h

- été indiqués^»»r* phistours1 ***** entrer su *«*Tvice de lin 'défaut de paiement. le» demandeur*
- ~ " -------•»'*-*-» i**-*-— ^** —**“ cille Isolent emprisonnés jusqu'à ce qu ils

SYMPATHIES l>£ LA 
CHAMBRE DE COMMERCE

ces arbres
noua ont vieilli et oui aujouid’hui j ,our. 11 insista surtout sur le fait que i tivi. - ....... ...... ------------- n “ rt,w.tm,e« loow oa
mêlent leurs ramures fraternelles corn-1 ies professeurs suivent ave- beaucoup rapporte aucun changem* ni a \ utona 9 T ' *
me pour nous dire que les liens d’amitic , (i’intérêt leurs anciens élèves, qu’il >e | métiers textiles ont en somme re n*

i** \1s1ter cette province de l’extrême ’ qui nous unissent doivent sc resserrer j léjouissent de leurs succt parce qu ils jf°urnî moins d ouvrage eu avril qu en 
•uest dan* de* condition» que l’on ne ; davantage, ces horizons lamiliers sur ; (>nt gardé pour tous  ....................
aurait rencontrer de nouveau. Us ! lesquels nos regards réjoui* sc sont »i 1 affection, et que c’est un grand bon-jtt'Mé ait ... - ---- ------- - ^ - trmatlonyf F.itrer rie cett
sMhiation* de touristes de la Colombie-[souvent posés, toute» ces choses, comme I heur pour eux chaque foi» qu'ils ont 1 endroits. Dan* la province de Quebec. •

taise et «le l’Alberta fournissent elles parlent puissamment, aujourd’hui, ( occasion de les revoir. \l l’abbc1 situation a accu»* très peu de ehan- . docteur et Mme Bruno Borde
Igrstuitement le» automobile» pour uneMans le silence du cœur, et comme nous . (fé,inas termine en les invitant à reveniren {T'noZ'iiJ'iï eouTa ^ l^«* M F.F , de Mc-Thède. étaient «entendre un autre son de clo« b- jconge*tion «érébrale e*t arrivée arrx

1 :,K'mMf*n lrH'''r* ‘“d” ------------------d< '■ ; 'V , m^.T «.................d« ,,,r. «!«. „,qu« i< — d. 1.b.t.iu. r^.... 1-
Iejr, ............................ Ut il v a aussi eu de légères diminutions **** 1 Honoré Bel le man était i ennuyei un d< 61 1 L ne foule nombreuse deipitHino?'. loua «e» dN*xuM qui pour-, .n,„.roCT. i d« tSSSK I „ „ „ ( .,. , nomm.'. !>.,n Belle.....r, lorv,,, A,,b„r ; ,,,r,n,. ,1,, ,if,,,,.

Après avoir passé une partie de . v-r*, <çfontinorencY ^ yjagog. i A1c\flndre I Heureux « ompta-( Helleroar* lui enjoignit de h* laisser | rendue a bi gare ftoule.orpsfut e*-
l’après-midi à converser avec les ani icns [ jdatlires de < i*ton de \ allevtield l'* H ^ B.inqae de Montreal, vient tranquilh lui fai'nnt rero«ir(ju«T que . «>rT • ju-qu • 1 ■ gli*«- angli» ane où le
professeurs, <i visiter les endroits qui‘n'nt c<,,>cndant été j lus active» ‘ L«*s ^v'lre tfS9<féré à In succursah de la ; Léon Ihellemare n’était pas de taille a | rorp* • »t «‘\p«.*« •'! «»ù le» funérailles
rappelaient d’agréables souvenirs, à ^|fuFriques de vêtement* de femmes n ! b,inffue d‘' 
livrer un peu aux jeux sportifs d autre-

I«il flepoillll
Bobiteilfe, gérant de la Banque Royale, 

I>e» défendeurs dans leur défen»e font ; décédé hier matin à 'F'iitrénl. d’une

r nt disposer de quelques jour», apres 
«* congrè*. pourront donc profiter de
iette aubaine.

Lomnie nou» l avons déjà annoncé, 
e «-ongr»'* *erH officiellement ouvert par 
|e li' utenant-gouverneur de la Colombie

‘Qui s’attache à notre âme et la
force d'aimer

Oui, notre bonheur, aujourd'hui est 
fait de ces choses je veux dire: du lan­
gage que nous parle le souvenir.

' bon, W.-C. Nieol; • ««teurj;,rmi nos mêillcures joies, il en 
jtiiivant sera I lion. John Oliver, premier' - «■ - - -est une qui est faite «l'une essence plus

ipre» la discussion de certains détails 
. , • • j -___-i-- —--------- --------- . , on procéda à l'élection des officiers du

uiini>tr*‘ d* lu provint e. puis viendront J cj^j:catei je veux parler «lu bonheur que ! convontulîl pour le prochain terme, 
i * ministres et depute» représentant nou9 éprouvons aujourd’hui en revoyant I | e résultat fut le suivant. Président 
les autres province» du pominton. | nos excellents professeurs Nos pro- Lf honneur M l’abbé l-\ Lesieur, 

I. ti<*n v J Latta. ministre de 1 *n'| fesseurs, ce sont eux qui nous ont ' i ur(. de Ste-Geneviève de Batiscan. 
*tnu tion publique dan» U Saakatche- initit>s aux piirrs joies de l’esprit.
*an est le pr«'*sirjent de J’asscx lation | ce ont fux qui jMr leur en», igncincnt

comme par leurs exemples ont illu­
miné la route où nous cheminons 
aujourd’hui. Si le mot de phdan- 
trophie n’avait reçu de

des Canadiens-français

, Montréal ont employ*'* plus de monde 
fois, on se réunit au gr ind * non, et j qu,ail cour9 d’aucun îieriode de cette M f - \

; se défendre Le «Irmandeur s«* serait auront lieu, «et après midi. 
! alors précipité sur \rthur Bellemare. j L » mort subite de M. RobitaiU»

snadiinn- «le» Bonnes Routes: M 
Mussel 1-1 Kelley, président de la 
"nt»riu Highway A»»(H‘iat i«>n, est le 
1er vi«e-president: M. T.-P. Regan.

\rw BrmwwM k i.....d ,
,e.*62>,ld dirai» qu’il» Lewiston,

vice-président d’honneur: M. l’abbé 
Théotime Gravel, cure de St-Didace; 
président M. l'abbé Antoine Auger, 
curé d- St-Mii hel des \ ieille» I orge*, 
vi<:e-pré»irient: R. P. Hector Bellemare,

la principale | juiuet> dans les I.aurentides. Il s«

année. l^es fabri« ants d** vêtement* I Pl 'n'^-o
d’hommes de cette même ville ont au* i 11,01 ' 
rapporté une augment «tion d’aitiMt*-

Béliveati a fait une «*ourte . |*aurai| frappé à la figure et l’aurait ‘ attire la sw'ipathu-gén-raie et la < hvni- 
à ^1<''r^fr’ d ces jours ri-r-,j,q,: 9)ir uri. rampe «l’« *« alier. <i«>nt un i bre «]e ( inner-* * une séan* e spé- 

«•« Int se serait brisé et aurait blés**’i riale, a adopté la résolution de sx m- 
! cruellement « ** dernier à la figure, lui ! pathie suix ante :

M le docteur ««renier et Mme Gre-j fHisant ,,ne 1*-i- n grav* «l'«nt il »--uf
nier, de ,*t-Tite s«»nt passés à Grand'- fr;r#jt en«««r*
Mère riefnf* T. «i:*'iti

are,
circonstances j don^n^aiu, vk aire à la principale)

M. HENRI CLOUTIER
M Alfred IrndM. de St-lite

M. Henri donner, secrétaire ded r'",''r <,‘"n 't>y®K, a ^ T,,# 
jugea, de la Cour suj*crieure, passera 
scs xacances, au commencement de

R ésolution

■ t di

.. . . u j « u tournera tour a toi
. Maine; secretaine: Rodolphe I Vr.^Kiant s»**. A

sont ici, au Séminaire, les vrais philun-i Hould, journaliste, frois-Riv icres: tré- 
( e sont eux qui avec un zèle j soricr: M. l’abbc A. Mongrain, v icaire 

qui ne connaît point de fléchissement, J^ St-Paul de Grand’Mère; conseillers: 
préparent les forc es que la religion » ^ yF Joseph Beaulieu, notaire à Mont-

_ _____ _ tendent. t I réal: Adelme Dupont, médecin à Grand
de loronto: B. I | pourrions-nous oublier ce* «h ose s cheisi \|,i, , Alexandre D ^rc, médecin à

McNîamet sont les ®utre»]conir^ret> » , •• ion qui nousd’Aston et Napoléon Fer-
fut donné ici, pourrions-nous mener la j ron, médecin à St-Barnabc

nresij«*nt, et M. Geo-A. .MrNainee. de 
.\J‘»ntr* d. « n est le »ecr»*t«ire-trésorier | tro 

' ».i fondation. I-e Dr -M 
IV-atilni* r*. député à Quélrec, J.-N.
I‘iich«st«*l de Montrouge. d’Outremont: |çt ja patno attendenl,
" I in«ll»

dire- tnir*.

Lremblant, Ste-Ad 
St-Faustin et autre» 
giature bien connu*

\t Zéphirin B< 
tilly. était aux Troc 
d’hui.

.• à M-Iovite, Mont- 
«b-l*. I.nc Masson,

droits de vi!l«

; hesne. de < »en- 
Bivières. aujour

| Desaulniers et Lajoie seraient alor* , 
intervenu» dans b* »eul but d«‘ prot«*ger L - !ii que le* soussigné», directeurs 
Vrtlnir Bellemare et celui-ci s'il j et otli' ier*-de U Gharabr» d© Commerce 

, frappa le demandeur. l’aurait fmt tout de» Trois-Rivière» ont appris avec* « ha- 
I juste avec la force né< essair*- ! grin la mort de \1 I» S I- Robitmlle,

M et Mme N aliquette. de Shawin* i Dan* »a répon*** Hon«>ré Bellemare | et qu’il» dé»irent tri»n»niettr«T à sa fn- 
gan-LMb <^nt pafti* re matin (xuir n,^ a}^0]„nM.nj reH fuit*, et la (ontesta-i mille . pr -uvée, leur* condoléance* l**s
New Tort oft M \aliqu« tte. gér.int ;tl0n est liée sur « e* procédures. ' plu* n<
de la Mlle efcf l'mvité de l’assiMiation
des pavages en ciment d’Amérique.

— La semaine dernière. M L*. \
Forlier recevais la visite de son frère
le Docteur ^ \ Mlar-I. «i** t handlers j 14 («iroux. N<»rnian Lafielle. W J.
t omté «I** Gasp- | nngston. Alp Laurin, f -H Moineau,

Le docteur et M me A. Deschene». 
de Shiwinigafi-Fall». ain»i que M et 
M me .1 \ Bernier, sont «le retour d’une 
excursion an ht<* rfns II*»

MM Wiif«i«l <«ariépv, président; 
j Georg** 1 Mien secrétaire; W t». F. 

\ird W |< Baptist. Henri Bisson, 
( h* Burrill. J I Fortin. M Marcotte,

M. et Mme Albert «ogafn». ri*- Sha 
wmigan-Falls. *oni ^nrti* ce» jours-ci IVu nunibre de» sous-congrès qui ont

ml la seoMUoe «lu congrès |qUi, je pense, n’est pas sans méi te | conventum aurait lieu au séminaire |6 et * juin a ce d( e me conventum pom •Mm pftsaM I été > leui residence
!’ ' • trouvent U troisième con IQri’entend dire souvent, qui l’enfanct , iq ans i mbreu»es sont M M ■ - ......................... Potel M
f^n. e interprovinr iale des «iffi« irr* d/* [ rst jf. v\us beau temps de U vie t >'*« i ,f.imion» semi-off-idles entre le* « on Antoine Auger. Alph* Mongiain, le Mrfifl J»mes Oigme pa*<eront »u«*«

Beau temps sans» doute ■ frjrP* >er *nt tenues d’i* i la, dont deux K. F. Hector Bciler nre, O r., JI» conférence spê« iale «les offi , unf. err^ur
nrrs «les différente» association» de re. âge ou le « «rur »-uiv re « i.< v importante» durant le cours de l été • Avotte. médecin. Jo% Beaulieu, notaire. ,

comme la fleur s’ouvre aux rayon* \ , irvj heures de I après-midi, le* François Désilets. «* at. Alexandre,
du »oleil printanier, beau temp» q» ' i, ongressistes. après avoir pressé la main j Dugré. médecin, Adeinte Dupont . méde-|
-et âge ou lent housiusnu jaillit m ; (|r JfUrs anciens profc»»eurs s’embar- cin. Napoléon 1 e :■ médecin, et,

ou l’on cre:» <juc rien j f| J, renl Pn automobiles pour St-Mi< hel Rodolphe Hould. je ,'naliste. i• .................. « ! , •• •.» r- . _ l__ _. I„. * H.. .-«i

s»i«on »\e« leur familb

‘'nm-' roules, l’assemblée général*'
•rrnuello «le la ( anadian Automobile 
G.i Ht n et aulre>.
^,v /b1 légués d’Ottawa représenferont , spontanément

B ! la belli

‘*,ViHleTY(< nt le gouverneriient fé«f(*ral |
5 1 d’Ottawa; !*hon I I
'‘rr' n. ministre de la voirie de Québec, 
•o »u**i en route pour Victoria. M 
' F sandle», de Columbus, Ohio.
1 i't'ra au rr»ngrè» et sera accompagné 
b Mme Candie». Plusieurs autre* 
“f'k’ij.srt orateur» distingué» viennent 
iti'u <je bi répiibliqu** voisine. t ne 
*,,nf* rein e accompagnée de vue « iné- 
twtf"*.’r:iphique», sur les route* modernes 
,f,t» «u ririée pap M. G.-F. Graham, rie 
* A*phalt Association of Albany. N.-5 ., 

*f numéro ayant été ajouté tout der- 
^'^rrnient au programme, à cause de 

rriérr«saiite leçon pratiqia* qu’il don- 
,,Ar!« « tous. Kn somme rien n’a été 
«D'irtne p-mr faire le plus brillant succès 
Weu « xénement annuel et, tout indique 
Fi*- 1rs promoteur* ont parfaitement 
rein*»

NOUVELLE SUCCURSALE
v(>u« apprenons que a Brasserie 

’iflinplain, de OuélxN . dont les pro- 
»nt si en \ngue dan* tout le Hi*- 

r" ’ de Ouébe» . vient d’établir une 
«U* aufinrsale aux Trois-Rivière* 

* 'I'» elle a « hoisi M, J -17 Marineau 
in n r son représentant pour noire 

''V ri'1 I n«- autre succtirsale a été 
4',l'“ « (,rar»ff Mère *«*u» I» g**ran«e 

I - A. Grenier 11 est aussi ru- 
Tl,r 'l1* à la demande d’un lion nom- 
kr* d» • ••nnaisseur» au palais délira?

1 une irntsienie »u« « rrfsale sera établie 
r-,*rr di*tri« t tin non» dit nue 

p e” » faire de* instance» pour avoir 
^ *ucrur»ale à ^bawinig-*n î »lb 

(fée.)

n'est impossible; be,1 u temps que « es | fjr<; \ ieillcs Forges, où ils furent le 
annérj, ensoleiller» ou I* « «rur n a j*a* hôtes de leur « «infrère M. I abbé Antoin 
encore été meurtri par les duretes ^Ug€r> , Uff 
de U vie, les tristesses de la lutte, les I ■
méchancetés, les trahisons, tou'cs ves 
choses enfin qui sont la poussière du 
champ de bataille. Mais n est-d pa

Fat nn les autres « on reres qui n ont 
pu assister à ce conventum mars »e 
proposent bien de pn-ndre part aux 

\pr« s l.i visite de* principaux endroits j deux autres reunions int ime» qui auront 
de cette plaie désormais historique, j lieu dans le cours de etc. se trouvent
on se rcumt a sept heures au presbytère MM. Herménegilde Bouille, médecin a

I A f !“
v rai que la vie de l’enfant est cgoiste et j t0ntinua d’évoquer les doux souvenirs | lippe Charest, notain a ste 
mesquine absorbant tout pour soi « t «t*4 j fj aujrcj0js< ^ . Pcrade; J -B. Drouin, mcclcc
rlr»nn int fn rrt<inr nue bien POU. t *t

Ste-Anne de la 
m et maire | V

donnant en retour que bien peu. ? *t ' Le lendemain matin. .T N heures il y J de \ ictoria ville: Ra .1 Dubé, curé de] ♦
le printemps de la v i«\ »ar* doute, eul nu.SSc pour 1rs confrères défunts. Mansonville, comte de Brorpc; I

’ “ ■ Qn pussm une journée des plus agré- Giroux, médecin à Stc Juhçnne, comté I **
a blés, et tard dans l'après-midi, les de Montcalm : Joseph Lachance, avocat

k

mais le printemps n’est qu un« pro­
messe. Arrêté la vie au printemps « * *t 
tuer l’espoir. La lienuto de* fleurs du 
printemps e«t faite «fe* prme**r* qui 
sont en elle*. I.n retrancher l’espoir 
de» fruit». r’e*t en retirer la vie. « * »l 
appliquer sur un nien»«»nge un b« au 
masque... Le plu* beau temps de la vi* . 
r'e*t Lâge où nous somui* 'i. I Uge «»u 
l'on fait rayonner autour de *oi. un*- 
action bienfaisante, où Bon porte mi* uv 
que de* fleur», on 1*0?» porte «les fruit» .. 
Fo„r plusieurs d’entre nou» les fruit* 
ont passé In promesse des fleur* < ?r 
ce* discipline* bietifsisHnte» qui font 
monter une Ame. et qui »ont «apabb** 
de rendre une vie ladle et ni«-rit« u* 
où le» svon*-nou* trouvée*.' ? «•»? i i 
que nous le» avon* tmuvée*. ? • *? 
de « el» (|i»e non» voulons vous remen icr 
aujourd'hui. comm«* non* '«ni* r. ruer 
, i«in» «le l'accueil bienveillant que w - 
nou» faite* MUj'Minl hui Non «omne «• 
ici. aujourd’hui n«»n pa» seulement 
pour non» aniu*«r. mai» |»on' être 
attentif* aux leçon** de (eune» • «jn*
I \|ma Mater «ontinue de non» donner 
Non* ne sanrion* manquer d en bm- 
fi.ier tan? e*t grande *» pu»»senre 
d>n*eignemen*

"î ania vu admotuiiunit m lous

congressistes *e séparèrent t)icn 
regret tout en se promettant bien de 
renouveler le plus »ovivent possible re* 
boites et impressionnante» réunions, 
car on veu» avoir l’occasion de rencon-

à Manchester. New-Hampshire; Donat 
Lussier vicaire du Fré«'ieux-9ang, Woon- 
NKxket, New-Hampshirr; Philippe F.t 
quin. pharmacien a St-Gabriel de 
Brandon, Joliette; r Paul Rfnfret.

( f.orl en de Rouville.tn r les nombreux confrère» qui, pour | notaire a 1 Angi 
des raisons de lorre majeure, n’ont pu La plupart de ce> derniers avaient 
prendre part à cette joyeuse réunion. [assisté au premier conventum, les 3 et 4 

( eux qiii ont assi»t«- mardi et mercredi | juillet 1917.

SEANCE DE ROXE
C'a»t ce »oir que doit 

avoir liewi au Pont-Saint- 
Mawrico le rencontre Ho 
Frank. Pro von char, lo pugi- 
liate ^o«al bien connu over 
Emile Landry, un jeune 
boveur de la paroi»ae \oi»ine 
qui a donné d'extallente» 
preuve* de *on lavoir.

Sévigny fera faca à Vail- 
lanrourt dam la lemi-finale 
et CAté ot Riahard feront 
loa frai» do la préllminairo.

La léance a liau au 
Palan Royal. La bataille 
Provencher-Landry durera 
dis ronde» et »era certaine­
ment de» plu» excitante».

Bureaux: 153a, Notre-Dame
l«m I>e« Fnrjr** •• Notr^-Hrme.

R «ynn• X
Extraction: »an» douleur.

F 1 Ritchie

M ( »eo l'urcotte. d*' ^*t-Gr''goir«», 
était hier aux Troi*-H i vière». pour
affaire*

Téléphone» 1278w

BIERES ET PORTERS
de toute» marqua»

E. E. GRENIER
110. rue St-Paul, Troia-Rivière».

| Spécialité » Epicerie» et Légume»,

##******■****#**

,-;G/

Les rues de la Cité appartiennent aux 
Citoyens. La rue St-Mauriee doit res­
ter ouverte au tralie si les citoyens 
s opposent à ec qu elle soit close.

La ( ham^re do Commerce d## Troi«-Riviere».

ELEGANTS SOULIERS D’ETE
Nous offrons pour messieurs, un magnifique 

soulier en cuir, veau brun, très élégant, pour le 
prix excessivement bas de - - - -

75

Souliers en Canvas blanc pour dames, nous 
les avons dans toutes les dernières nouveautés.

AU MAGASIN FASHIONABLE

PELLETIER&CLOUTIER
ENREGISTREE.

144, Rue Notre-Dame. Trois-Rmères
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ANNONCES CLASSIFIEES
35cts. pour 25 mots ; le. par mot additionnel

BOURSE ET FINANCE
BOURSE DE MONTREAL

Lire italienne ................
Mark hnlaiidai'............
i'ouronne autri» hiennt

.■>40

0002

CRAINS

Cours fournis par Kaating 
McRae, Trois-Rivières.

Cours du 7 juin fournis au 14Nouvelliste' 
L. G. Beaubien A Cie.

par la maison f crm

A VfcNDRt. — .Maioun » n bnaueb 
aw beau ai and terrain d'environ 
HD pied*» carrr» y compris un maKfiilj 
nur jardin de toute sorte d'arbres frm- 
Iw-rh. S'adresser H0 rue M-Obarl» 
lüibllj.n.o

A VENDRC, hllérjs de quilleh bow 
lin/ «Ileys avec quilles et billes. < hau- 
ra ««ceptionnelle |Mjnr un prompt arlu*- 
tcur. ^ «dresser *■ llenr Ibsaon Syndio 
Autorisé, Trois-lliviere* 10-i.n <

À VENDRE; — V. ton sportif en 
drap polo tout laine liernière rood**.
< oiibfjr Hâble I *r«ndeur “ I<»ut 
neuf Une aubHma. S'adresser, l.’U 
La violette, lie porte. j.n.o.

A \ EN DRE—()u /changer pour 
imraeirh’e fs) Auto bord 'orme 
Camion I. Royauté sur patente 
fç) t onimerre de rros (d) Ln *ot 
romt let •!* marbineries j ^air boutique 
a bois S'adresser 7IÎ st-OIivier J roi»- 
Riviè'es i28S-3-r*»d-H

MARIAGE

On «unom e |hinr le 20 du mois de 
juin U mariage d« M \rthur (iamai be 
de La i uque. H Mlle Bertbe 1 ^«tanse 
de la nie f)upb ssi* h«.« hard

REMERCIEMENTS

La famille \rs*-ne M a heu x remercie 
sincèrement les p« rsonni'H qui ont 
bien voulu bu témoigner des marques 
île sympathie a l'occasion de la morl 
d** Mme \rsOie Maheux. soit par of­
frande* de mesMs. bouquets «.pinhiel.s 
ou a^slMlMnl e him funérailles V 1 fs.

A LOUER, beau logement, aussi 
plein-pieds, chauffés, avec améliora­
tions modernes, poêle électrique, éiec- 
ir dierm, et . S idresaer V4. Notre-Dame 
Tel. .i-'JM. 10-j.n.o.

NAISSANCE

b Lhl M N \ ( handler, le JH mai 
dernier, i M et Mme J. ternes! Eleury, 
née Bertbe Bm* bon. une fille baptisée 
Marie-Jacqueline Parrain et marrai­
ne, le notaire et Madame .1 B Bastien 
i>«r procuration pour M et Mme 
.1 l> Bochon, grand* parents de l'en­
fant. Porteuse. Madame Johnson.

\ «leurs

Abitibi Puip..................
\tlantic .Sugar..
\ stjeatos t « »rp .........
Hrompton Pulp...........
Bell l olepbone. 
Bra/ilian Trat lion. .. 
British Empire Steel. 
British Empire 2è pris 
t lan. < ement . .. .. 
< 'an. i ement priv.. ..

i Can. f otton. .........
I < oils. Smelters. .........
| ( an. s. S. Unes...........

i .an. S.S. Lines, priv.. 
Can Converters. .
I)oininion Bridge.

; Dominion t .anners
! Del roi t 1 nited..............
, < ,eneral Electric..........
i I loward-Smith.......
I(oward'Smith, pris 
Eaurentide Pulp. . . .
l*ake «*f the NN oods.......
Peter Eyall t'on*...... .
Montréal Power............
National Breweries, 
f igilv ie Flour .......
Quebec By
Riordon Paper. .............
shawinigan Power.
Spanish Hiver, priv.......
Steel ( o. of ( anada ...
St Lawrence Flour......
Toronto Street B v-----
VN abatso Cotton............

Ouv. Ma*. M

. 50 % 50% 50 »
24», -M* 24 *

56 56
. 32 32

110 llô 110

Fer in. V ar.

1 S 47 E

S4 Si»
’ ’ * 4

A LOUER.—Pour Pété, maison de 
S chambres meublées à St-Louis de 
I rince. 1 mille «le Lég’iar. S’adresser 
a Blais • I rérc 1S1 rue Notre-Dame.

1274-1-3-5-8-10-12.
A(.TntS PLMANDD. ux U.n*

agent s demandé* comme Holliciteurs 
po»rr la Mutual Life and Citisen. 
< ommission et salaire S’adresser à 
M Lesage, oiême avenu». Shawinigan 
falls. 1909-6-afa.

AGENTS VENDEUR de préférence 
un cWmir du front salaire libéral et 
bonus pour commencer. Si votre âge 
est entre 21 et 37 ans et ai vous possè­
de/ ou pourrie/, vous procurer m* «u<o 
pour votre propre lisage et que réelle­
ment vous aver, l'ambition de vous 
engager dans une oc» upation plaisante 
et profitable avec une grande et solide 
compagnie canadienne, établissant une 
agence pour scs niar« bunds dans un 
territoire organisé dans votre localité, 
ira médiat ement voici votre * hance 
Si vous croyei répondre à ce» conditions 
et possédez de bonne» re» ommonda• 
lions de. caractère etc., et été» conaen 
tant de travailler fort pour vous créer 
un avenir, communiquez avec Robert 
Brown, < bateau de Blois. LroLs Ri 

1316 8 1 G

GARÇONNETS
QU’AITENDEZ-VOUS

............ 34 36 ! 4 34 36»11 -"4
......... 61’, 61 U 61 61 i>2
......... VI SI VI SI fl
____ 66 66 t>6 ♦v»i 0

.......... 91 91 91 91 0
87 h7 S7 0

...........166 U 166*2 166*2 166 * î 0
......... .39 39 39 39 0

...........91 *4 JJI 1 4 91 U4 91-4 u
.......... 55 55>4 55 55 U U
___ 250 25! 250 251 1

CHICAGO:

Juillet . .111 
"cpt. . . IL» 7-8 
Dec. . . . 116 1-8

Juillet . . «O*»
8e pt. . .. b » *
Déi.... 717-8

Juillet . . 3ô3'4 
Sept. . .. 38?4 
Déc. ... 41 
WINNIPEG

Juillet . .127*4 
Oct.........118

juillet . . MU 
Oct......... 4b 1-8

bid 41

Blé
I27 3-8 

bid 118*4 
Avoine

53 U
bid fb 3-8

Mas. Min.

112
112*2
114*4

60 1-8
63 ’ *
61 U

36 1-S 
38
40 3-8

Voici un f«>ur con*truT 
pour le poêle ‘Success 
«le \fcClary.

52 5-8
EV-4

27* 27 - » -2
11 % 11 *4 11% 11% 0

105 J , 105 4 105 105 %
95 94*2 95 0

75*4 75*4 7iU 74 1, ‘'i
S6 S6 H6 SS 0
711* 71*^ 71 ‘i 71 16 0

, 75 75 75 75 0

KEATING & McRAE 

COTON

Ouv. Max. Mm. Ferm.

Juillet. .2050 2122 2040 2120 k 21
Oct. . . . 2040 2127 2033 2122 a 27
Déc. . . . 2032 2120 2021 2ua
Janv. . ..2011 2103 2009 2103 à 05
Mars. . .1995 2093 1994 2088 à 93

Spot 21.70 a avancé de 80 points.

BOURSE DE NEW-YOPK
Cour» du 7 juin 1922, fournis au '*Nouvelliste'’ par la maison 

Keating A McRae.

N ALEI RS

AUTO A VENDRE Studebaker
î roadster” pour trois passagers. Nou­
vellement remit a neuf. Gonditiona 
faciles pour prompt acheteur. S’adres 
ser à 201 St Paul. Tel. 232.L

1313-7 4 fs

CHAMBRE A LOUER dans famille 
privée, usage «lu téléphone, eau chaude 
»t froide. Possessit»» immédiate. S’a­
dresser à 10 St-Denis. i.uo-

COLE RUNABOUT 4 rvlindres 
(ton ordre 6 pneus neufs N«ndra à 
bon marché, n adresser à Thomas Guay 
49 Des Forges, tél 798.

1300 5-j.n.o.

DEUX BONS AGENTS Demandé* 
c«>tnmc aolliciteur* pour la Mutual 
I ife and < iti/en ^ adresser W. Lellier 
l >.ia Notre-Dame. Ville, ou à J H 
IMeourt .surintendant.

1305-8-3fs

f f R M E A VENDRE.—Coiupreuanl 
4*2 arpents de largeur par 28 de lon­
gueur Maison neuve, écurie, glande 
grange, hangar à grain, poulaillers nio- 
darnes et hangar à Loi* 70 arpents 
*le terre labourrée Excellente occa- 
h.on pour un prompt acheteur, t.ette | 
Urme rt»t siiute à un mille de l’église, j 
voisine d uo»* beurrene et de l’école, j 
Pour plus d’information» s'adresser a 
M. P.-V. Goum JH me Du Platon, 
Trois-Rivièiea. 1001—-1 avril

Jeune fille demandée pour travail 
de reliure. Devra avoir de l’expé­
rience dan» le metier. S’adre»»er
au Gerant du "Nouvelliste”, 27 
rue Du Liston | n o

LOGEMENT -Moderne à louer (tlaO
S pièc* «*. Système à /eau chaude; 6
ru»* Ste-Julif 
t «>rgos.

S’adrc^x r à 12 rue De* 
12 40-20-j.n.o.

Pour Gagner cette 
montre ?

Vous n’avez prati­
quement qu’à dire 

oui pour l’avoir.

Garçonnets, voici la chance cie 
votre vie de posséder une Superbe 
Montre, tout comme Uapa, d’épa­
ter vos petits amis par votre bonne 
fortune, sans qu il vous en coûte 
un sou. Il vous faudra à peine 
dix minutes d’un travail excessi­
vement facile pour devenir l'or­
gueilleux possesseui de cet te montre 
Magnifique. La condition à rem­
plir est excessivement simple. Dé­
coupez cette annonce dés ce soir, 
écrivez lisiblement votre nom et 
votre adresse sur la formule ci- 
dessous, mallez le tout à l’adresse 
sui\ ante.

Le “Nouvelliste”
Troia-Rivières.

et. par le retour du courrier, vous 
recevrez tous les details de cette 
offre saus pareille et vous appren­
dre/ le moyen si facile d’en profiler.

ECRIVEZ AUJOURD’HUI

Mes* ours,
Veuillez niCxplicjucr pai retour du 

courrier, comment je puis gagner, sans 
«ju’il m’en coûte un sou. la Magnifique 
Montre dont vous parlez «lans cette 
annonce. |

MAGASIN A LOI ER 102 rue Dr*
Forges. 8 «<freN'i»r « M. "* é % •'to Dc*«'«>- 
tcauv, gé« »nt 6’ la Singer '*rwing 
M «chine, 176 Nuln- Dhu < l315-S-3f>

On dsmands d« * ».ar-, nn«*t* pour 
vernira Le Nou%elh*te »ui la me’ 
«ux 11ois-Rivicie* > .idiesser «u t»c-j 
isnt de circulation i nol

ON 01 M DI
exp* riiu«ni< ' x *dr»' r I g.«' \i t -, 
mobile, 212 rue Notre D.»n . \ 11-6 ï f..

PERDUE nioiiir* bi • «I* ♦ n . «
p«vrtant la marque M»da « »i* ce» 
«lue « partir «le la rue '-t l r*ule «u l’ont 
8t Miiurn e et de là à U rue ''t** < é« ib>. 
8*t Martin d 8t 4r<invoi* Navier ju- 
<|u au Boulev ar«l Prière «le retourner 
à 252 Me I r*ule B» * «>mpen*' 1314 
8-1 f*

QUATRE AGENTS d'assurance, 
pouvant fournir «te l*onne* réfen’ine*, 
trouveront une position de $2 ‘HI «le 
revenus par année à la MétnrprJitan 
Life Insurame Go Ibuume instruit et 
psrbint le* deux langue* «le préférence. 
8 n.|re**er au Gérant 120A rue \«.ire- 
Dame. Lro»*-Rivière*, ou '» Exaudias 
la.allet biirc-iu d’a*snran«e de la 
Met opoLtan, .i 4»rand,Mère 1306-7-2

VENDEURS. —- Commencer pour 
von* m«‘rm dans une ligne complètement 
en vos propres m«m^ Chaque proprié 
taire a be*»»in <fe quelque* une* de n«v* 
900 variété» d’arbre* rustique*. “Eti­
quette Rougu ’ \ucun argent lu* es 
vaire. Equipement « omplet et instru* 
tH'O* tra»!* S adr***ser t D Pt PI-
MER 1 •niMlMtLN, MONTREAL

»m aam j»

POUR VOS

BIERES et PORTERS
Do toutes marques

TELEPHONEZ 14b8
G. A. DUFRESNE

61, St-Antoine 
M U UI.I I f BIERF FROM I ENA<

Chemin» de fer et matériel»
\raerican < .ar Foundry....................
\ mer ica n Loco.. ..................................
Atchison B y........................................ .
Baltimore & Ohio............................... .
Bald w in I ah o........................................
( P.B........................................................
Erie Hmlrond...............................
(treat North, Pfd ...............................
Lehigh Valley.. ....................................
Missouri Pacific....................................
Mis*«»uri, pfd. ..................... ..
Northern Pacih«-...................................
New-Haven...........................................
New - 5 ork ( «“ntral...............................
Pennsylvania R’y... .......................
Beading....................................................

| Southern Ph< ifi«*.................................. .
I Srmthern R*>........... ................... ......
1 St Paul ...........
iM Ivouis A San Francisco...............
i 'Leva* Pacific..........................................

I nion Pacific. ....................................

I Acier
j Bethleem Steel .............................
Grucible Steel.......................................
Lackawanna.........................................
Midvale...................... ...........................
Hepogle.................. *...................... ..
BeiMiolic Steel ..............................
i s Steal ( p ...........................
V anadium ................................

Mine» de cuivre, etc.
\naconda (.upper...............................
Butte \ Superior .............................
Col. Fuel A Iron......................
(irrat Nor. Ore..................................
Inspiration Copper ..................... .
Kennecott.. .................................. .
Ni«ke! .....................................................
Nevada ( opper
Smelters Copper................................ .
1 tab ('opper ................................ ..

Automobile» et Accessoire»
Xiueru an Bosch Magneto
Mbs Chalmers ..................................
(handler..................................................
General Motor». .............................. .
Pierce Arrow...........................................
Studebaker............................................
Stromberg Carburator.......................
\N e*tingh(ui&e.......................................
\S illis ( Ivrrland .................................
\\ bite Motors......................................

Huiles et Pétrole»
California Petroleum .........................
Genera! Asphalt ..............................
Mexican Petroleum ..................
Middle States ()il.................................
Pan \merican Oil...............................
Pacific Oil..............................................
Pieri e Oil ....................................
Royal Dutch........................................ .
Sinclair (til.............................................
l> \ it Oil................................................

Divers
Atlantic Gulf .....................................
American ( an ............................
Am. Inlernal Copr ............................
\1( ohol ....

Corn Products ...................................
< uban Sugar . ....................................
General Electric.................................. .
(ioodriih Bubber ......................... .
Internatiemal Paper .....................

‘International H«rvr*ter . .
hevstone Tire ..........................

| Kelly Spring held ..................... .
Marine......................................................

| Marine pf«I.............. .............................
Retail Store*....................... *.............
R ubber......................................................
,*umatra Toba« « o..................................
Sugar Rafinerv................................ ......
\N oollen* ................ ............. ...............

Nouvelle Consignation
DE

CHEVAUX
t lie nou» arrivera demain ven­
dredi et consister» dan* le 
choix le plu» parfait de pesants 
chevaux de traits, jument» 
d'expres* et pour toute autre 
fin.

Eddie Martin
Hôtel Martin.

Encan chaque > en red i dm 
la cour de l’hôtel.

14—rue St-Geor^e*—14
•»>•«* Marthe à foin

Ouv. Max. Min. Clôture

168 168 108 168
114,*4 114 7-8 114 *.4 114 7-8
99 5-6 99 5-8 99*4 99 ' «
\oy2 49 H 49 49*4

1 15*4 115 3-8 114*2 115 3-8
138*4 138% 137 7-8 137 7-8
16H 16 Lj 16 1-8 16 18
77 >4 77». 77 77
* » - 64 3 4 64 ’ i 64
23 h 23*? 23 23
.-7 57 .3-8 56* «j 56*4
75 5-8 75 7-8 75 5-8 75 5-8
32 H 32 5-8 31*4 31 7-8
90 90 89 *4 89%
41 7-8 41 7-8 H '4 41%
75 1 2 75*4 75 1-8 75%
S9 * 2 89 * 2 89 1-8 89 1 8
24 V2 24*4 24 % 24%
27 1-8 27 1-8 27 27
28% 28 7 8 28 5-8 28 5-8
33 33 3-8 33 -

138 138 1.37*4 137 7-8

78 78 77 *4 78
76 76 5-8 75 75%
72% 75 % 72*4 75%
36 ô-K 38 36 % 37 5-8
;C>V4 37% ... 36 *-4 37
73 7.> . 8 72*2 75%

102 3-8 102*4 loi % 101 7-8
51 52 % 50*4 50 %

55 55 64 1, 54 7-8
31 3-8 31 3-8 31 1-S 31 18
33*4 3.3*4 33 33
11 41 40*4 41
44 44 43 3-8 43 ,3-8
37 1 j 37 > • 36 5-8 37%
17 5-8 17% 17 5-8 17 5 8
Is 7 ^ 18 7 8 18 5-8 18 5-8
63 7-8 63 7-8 62 52%
67 67 % 66 1 K 67%

LH* 46 » 2 45 % 46 » 2
50% 50% 50 .50*4
75 Vi 76 7 ô % 76
14% 14*4 14 5-8 1 4 5-8
20 1 6 21 20 1-8 20 %

122} • 124 3-8 122% 123 5-8
■ - 53 1-8 53 18 53 1-8

61 5-8 61 5-8 61 »4 61 3-8
S 7-8 S 7-8 8 5-8 s 5-8

50 U 51 50% 51

60 67 % 65% 67 %
64 5-8 64 7-8 63 * 2 64 3-8

138*4 139 % 137 5-8 138 1-8
15 % 15% 15 1-8 15%
70 h 70% 691 2 * 9 |
65*2 65% 64 * * 65 18

9 7-8 9 7-8 «% ' «
65 Vu 65} 2 64 * i 64*4
37% 381-, 37 37 5-8
49 49 1-8 38 3'S 48 7-8

39 U 39 % 38*4 39
50 50*4 49 3-8 50
48 5-8 48 5-S 47 7 8 47 7-8
57 U 57*4 57*4

103 1-8 104 3-8 103 1 S KM 1-S
18 17 17*2 1**4

164 n s 164% 164 164
42 U 42*4 42 42
51*4 51*4 .V'*4 50 7 -8

104*2 105 101% 105
20*4 20*4 20 3-8
.50 5 8 50 5-8 50 50 %
24 24 24 *2 1

i S4*4 84*4 81*4
66*7 66 * 4 65 * 4 65 5 s
65'4 65 .»-S 64 »
41 7-8 n 7-8 41 7-8 n : s
79 79 78 » *> 78 7-8
93% 94 9.3’* |

BANQUES

Cour* fourni» au “ Nouvelliste 
par L. G. Beaubien A Cie

\entes Ouv. term.

C omnierce. , ... 183 184
Montréal......... 218 219
Royal................ ... 198 198
1 mon................ 136 139

Huile de Charbon—un combustible approprié pour la Cuisit,
L’huile de charbon est un combustible convenable et propre 
elle produit une chaleur parfaite de cuisson. On se la pro­
cure facilement. Il n’y a aucune dépense de plombent » 
faire. Avec un poêle de cuisine à l’huile Florence de McClary 
cela ne coûte qu’un demi-sou par heure pour un brûleur en 
pleine combustion.

La chaleur va directement sous l’ustensile de cuisson donc 
pas de perte ni de gaspillage en fermant une fois la cuisson 
te-minée.

Le poêle à l'huile de cuisine Florence de McClary réalise a U 
perfection la sûreté, l’économie et la plus grande quantité 
de chaleur que l’on peut retirer de l'huile de charbon comme 
corn bustible.

Poêles à l’huile de cuisine
FLORENCE 

McClarys
23 RUE WELLINGTON MONTREAL

En vente chez tou» les marchands

NEW-YORK CURB

Cours de Keating A McRae 
Trois-Rivières

Offre Dem.

t anb Syndicate........
Cities Service..............
(«illette..........................
Gulf Oil C orporation. 
Humble Oil Limited.
Imperial Oil................
Intern. Petroleum . .. 
Magnolia Petroleum
Maracaibo Oil............

m m s Petroleum. ..
Skelly OU.....................
British Controlled Oil 
Saguenay Pulp, com. 
Saguenay Pulp, ptd..

Magma Copper 
Mutual Oil........

50*4
11 7-8

BONS CANADIENS

Cours fournis au “Nouvelliste’ 
par L. G. Beaubien de Cie

COURRIER DE

ST-CELESTIN

125% 25%
180 185c
22% 23
9% 9%

. 12 7
2 3-8 2%
1 -,%

2 4

Bons de la Victoire Non Imposable») 

Ouv. ferm.Ventes

1922— ô j-2 7r- 
1937—5*2%.
1923— 5 H%

99 87 
105.35 
99.80

99 87

— Monsieur Léopold Parentetu o* 
Trois-Rivières, ainsi que son épr^? 
sont venus pn»er quelques semaine 
en vi*it« chez leurs parenté et amn » 
St-Célestin, ils sont «■m harit-* de Itur 
promenade et ils doivent s en retour 
ner ces jours-ci aux Trois-H mère* i 
leur demeure, rue Ste-Uetievièvn*.

—La maison appartan-mt <« M. 
Léonidas Gagnon, village St-i éleitii 
demeurant autre foi* «fin-, la paroitt*, 
doit être vendue par encan « e- jour»-ci

LES T AUX DU CHANGE

t oie des devise» étrangère» de L. 
G. Beaubien A Cie, banquier* 

et agents de change, près la 
Bourse de Montreal

jour

l ivre stci ling .....
Franc français...
Franc belge.........
Franc sui**c . .,

4 57 
0930 
0860 
1952

A NEW YORK

I Prune dollar antémain..........
I ivre sterling..........................
F ram français.........................

beigt ..................
| Franc »uis»se .......................
: Peseta espagnol ...........

Mark allemand . . . .
j < ouronne autrichienne. .. .
■ Florin hollandais « .............
( î ne italienne . ......
J Dra« hmr gre« que ...........
' Rouble ri.»*e ........

M’PHKNE/ I 1 N
I Etudiant 15 MINI TES par Jour

M •
I qaekpie* r*r*nli p»r ^• ril
| In.titutr ' ' '

' MEBKw

lUMH 
39 B»

Al \ I ROIS RIMFRL8
Cours d-

Pamphlwt « ’infor- 
mations sur de ^
mAod

oahioik. 
S.rat ' on A Ci»
|*H ULISTlifi

16, Uuhan** 19see, N^

Trois Favorites 
CONNAÎSSEURS

Distributeur :
J. E. MARINEAU

Rue St-Roch 
Trois-Rivières.

india pale ale

India Pale Ale PORTER Export Ale
CHAMPLAIN CHAMPLIAN CHAMPLAIN
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L K RETOUR A LA TERRE

LE TEM1SCAMINGUE NOUS OFFRE SES TERRES FERTILES
Ses paroisses-Son organisation religieu­

se—Civile et Judiciaire

“ EMPARONS-NOUS DU SOL
Nou» «onjinencons aujourd'hui l'étu- 
détaillée de chacune de no» régions 

^ tolonisation.
« eux qui s’intéressent au “Retour 

} Terre” ancestrale, trouveront dans 
ce*, colonnes, tous les renseignements 
qu'lit désireront. Pour plus ample» 
infini a î ion*, touchant des détail» parti­
culiers, ils devront, il va s’en dire, s'a­
dresser directement à Québec, au dé­
partement de la Colonisation que pré

de \edelrc, s'occupe activement de la 
colonisation de »h paroisse. Le» colons 
recevront de lui le» renseignements 
qu’ils désireront avoir au «ujH de I a 
chat d'un lot

Notre-Dsme-d u-Mont-Carmel.
(Bureau de Poste Pugèreville Cette 
paroisse est comprise dan» la munit i- 
oalité de la partie est de» cantons de 
Laverlochère et de Baby. Elle a été 
érigée civilement en HM>4 Elle possède

COURRIER DE

TINGW1CK

lidc et dirige si habilemeht l'honorable une population de 427 âmes. Il * v 
J E. Perrault. t trouve quelque» bon» lot» encore inoc­

cupés, et un «ertniu nombre de ferme», 
en partie défrichées, à vendre. La granLE TEMISCAMINGUE

Située au nord de la province de Qué- 
hf! on se rend au Témiscamingue par 
le l’antique ( anadien de Montréal à 
Maltawa, d’abord, de là, à Kippewa 
d'où on atteint le Lac Témiscamingue.

Lu été, le chemin de fer fait raccor­

de route de» Quinze, qui va de \ ille 
Marie à Latulipe. et qui de là »e dm 
géra ver.» l'Abitibi, traverse tette pa­
roisse eu plein milieu.

St-Edouard-de-F«bre. —C'est une 
paroisse qui compte aujourd’hui une 
population de 720 âmes. Elle a été 

dénient en cet endroit avec le» bateaux ! érigée en 1912. Idle romprend un*- par
d* 1h compagnie de navigation; «es 
bâteaux donnent un excellent servit e.

I embranchement «le Kippewa à la 
rivière des Quinze sera terminé tel 
automne; on pourra donc atteindre 
tille-Marie pMr chemin de fer. Toutes 
le» paroisse» de cette région seron» airi^i | 
en communication facile avec \ ille- 
Ifarie, centre principal.

DISTANCES A PARCOURIR

Ceux qui veulent atteindre \ il|c 
Marie pour rayonner ensuite à travers 
le Témiscamingue devront partir de 
Montréal pour atteindre Mattawa 
314 milles—de là se diriger vers Té 
miscsmingue—38 milles — pour arriver 
a tille-Marie — 55 mille». Partis le' 
§oir de Montréal, ils atteindront Ville 
Marie, le lendemain soir en remontant 
le Lac Témiscamingue.

( est un trè» joli voyage.
A Kippewa, ils admireront en passant 

les immenses usine» de pâte à papier 
et le» moulins qu’une filiale de la llior 
don Paper Co., est à y faire construire; 

[r est une preuve de la richesse et de» 
ressources naturelles de cette région.

tie de» canton» de Fabre et de Maze 
nod. Il y a encore quelques lots boisés 
disjK)nible> et un certain nombre de 
fermes, en partie défrichées a vendre 
La partie du canton de Mazenod, non 
comprise Han» St-Edouard, est peu 
habitée. Le chemin de fer projeté la 

On peut y établir une pa-tra v ersera 
roisse.

Armand de Val-Joli.
(à suivre’

N. B. — Pour ne procurer des bro­
chure.» de colonisation, prière de s'a 
dre»>e au Ministère de la Colonisation 
à Québec, ou au No 82 rue St-Ai toine, 
Montréal

L’HOMME QUI FAIT 
LES DIFFERENTS STYLES 

DU SEMI-READY
*11 est prouvé que mon département 

d'échantillons ne fait pas concurrence
. ♦ . a à nos clients; on constate une splendide► ‘On peut aussi HUeindre a région du au-nientafion d affaires dan, toUH les
T?mis« ami gu , PHJ- . 1R M _ magasins Semi-ready existant au ( ana-

se r, ( ' * j r ' ^ depuis 1«ï mois où j’ai ouvert monle V R ou du (oHnd rron. o d. là. | ^ di( le chef d(.s aabiu
. lle.l^ hurN, par _ Tcn..scaDun,0e , Semi.re,d ( >st ,ui qui re8Don.
^ m ’î "k r '' ■ v-.. table de ia création de» 30 ditferents

U. ll.devbury. ! on traverse a Vdle- ^ Semj.r,1(idv montré)| d)lns |e
Man*1 a M Bruno-de-imigues et a 
Ténii>‘arningue-Nord soit par bateau,
^oit l’hiver, sur la glace.

ORGANISATION REL’CIEUSE

Le Témiscamingue dépend <lu dio

catalogue d'habits Semi-ready qui d'a- 
pres leur méthode font en quatre jours 
un habit fait sur mesure. Ce départe­
ment fut ouvert afin d’étudier à fond 
chaque nouveau modèle créé.

M. Lucien Guillemet te a un splendide 
hoix «les nouveaux modèle* benii-. u . i i c i a 'noix «les nouveaux raoaeie» ^enude Haileybury dont Sa ..randeur , r(,adv H <ies jx Nari8nt dr ,23 à ,50

Myr L - V. I.atubpe, est le prem.er t.tu pt s<;n m *in ,,, ru(. NoUe.Dam 
Uire. ! «;An« i^ -----lâirr

( r dio« èse a été érigé canoniquement 
le ô[ décembre 1925.

magasin sur la rue Notre-uame 
tient en mains le*» styles les plus nou­
veaux. Etant tailleur expérimenté M. 
Guillemette « oniiait le* modes et < e qui 

Il «*st question, en haut lieu, de le convient à la clientèle distinguée, en 
subdiviser et de placer un évê«hé soit plu* il «**t un ardent admirateur du 
s Araos, dans l’Abitibi ou à Ea Tuque- système de coupe Semi-read>. “Je *ui» 

Beaucoup de paroisses possè«lent des le seul autorisé à repr«’*»ente U Cie
prêtre» résidants et l organisation sco 
laire est des plus satisfaisantes.

Le» H K. PP. Oblats qui furent le> 
pionniers, se dévouent toujours dan» 

« *tte région, s’occupent de l’évangélisa­
tion de» sauvages comme de l’instruc­
tion religieuse des enfant» des colons 

Ils sont secondés par le zèle éclairé

Semi-read 
t on.

déclare-t il avec

ASSERMENTATION REMISE
Les nouveaux fonctionnaires du gou- 

,, , , vernement MM Vianeauit, Duchamie
éf nombreuse» "<rurs de congrégations , e( Po,s.on qul dcv.ilPnt é,re assermen-
enseignantes

LE CODE CIVIL ET JUDICIAIRE

Iæ Témiscamingue — Abitibi «oui- ' 
pn» — forme un nouveau «-omté au 
provincial, «lémeinbrement du comté | 
de Pontiac «lepui» 1912. Mai», pour 
I*» Hn» de représentation au gouverne 
ment fédéral, il fait encore partie du 
comté de Pontiac; il en est de même 
pour les tins judiciaire*.

Le chef-lieu est à Bryson, une dru- 
xième division d’enregistrement dan­
ce comté a pour chef-lieu, Amos. 

a 11 est de plus en plus question, sur 
^ »ugni*ntati<jn de sa population et de- 

difficultés de transport de détm-her 
l’Abitibi du Témist amingue pour en 
former un comté diMinct quant à sa 
représentation nu gouvernement de
Québec.

LA POPULATION

IvC Témis« amingue « orapte une popu 
Istion de 12,000 à 13,000 âmes repar 
ties dans douze municipalités organe 
*ée«, possédant environ 75 écoles avec i 
f.2^)0 enfanta.

Dan» les vieilles paroisses, du Témis­
camingue. < omme \ ille-Marie, qui a 
une population de 1,500 âmes. Lorrain- 
'illr 1.200 âmes et St-Bruno, 1.300 
Ames, il y a peu de. colonisation à faire 
«ttendu que. les colons qui ont défri» hé 
leur* terres, les trouvant excellentes 
les ont gardées pour eux et leur.» des- j 
rendant.».

Mai» le» paroisses plus reventes of 
frent encore d’excelleuts lots aux co- :
Ion.»

Mentionnons les suivanlc>
Latulipe. — (St-Antoine-Abbé 

Le mission de Latulipe fondée ver* 
1920. dans le canton «le Latulipe, est 
cjr«ssrrv ie par le curé de Notre-Dame-du 
Mont-t'armel. La population actuelle 

de 125 âmes. Plusieurs familles 
pourraient s'établir dan» cette belle 
c*'gi n 11 se trouve des lot- non vendus 
»ur le» rang» III, I\ , N et VI du canton 
dr1 I.atulipe.

1* canton de tt abolir y, qui vient 
d ''’re ouvert à la colonisation, au sud 
du 'union «le Latulipe, formera avant 
longtinip» une paroisse nouvelle. I!n 
•Pendant, la mission de Latulipe béné-

,f,ra du développement agricole «le
1 ariton.

Nadalsc. M-Loui»)—Cette non

tés cette après-midi devant le juge 
Marchildon le seront plus tard parce 
que le juge Marchildon n’est pas encore 
arrivé de voyage.

De notre «.orre&pondant
1 ingwick. Arthabasku, 7. Le» 

cultivateur* ont été gratifiés dune 
température réellement favorable pour 
faire le» aemailles qui sont presque t«,r 
minées.

— Les Hogation». — Lundi, mardi 
et men redi dernier. « es trois jour» qui 
précédaient la fête de l'Ascension, ont 
eu lieu le» «érémonie» liturgique* des 
Rogations qui «'omprennent «i»»* prière» 
publiques pour demander u Dieu d<* 
bénir le» seinen< es.

Comme on nous enseignait au prône, 
«leux chose» s«jnt nécessaires à la pro­
duction «le» bien* de la terre: 1 le tra 
vail de l'homme, pour mettre le grain 
en terre; 2. le travail de Dieu, pour 
rerevoir de Lui le* pluies bienfaisan 
te*, le» « baud* rayon» «le soleil pour le 
faire «roitre. le protéger de toute me­
na* e d«* ruine, enfin de donner une belle 
moisson.

— La Communion Solennelle Sa­
medi le 27 mai, une «luarantame .l'en­
fanta se sont apppxhé.* de la Table 
Mainte Quel bonheur ont goûté ces 
« hers enfants en ce grand jour de re< e 
voir le bon Jésus «lan» leur «<*ur. puis 
sent-il» à jamais garder le souvenir si 
précieux de la première communion 
En assistant à cette messe, non* avons 
ressenti les fibres de dos âmes s'émou 
voir de bonheur « omme autrefois à 
pareil beau jour.

La messe de communion a été suivie 
d’une instruction appropriée. j>our met­
tre dans le» meilleures dispositions « es 
communiant» avant et aprèa avoir 
re«,u le sacrement «le l'Eucharistie, 
l’our terminer, se fit la «érémonie de 
la rénovation des promesse» du bap- 
tême et la collation de* certificats d’im 
t ruction religieuse présentés par M. le 
curé aux heureux élus

— Madame F.-V . Lessard a passé la 
semaine «iernière à Montréal, en visite 
chez des parent*.

—M. et Mme Alfred Charette de ce 
village, doivent noua «putter pro«'hai- 
nement pour aller demeurer aux Etats- 
Unis.

— M. Charles Roux, commerçant, 
a acheté un lot considérable de sucre 
d'érable au prix de 12 cent» et 10 cents.

— Les œufs se v endent 25 et 28 cents. 
Le beurre s'est vendu il y a quelques 
jours 32 cents. Le fromage de la fin de 
mai. environ 12 * 2 cents.

— Pensée; “Bénisaons le Seigneur 
dan* les épreuve*, il en abrégera la du- i 
rée.—St-Jean Chrysoatôme

Nous ne savons pas souffrir, disait 
Fénelon, parce «pie nous ne savons pas) 
espérer.

VOU» a voila eu le- i Vf P |< . d«*
1 visite pastorale de Mgr J H. S 

Brune»ult le* 25 et 2'» niai dernier» 
»v> petit» garçon* et 52 petite» hlle« 
*»nt été «vinhriné* L«* parrain «t la 

[ inarrMiiie de* confirmant» « thi« rit M et 
Mme Joseph Trudel A F i» a «ion de, 

la visite un grand Qoinbn* de fidèle* »e 
sont a|ipro« hé de la Sainte-Table 

Le 26 mai dernier eut lieu la premiè­
re communion solennelle des enfants 
de la paroisse. 22 r>«‘tite» tille» et 17 
petit* garçon» ont fait leur 
communion solennelle La 
à été trè» imposante

Mesdemoiselles AIi«e « t Le vida 
(«renier sont de retour «i un vovage aux 
Etat» ! m*

— Monsieur Thomas Thibault et 
Monsieur M. Berger *n -■«•nt de retour 
d un vovage à St-Céb.stin

\f «*t Mme Ciu« 1 y Poirier et Mme 
P Marcoux. de Granby étaient à ''t 
\ alère ce» j«Mir» dernier-»

Mlle l.u« irnne Thibault e»t d« 
retour d'un voyage aux Etat* I ni-*

M 's f hihault * %i de retour d’un 
»o>aj?o d affaire» a m Léonard d‘ Aston

«

premiere
érémonie

N oublions pas qu'un «les meilleurs 
moyeu» de détruite les vers gn s qui * at - 
laquent »i souvent au x pieds du tabac 
et de choux nouvellement plantés, 
consiste en un mélange de gru et de 
vert de Pans dont on sapoudre U* vol 
autour de» plantes k protéger 1 n 
mélange de 1 >4lb. de ver de Paris 
ave»; un minot «le gru suffit j>our détrui­
re le* ver» gris *ur une étendue de 
3 à 4 arpents

ta aatttt^

COURRIER DE

ST-VALERE BULSTRODE
— Monsieur Lucien Babino ainsi , 

que Mlle Valero Babino, sont de retour > 
«l’un voyage à Ste-Eulalie.

Monsieur Armand Piché, qui était 
en visite «hez sa mère est retourné à ' 
Montréal.

— Madame Alfred Piché, est «le re- 1 

tour de St-Léonard où elle a assisté ! 
aux funérailles de »a mère.

—Monsieur Adolphe Rivard et Méril 
Bergeron, ainsi «jue Mesdemoiselles ! 
Y vonne Georgette et Blanche Berge­
ron *«*nt de retour d’une pronemade à 
M-l.ouis de Blandford

— Mesdemoiselles Jeannette Guille- 
mette et Rachel Lavigne sont de re­
tour d’un vovage à St-Grégoire.

vrlh paroisse, fondée en 1914, com-
Pr^nd la partie nord du canton de Ne- 

L'église est construite dans le 
HL à 9 mille* de Témis< amingue 

La municipalité de la partie 
nord d»* Nedelec a été érigée « ivilement 
en 1919. La population e»t de 575 âme».

La ré-erve des *auvag<*». située à 
nue»t de St-Ix)uis de-Nede|ei a été 

nuverte à la colonisation Pour l'a« hat 
” dernier* lots, on doit s’adresser 

^ ^ Penaud, à Témim amingif
M Tahba Moreau, ruré «I» St l>om»

“Ecoute Seulement Ceci”
ii f'IKSTSTE toujours au- %% I près de toi. pour que 

** tu essaies la Nourriture 
du Dr Chase pour les Nerfs, 
et tu me réponds toujours que 
cette nourriture est spéciale­
ment pour les femmes 
“Rien ,c’est ce que j’ayais tou­
jours pensé, parce que j en avais 
entendu parler par les femmes 
qui remployaient’'.

“Ne penses-tu pas que les 
hommes ont du sang et des 
nerfs comme les femmes . Il 
est dit ici que la Nourriture du 
Dr Chase pour les Nerfs crée 
un sang nouveau et riche, et 
qu'elle remet en santé et rend 
vigoureux les nerfs épuisés 

“Oui”. . ^
“Bien, le médecin dit que les 

nerfs sont la cause de ta
mauvaise digestion et de ton 
insomnie. Pourquoi ne pas es­
sayer un peu de Nourriture du 
Dr Chase pour les Nerfs . Tu 
sais ce qu elle a fait pour moi 

“J aimerais à connaître des 
hommes dans mon état, et qui 
l’ont essavée”.

“Ecoute seulement ceci: ,rM. 
A. W. Foster 178, rue Le 
Breton, Ottawa, Ont., écrit: 
“Pendant un an je souffris des 
‘ nerfs”, étals agité, surtout au 
coucher, et incapable de dor­
mir pendant des heures, je me 
fatiguais facilement et j’étais 
très irritable.

“Un ami me conseilla d’es­
sayer la Nourriture du Dr 
Chase pour les Nerfs, et avant 
d’avoir fini le traitement dans 
une semaine, je reposais très 
bien chaque nuit. J’en gagnai 
rapidement de toute manière 
et ma santé générale s'amélio­
ra beaucoup’*.

“C’est très bien".
“Oui, cette déclaration est 

affirmée par M. E. M. Ahoam. 
le pharmacien, et il n’y a pas 
de doute quelle est correcte’’.

“Bien, je m’en vais en faire
l’essai”.

l>a Nourriture du Dr rh*»»* pour 
)#*» N^rfs. M) o*»nt4« la boit», eboz 
tou» le» marchand», ou dTÊdman 
-on. BfUos & rv> . Ltd . Toronto 10

sptnn
A\ IS 1 Mentionnez “Bayer1’ quand nous achetez de I Aspérine.
A moins que le nom "Bayer’ soit marqué sur les tablettes vous 
n’aciietez pas de I’asperinc véritable. N’acceptez qu’un paquet 
dont la scellé n’est brisée, marqué “Tablettes d’asperine Bayer '. 
qui contient la direction et la quantité prescrite par des docteur» 
d’expérience et qui a obtenu des résultats pour des millions.

Rhumes 
Mal de dents 
Mal d’OreilIc-

Mal de tête
Névralgie
Lumbago

Rhumatisme
Neuritis
Douleurs

Les boites “Bayer ' contiennent douze tablette», aussi de* bouteilles de 
24 et 100 en vente chez tous les pharmaciens.
Vspérine est la maraue de commerce enregistrée au Canada de la Manu 
facture Bayer de .\f'>n«)acet,ica« ide*ter de Salicyliea«'id. Quoique que le 
public sache que As péri ne veut dire Baver, le» tablette» pour empêcher 
Limitation sont étarnpées de la marque de commerce la “Croix Bayer

DES MACHINISTES
expérimenté» qui compren­
nent la réparation de toute* 
marques d’auto travaillent 
dan» notre atelier où vous 
trouverez un service impec­
cable à des prix défiant 
toute compétition. Notre 
outillage est moderne sous 
tou» les rapports

0 REPAIRS

N-

i
T“i’h- A RG ALL’S GARAGE ".'V,"Bell 1029

THOS. H. ARGALL, Prop.
automobiles et accessoires

Trois-Rivières, P- Q-

JOURS
MAIGRES

Mercredi, Vendredi et Samedi
SONT DES JOURS D'ABSTINENCE

ACHETEZ ICI VOIRE POISSON
FLET \N. HADDOCK. DORE. TRUITE DES LACS. 

TRUITE DE RUISSEAU.

I DEMANDEZ NOS OEUFS FRAIS

PHONE 912 PH0NE9I3
GROS, r*— PROVISION "'t DETAIL 
NOTRE'JAMBON* BACON «SAUCISSE 
ET VIANDES CUITES SONTSUPERIEURE

AmffiKoM

DISPENSAIRE ANTI-VENERIEN
Hôpital St-JoscpH

POUR HOMMES

LUNDI, MERCREDI, VENDREDI 

De 6.30 hr*, p. m. (heure solaire;

POUR FEMMES

MARDI et JEUDI 

3 hr*, p. m. heure •claire''

Dr. J. A. ROUSSEAU, Directeur
Bureau Privé 28, Rue Royale, - Tel. 119

TROIS-RIVIERES.

Pour Guérir la Tou:
Ce r\ est pat tout de calmer 1 irritation 
et d arrêter la toux, il faut aussi fortifier 
le système et le rendre capable de rejeter 
le rhume. Le Sirop Mathieu, dcGoudron et 
d Extrait de Foie de Morue, est un tonique 
effectif réunissant les propriétés curatives 
du goudron ainsi que les qualités fortifi­
antes de ( Extrait de Foie de Morue, et 
autres medicaments précieux. Dans pres- 
quctcuslescason obtient un soulagement 
immédiat quelque soit la gravite de latoux
La vanta Immenaa du Sirop Mathieu 

est preuve de aun mérita.

GOUDRONB

FOII^NC'EIT
D* MATHIEU

HATMIELS
Syrup of T»r

HC0DLIVER

jo. j L*UTKHU.

«kl

r*V j* .

ÜISGOUDeaiNI ET E Y TR A IT 
DE FOOE DE MomjE DE

Mathieu
arrête Latoux

En vente partout, gros flacon*.
CIE J. L. MATHIEU. Prop. « SHERBROOKE. P Q.
Pour un rhume fiévreux. ©* rseommsode le* Poudr** N«ma«* 
Mathieu «ver l« 5irop Elle* cslment la 6«rrs cl «nitsm iss «Jouleur».
En vent* pertout, 25 etc. le boit*. 2 21

Cartes Professionnelles
MEDECINS AVOCATS

Consnltetiona. ll.üOà l-.Oü. Vi è 6 00.
7.(X) à 8.00 l éMpbuoe

Dccteur ACHPiSE
OiplAmF de U Faculté de Médécm* de Pan* 
Chirurri* »«n«reU Maladie da* tamma*. 

Maladie du ne* da la sorga «t da* orailla*.
22, rue De* Forges. Trois-Rivières

En lac© du Marché

Jacqua» Bureau, C .R. 
Philippa Bigua, C-R 
Wilfrid Gariep, ( R 
Gaorfa* Gouin. B.A

lataphoi . • 93Q 
Caaiar Poatal jIU 

Ldi/ica Power 
I roia-R latèraa

Bureau, Bigué, Ganépy & Goum
AVOCATS 

4 rue Des Forges

Tél. Bell 526

Dr AUGUSTE PANNETON
65A Avenue LavioUtte 

Spécialiste pour maladie» des y»ux 
des oreilles du nez et de I» gorge 

Consultations: de 1.30 à 5 p.m. ou 
par rendez-vous

NOTAIRES

A. LEBRUN
NOTAIRE

Courtier en im meuble Assurance 
Feu

ARGENT A PRETER 
Examen de Titres 

Tel. 421. 23, rue Bonaventure

Téléphone 592
, C.-H. Robichon Léon Méthot

ROBICHON & METHOT
AVOCATS

Edifice Banque d’Hochelaga 
l Entrée: rue Hart, Trois-R i vière»

Téléphone 511
François Deailet* .Maurice Fortier

DESILETS & FORTIER
AVOCATS

Bureau à Louiseville du amedi 
matin au dimanche soir 

rue de la gare
25, rue Alexandre. Trois-R i v ièrer.

VICTOR ABRAN
NOTAIRE

Bureau: Tél. 717. Résidence 1071 
Argent à prêter Assurances

Collections
Bureau à la Pointe-du-Lac tous les 

samedi midi et lundi midi.
34. Bonaventure. Trois-Rivières

Lez cartes professionnelle* du 
“ Nouvelliste produisent des 

résultats-

Tél. Bell 1000
Edouard Langloü M. L. Duplessis

DUPLESSIS & LANGLOIS
AVOCATS

28. rue St-Joseph. Trois-Rivier»s

OPTICIENS

Téléphone 672

J. P. MEUNIER. O.D.
Spécialiste pour

LA VUE
42. rue Des f orge». Trois-Rivière».

CARTES D’AFFAIRES
GLORY CHINtSE CAFE
REPAS A TOUTE HEURE 

Ouvert de 6.30 ».m. à 2.30 a m. 
64, rue De* Forges, Trois-Rivières. 

Spécialité :
Tabacs, Cigare* et Cigarettes. 

THE CHINOIS.

1 rl Bureau 1046 Entrepôt 437 
f le | laie 47V I l -

J. H. GIROUX
Marchand «je i barbon en gros et détail 

t harbun anthracite et bitumineux. 
Bureau 153a rue Notre-Dame

Chambre l.Y Edifice Baber 
Entrepôt rue du Fleuve, T-Ri\ièrm

IHE CLIFFORD SUPPLY COMPANY
Distributeurs et commerçant» de 
matériaux de construction et outil­
lage d’entrepreneurs, plançon* de 
cèdre, dormant» de chemin de fer, 
perches rondes

45 rue Bonaventure 
Téléphone 99 Trois-Rivières.

CAFE BOSTON
Pour Dames et Messieurs 
Repas à toute» heure» 
Satisfaction garantie
Service poli et courtois 

8, rue Badeaux, - Trois-Rivièree

CAFE BOUILLON Hôlel Continental
Entièrement renouvelé

Le Café Bouillon est ouvert de 6 hra J «*t ruurtoi». M M \ 
a.m. à 2 hra a.m. au

No 205, rue Notre-Dame
TROIS-RIVIERES

Téléphone Bell 910w
HENRI BELLEFEUILLE

Plombier, Poseur d'Appareils de 
Chauffage à Vapeur et Eau Chaude.

Boutique et résidence:
282, rue Notre-Dame, Troie-Rivières

s« i v i. e prompt 
> Hg«*um «i«» ootu» 

inert»* trouveront it i l ut le confort dé­
liré à prix très modéré-

J. LUCIEN DUFRESNE 
Propriétaire.

L A. POÜQÜIN & CIlT
Entrepreneur Peintre

TEL 137(!j. 21, STE JULIE
TROIS-RIVIERES.

Annoncez votre com­
merce dans les colonnes du 
“Nouvelliste”, si vous vou­
lez en avoir des résultats

Tél. 145 Ré*. 106e. Des Forgea
LUSSIER FRERE

Directeurs de I unéreillea, Embau» 
meurs diplômé» et Maîtres- 

Charretiers.
Automobiles à Louer

Prix le» plus modéré*. 
iOS LtSSIF»» •*►«*1 -F
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UN MARIAGE ROYAL
Aujourd’hui ont lieu de grandes fêtes à 

Belgrade à l’occasion du mariage de 
la princesse Marie de Roumanie
AVEC LE ROI ALEXANDRE

«rinxlm <J»»*

!.. ippndeur 
ilr l’t-n 

• lu priiplr.
uuiH il» 

h ii.Mru

Mil' «<|ll H|U<
Miifir-.

I|jf- « ihIt 
>» I h « I Iri 'pen

«l*ur <iu Mo>tn \k' ont marf|uê lr 
mariait**, ni aujourd'hui, h* mariage «lu 
roi M«*&.iii«i(e d« \<>uno .Slavic et de lu 
prinr^H^e Marie ij»- ({«Minianie. I>r(‘t«|u*‘ 
loua les pa >s <iu \ iein et du Noijsi'hu 
\fond»’ étaient repr/v#nt. au tnariHg* 
«pu unissait Us d\naeties «le paw
des fUilkau-. formant une t»Mrriere 
foruiidaUle ionite les guerres futures 
dant « et te partie t urUiiiente «je l’Europe 

t e* événement ».e pourra j»as étr« 
égalé d»’ m t«‘it dans 
Balkans. »« tause d«* 
ronaénuence |>olitt<|u«' •.* in 
et de l.« lieauté «U-s • • ^ 
thoiisiMMUe et de la fervent d 
‘lu i ôfé pi * t«»r “sque de ' |M • •« « 
la ri«:h«îssc «les «aWeauv "î • 
a» on • |iouse

l^a foLe d«’ la inariée ••tail ou 
créa ti on dr »rê|»*' tieorgidt 
ave* un*' longue train* de « our tii'alée 
«rargcnt pur*' et de irvstal. la prin- 
#.«-se |H»rtaif pardessus s<»n ^«»ll*• de 
lijllo une • «uiromi** «l'or

La iirin» es • Marie est I nnagr de la 
Ueauté «le jeune Ml* Idle était pleine 
rie ilign11• * t «le grà» * * onime afin père 
le roi I erdiuand «U- lUuirnante la con­
duisait *» l’Mutel |)e ses épaules 
tornUail un ru U* manteau ro>al portaui 
les nruu - «1* la lUuiiiiMrm* et dt* Ut 
Y o u g o H** vie uni«‘s et UrofUVi «l’iirgent 
et «l'or. Le roi Meiamlre présenta à 
sa noiiveiU « poiis** une couronne en or 
nias'if sertie »le diamants «*1 de rubis,
* liaifue pro\im «- d** lu YouKO-Slavie 
avant foutnt * Um une une pierre pr«î- 
« iiuise au ri* li»- «liaileim

I.** roi. *tin «tait entré «larix T ulise 
rn tenant le Ura • «le la rem* Marie,

; future U* lit mère, portait un ri* he 
uniform»- «U; général «le • arnu'e aerbe. 
Son gan.on *1 louim ur était le du* «U*

ir. Mjrtout le tennis, toot hall, j 
ition et la «basse Sa »«eur j 
'th ce trouve maintenant prin- 
icritiér» V»n frcrc Carol, qui | 

la prm e .> Héléne. fille du J 
n -t.mtin *!♦- < .re« e. ec* «les-mé 
«fer a s- n f « r« sur le tiAnc de la

oographie du marié

1 Dépé* he spéciale
>v juin la* roi Alexandre de Y ougn 

''la vie, set-4>n«i fils du feu roi l’ierr** 
<fe Serbie, devint hérituer présomptif 
au lr«*»ne «le s«»n père en ItMl «^uanri 
s«»n frère ainé, le print *- Oeorgeê, ren«*n- 
V* a **«•* droits à la suite d’une «ainpa- 
gn« hostile entreprise «ontre lui par les 
journaux «lui l a* ( usaient «l’une intini- 
té «le méfaits de toutes aortes. On 
.•Il * niêinc jusqu’à l’a* «user d’avoir 
tué un de ses serviteurs durant une 

« ris** «le colère
I e prin* « Mevandr* 'lit >* gagner le 

resj»eet et r^gtim»* «les Balkans «i»- bien 
de** manières, mais surtout par ses «‘f- 
f*»rts |K*ur unir davantage !«•» Serbie, 
le-» t rote* et le» Slovène», «pii jusqu’en 
191-1, avaient été soumis au j«*ug op­
presseur d«* l’Autriche; ses deniarcb«*s 
lin mérit* r« iit le litr«- «le “pacilicnteur’’

II se gagna en outre la vive appro­
bation de tous «pinrid il nomma «b-s 
gouverneurs |*our la Serbie, le Mon- 
témgro la hlavonie. La Bosnie, la 
Dalinatn- « t la ( roatie. Toutes ces 
innovations avaient été faite» entre 
191 4 et IhJl. alors ipi** l«- prince Alex- 
andr«* était régent. Eu effet, à l’au- 
toinn*' d* l’année 1914. le roi Pierre 
ayant pris •« retraite vu qu’il était 
malade et assez âgé. le prince \l«'van- 
«lr«* lut al«»rs n«>mm*' prin<'(* régent j

Puis, au mois «i août 1921, b* roi 
Pi«*rre étant iu«*il a t ag*- «le 7h ans, le 

■ >r.x, fils du roi I .e«»rg«s d'\iiglet«*rre 1 l,r',M *' g* ni \l« vamin- «pu venait de
l a icme «b Boumarm .pu * st main i'"l ,r nP« r;Bi«*i. |h.ui l appendicite 

i. naiil « *.ihhi« * «.mm. la b.-llem* re des un «b- Paris mai» qui
i dkavm parnianatt tuasi ieum qui m I *tait ' n 1 "r‘"1 voie de convalescence 
lilb- «pi* Ile allait marier < *-t .ll«lh,, P'iblupiement pro» lam. .Belgrade 
tpu semblait «lontiner toute la « érémom | su«j* * ss« ur «le s«>n pèr*

Le mariage fut célébré par l«* patri ^ 
a*, he serbe dans la vieille église byzun 
tin** «!«' Belgr ule. < .oinnu* 1«* marie 
«•'. la mariée s’avançait v«-rs 
«in T»- Deuin lut « hanté I. autel de 
m irhr»'. iCspiemiissant*' d 
et d *»r. i-tait ♦l«t'oré av 
fl «le rowr» : u sein «lesquel» «m remar

FUNERAILLES 
DU Dr VOISARD 

A LOUiSEVILLE
Ixmisev üle. H. If ier niatm. en b église 

de hUAntoina de Pad oue de eette ville. 
«»nt eu lieu les imiM>santes fuiu*raill«*s 
«lu «I*m leur \«hille voisard «lentisle «fe 
tfrand’Mère mort le '» juin, à l âge «le 
31 an».

Plusieurs «ientistè* «les T roi»-Ri \ ièfe» 
«*t «lu dictnrt s'étalent fait un devoir 
d’»«sister au service funèbre de leur

j * onfrère défunt qui jouissait de l’estim ■ 
i g.-néraie

Il^i levés du corps f*it faite par M 
I abbé Joseph ( .oaaet’e. «le Y arnachi* h*- 
i «-onfrère du «iéfunt l.e mtv i< ** 
«hanté par M I abbé I)onat Erêchet 

*le | Ev Sché des l’rois-Hiv lères c**nfrè* 
j du «Iéfunt, assisté de M le . hanoine 
, Boulay, comme dia«.'re. et *le M. l'ahh*- 
J Laeerte. comme sous-dM<r« Deuv 
messe» furent chantée* au a autels laté­
raux par des confrère? du défurr MM 
I** abbé» Henri Bivard vicaire ;• 
Maskinongé et Joseph < .s'.ett» vi< tire 
à Y arnachiche.

I^«*» porteur» étaient les «i*»-? eurs 
Buisson et Bourgeois. <i**s 1 roi»-Riv iè- 
res H (^fontaine et Ermle Venn*-, «b-
Cira ad* Mèn I 1 i
Plante, de |giui»evdle

I ne messe «Je requiem harmonisée 
fut chantée iwir la chorale de Louise- 
ville et les e|ev es «Jes f rères, miiis h* 
dire.tion du B. I Florent in Deux 
»nl»s furent * hantés par le docteur 
Landry, des Trois-Biv ière»

fie nombreuses offrandes de fleurs 
de messes d«* bouquet» spirituels ont 
été envovre» à la famille entre autres 
une rnagrutique couronne «le Heur» don 
née par P\ssocial|*>n de- Dentistes d*-

l roi»-Iljv lère#
* l e deuil était ««induit par son J>rre 

M I \**isard s*m frère t -Edouard 
•*.ei.r- Mme I X l.atleur et Mme 

Beuucl - nun ; s»-s lieaux-frere-. 
4 I. \ Lafleur et E \ Beau* h*

>» e» * «>u-•ins. M Lin ien Y oixard. 
\lbert Ringuett*’ Désiré \oisard. Ar­
mand \<»isar«l Emile Papineau. Lé«» 
Papineau, Arthur Leatgrd Narcisse 
\ oisard •

t >n remarquait dans le cortège de 
t.rand Mère M et Mme <«remer 
Mme et Mlle Tellier D«y teur Paquin 
M et Mme J \ tiagnon M Levasaaur 
Mlle l.aura < * a gnon. De Louisev ille

|J W tiagnon maire de la ville. Do«- 
feiir L Y Plant»*. Docteur <lh»-L 
Vugé. J. 1 Behind, J \ Perron, 

'notaire. J \ (outu. notaire Nap 
! 1 b‘rmont. 1 homa* t ar«*n. I \ Mns.vé 
1 Edouanl Pratte Joa Lamliert. I \
\ adelxuit <>eur. Ludovic Martin Edouard 
Léland. Ilctor Behind. William Lau­
rent (iuillaume l>esr«*siers. Dr O. 
I.allé# be et tous les «ientistes des Tr«»is- 
Bivières représentés en « **rps

M /< ph*riii B«*au< he»ne. d- t*en- 
i'v était aux Trois-Hi vière* »ii|«Mir-

I .'nui

Célèbre par son arôme
Autant une rose célèbre est renommée pour 
•on parfum subtil, autant le thé

SALADA
JM»

est connu pour son arôme exquis et sa saveur 
délicieuse. Chaque feuille est exquisement 
parfumée et très pure, c’est pourquoi elle donn« 
au thé un arôme incomparable.

Lisbonne, >* Le Portugal a et*» 
visité ce» «lernier» jour» par «b* violents 

■ orages qui on» causé «les dégâts « <>n>i 
! dérables Plusieurs personnes ont perdu 
11» vie et le-» récolte» <J«^ toutes sortes

el# grandement en*i' «rifna.'
E»'s vignes «*nt etc pratep,, •• ,n,
«h. **s <bi '-il par « e« te plui* i 
et bon nombre de be%i|»Uv (j„ 
tons ont été tués par la foudre *

®(

I , i* *l i « I U«* •
b* porphyre I '
goût, de Ivs •' b 1

quo 
« i de

I *
I!

s drapeaux 
Y «mg'* vIm v le 

II*- d honneur 
» il.* âgée de P 
- * * niisim- la (

«le la |t oijiuaim

étaient lu
• eus. '«eur «b
• r»n*l

«1* Bmsie. 1 \ ans 
•'-■%** Hrbne «b* Bu- 
qm « '•t la s<eur «lu 
le man a été tu* pai

I >u* lu 
la fill*' d* la

sie. âgée «Je S 
mi Alexandre I 

les Bob he- i«uml 
v »k*.

Le mariage fut suivi par un gram! 
banquet au palais auquel les repré 
M*fit«nts des familles royale», b* niem 
ort's du « abinet et les représentants du 
v«uiv ei iicmcnt furent les principaux 
cotiv i\ es

Dans raprès-midt, il y eut la pro- 
ce-sion <le» nombreuses délégation» 
qui vinrent «les différentr» |»rt)v inces j *'

* «jst unir 
nH'illeur

«le la Serbie, habillées «le leur» 
nationaux, présenter leur» 
vrr ux de lioiiht ur.

La journée ..*■ termina par un magni- 
h«|u«' banquet, au palai», qui lut servi 
• laiis îles plats «loi, le roi et la teincl 
partant liicntAt apres p«mr leur château}^ j |H 
«le Bee«l, en Slavonie oû il» |>as»eront leur 
lune «le miel.

I a reine Marie de Roumanie en 
parlant de ce mariage, a déclaré

"t «* mariage unit une vieille taindle 
roumaine à la jeune dynastie «le» Serbes.
«les Croate» et des Slavène». I es 
slave» sont particulièrement heureux 
lie cotie union jiarvc que le roi Eerdt- 
u.ind et moi-même somme» unis A 
tant «le lam.Ill's «le l’Europe. Ils consi­
dèrent «|ur i est pour eux une heureuse 
ortune pour leur avenir «pie leur roi 
m mat lé une princesse roumaine.”

IOute la i o\ auto

Belgrade 8 !’r* • •) • tous les
mhivcrains * « 1 Europe assistaient au!
marMcc «le 1 a piincose Marie «le Kou-
ma ni* ,t\*N 1 •• i«’ Mtxamlre «le Y’ougo- ’
ND v m auio, ni ht On remarquait, ài
|M ( le 101 1 « r ! *m -m * 1 a reine Marie
«le Koumani e. le te < onstsntill et la
irme 'Htphie de Gin « Loi m d Angle- j
in t« ctai* represent* i*.«i un de se»!
fils, le duc d V d* garçon I
«l’honneu» .« u tu. Mc \.«Mvli l i ' rnis i
«ntalu, d lEspagne *i« IL U«que, «le
Nor \ cg< . r shah «le Prise, * ni|K reur 1
«lu Japon ci les vhrls d'. it «les autre*
pay* «-taunt rrprescnl*' pu 1 «le- per-
■vonnafi* «ti itré» ou de" am • "adeurs
sp* « «aux

Le man « ha i 1 1 aii( h* ; 1 spiicy
if présent ait la 1 ran< 1.

1 « rot Aie xundre, le nouvf su marie, a
*4 an» et va temme JJ 1 marie est

le plu» jeune souverain «if l’Europe,
La mère du jeune roi est mort 
qu’il navait «jue «piatre au» et 
jamais connu la vie de tamilie. 
les «louxe années «pii ont pr«

om n

onnut

a»<'en>ion sur le trbne, il servit 
soldat, n ayant taniai» de 
«le »e faire un foyer, puisqu’il n«* 
que la vie de» campa et les v Av âge- 

Son irère, (.eorges, qui vit mainte 
nant a l’an», et <jui a renoncé a se- 
droit» à U couronne il v a douze ans 
n’asststera jva* au mariage

Je rot. xvant vécu dans une ar un > 
phère democniticiue et catholique, est 
essentiellement de son j*euplr et i 
vit avec lu*. Vftable et facile d’appr 
he, il «iodaigne le» préoc«

\lexandr** rat i»«* «*n 1KSS. 
Dura ni >h jeunesse, il était Iréle <•! 
maladif, mais sa santé se rétablit et sa 

I hiiI«'I 1 ‘ Hrr|'r** «oinim non i lannon* or * uni me 
. | brillant* «pré-* qu'il » ut pas-..' plusieurs 

«b* *bir«'s < MinpHgnes militaires 
t«* «le» armé«-s aerbe». Son édu- 

alion fut «'otnplètée à Paris d«* 1909 
| * PM2, *-f il lit «on véritable entraine- 
1 m«nl militaire lor» «le la gueire «b*» 
Balkan» en 191J

Pf,M i P« iniant toute la «Jurée «b* la guerre 
mondiale, il fut sincèrement dévoué a 
la cause «les Allié». ( est lui «pii or­
ganisa I aiiHx»* serbe et la « «uuluisit per­
sonnellement sur les ebumps «b* batail- 
I* Il fut gravement blessé au moment 
où ses troupe* se disposaient à évacuer 
Belgrade que les Vutrb'hien* bombar­
dai* nt violemment de toutes parts et 
u n n i « - !» i ■ a ; < 111 a\*« une armée bien sii- 
p. n ur* en oinhn- à la sienne; et 
<pi*'lqi!*‘ temps après, d vint sur le point 
«ï’ètr. fait prisonni«*r à Nish. qu’il avait 
« li«)isi«* «'oiiitne siège temporaire «lu 
g"ii verru’iiK'nt «b* >«*rbic. peu de temps 
avant «pu* les Autru biens ne s'empa- 

sent de cette ville
Des espions allemand» ont t«*nté 

jilusieurs lois «le I’asaassiner durant «-t 
après ht guerre, alors nu i* « tait prime 
p'gent, «'t même «lepiits qu il e«t roi. 
L«* «b rnier att<*ntat «*oiitr** sa jw*rsonn«' 
ut li«*ii en décembre 192I. une tiombo 

prè« de lui. un homme fut tué 
«•t six autres furent blessés le roi 
\lexandre «b* Y otigo-blavie a mainte­
nant 34 ans. la jeune princesse Marie, 
«pr n’a «pie JJ an» «'t «pi’il vi«-nt «i’épou- 

• r. «st con idérée comme la plus jolie 
princesse «b* i’Eurof»e. ( ’est la «leu- 
xième tille «lu roi ferdinand et «b* la 
r«'in«* Marie de Ibmmanie. et *i elle 
n’est pas très connu**, c’est parc e qu elle 
a toujours vécu trampi lb‘ni«*nt à la 
maison, s» ne «*’**st il y a six ans alors 
qu elb* passa 10 mois dans une école 
avancée «b* til'es nobles en Angleterre.

est une princesse née en 
et on a dit. à tort ou à rai- 
visnit à faire de la Ibumia- 

s grands pays «le l’Europe vu 
à s.-s di'iuar* lies, elle a réussi 

**s enfants t «les chefs politi 
inpoi tant '

l.e roi Xb'vandre. alors «pi il était 
en«'«»re prince régent, est venu tout près 
il v .« trois ans d’é|*ouser la primesse 
français»! Sophi* II*' du prim e Emma 
miel duc «b- Vendôme et \h m;<vn de a 
amillc royal»- Ibmrbo rlénn In 

princesse Sopnie reside près de Paris 
Mais la première nouvelle de» in’en 
ti**ns «lu * •' Mexandr^ jwuir la prin* es 
M iri- «b Ibuimann- ne (iir«*nl connu 
«|uc l’an dernier, alors qu’il d«X lar 
«lu’il .l ui très anxieux de resserrer I»'' 
liens in*, la Yougoslavie »'t la Bon 
manie afin d assurer la paix dans les 
Balkans, et que pour arriver à ce but, 
b* meilleur moyen serait d'épouser la 
princesse Mari**

Quant a cette dernière, elle ne man­
qua pas «b* prétendants, vu qu’t Ile 
était considérée comme la plus j«*lie 

j princess** «le sang royal dan* toute 
t l’Europe, ce «lui lui vnbit le titre a(T«*c- 

i lieux «le Mignon” «laus les « **r« ie» 
ofticiels. Il y a troi* ans, le bruit cou- 

i rut «pi'elle allait se fiancer au prin*'e 
I VIN rt *.»• tialles. héritier au frêne «|‘ \n- 
| 4l*‘t«*rr«*

l . « print **s»r Marie a déclaré «pie vu 
.quel!*- avait reç*u de très nombreuse» 

♦ t trè* pressantes invitations de diver­
se* association» féminines et autres 

, s«s iétés «iviques de» Etats-lnis. il 
i serait imiMtli et indélicat de chercher 
| à «e «lérofier à leurs marques d’estime 

♦•t de «'onsidération. et «qu’elle allait

>a m* re 
V ngleterr*', 
son «pi’etb 
nu* l’un «b * 
que. grà* «•
■ i marier s. 
que» très

:

alors
*t il n’a 
Pendant 
éde son

il fait «le la littérature rn amafeut 
et est numismate i»ar caprice. Il est 
petit «Je taille et d'un teint noir et 
bronti II n’est |>.»s beau, mais d 4 
rn. figure amiable et «les manières 
a VC1..1 ntt*.

I pi intense Marie est une jeune 
^ Mimante, viva«c, aux < lu veux 
b'* «t au.x veux bleu 1 omme ^a 
n»ci'. est une linguiste accomplie 
r an. : tau uup de peinture et de 
"'uaiout L Sic adeat *a •pert»

upation»^^ ^

Etats-! ni' au plus tard P automne
armnqur» rt le* >.ho»cS dr I r.pri. I -''"n Pn**>U'' P-'**- »••*'* I

pr h hum

EN ETAT DE SIEGE
Pr*

( >pi*rii >ib
int«*ralliée a 
v ille*- «I» "’m b*

s-n«* t anadieiinr
•si* 7 Ea commis*
mi» en élut «le M* fi*
»'eni ch Moisit f. BisriMir

thuetb
en ■ g

»oduJ«buette e* Liptr*. een
d# »é Hautrcilaaia

DOUZIEME
NNIVERSAIR

Depuis une semaine déjà notre grande vente anniversaire 
assuré du fait que nos clients ont compris l’importance de ces 
plutôt à titre de remerciements pour leur encouragement que pour aucune autre raison.

Les occasions spéciales que nous vous offrons devraient plus que suffire pour nous attirer 
de nouveaux clients. Ce sont des valeurs honnêtes que nous vous offrons, et dans plusieurs 
cas, aux prix de la manufacture.

Lisez attentivement cette annonce, nous y mentionnons plusieurs articles dont vous avez 
besoin et au lieu d’aller magasiner ailleurs et payer 25% ou 35% de plus, venez prendre part 
à notre grande vente de

DOUZIEME ANNIVERSAIRE
SPECIAL

COTON WABASSO, cambric blanc, 
valeur kupérieura. Pour notre 
grande venta, 10 v
S®* i ................. .. $2.25

49c
69c

SPECIAL
LONG CLOTH WABASSO. qualité 

extra pour lingerie. Pour notre 
grande vente, 10 v*
ge» à............ ..

$4.98
$1.98

SPECIAL
2000

dredi

verge» de TOILE à ROU­
LEAU, special pour ven- 
et samedi seule- 

4 verge» pour... 35c
25c

SPECIAL
\ OILE A ROBE, une marchandise 

nouvellement arrivée; dan» tou­
te» lea couleur». Pour vendredi 
et samedi, spécial à la 
verge ................................... 38

SPECIAL
>PLC I AL POUR QUELQUES JOURS 

AVIS A VOUS MESDAMES 
ETOFFE HOMESPUN, pour robes 

ou costumes dans les plus nou­
velles couleurs, valant 
$2.75 la verge pour. .. . $1.92

SPECIAL t
COTON JAUNE en coupon», hle à 

robea. cretonnes, molle rose, mar­
quisette. etc., toutes ces mar­
chandises en coupons, seront 
vendues à votre choix, pour la 
moitié du prix actuel, à l'occa­
sion de notre grande vente anni­
versaire.

NOS CHEMISES de toilette pour hom­
mes subiront une baisse de 25 . durant 
cette vente d’anniversaire.
CRAVATES, couleurs assortie»;

Lot No 1
\ otre choix .... ...

Lot No 2 
votée choix

A l'occasion de notre vente d’anniver­
saire nous avons décidé de vous offrir 
en réduction des Rugs de Prélart en Con- 
;oleum ou Linoleum à des prix réduits 
ainsi que nos Prélarts et Tapi».
SPECIAL: Overalls Peabody pour em­

ployés de chemins de fer ou chantiers 
maritimes, valant $2.50; pour

cette vente
SLRVTETTES EN TOILE, très bonne qua 

lité, prix spéciaux pour cette vente:

Lot No 1 K Q •
la paire 0«/(

Lot No 2 7Q
la paire ........................................ f c/(

^e3 49(
Lot No 4 OQ

la pair* Mitfi

POINTS A VOILE, couleurs «ssor- -4 CT
ties, valant 35c pour, la verge J. O

.'•’UBAN large, fleuri, differentes couleurs 
et nuances, valant 65c la verge; 
spécial pour cette vente, la verge
Ce lot de rubans nous est expédié di­

rectement de la manufacture.
UN LOT DE RUBANS que nous CA 

vendrons, la pièce de 18 verges tlUL

«RAID Ric-Rac O C
10 varges pour £t)C

3RAID DE SOIE pour lingerie, bleu-pâle 
rose et blanc, la pièce, 7c ou O
4 pour MlfJC

LLASTIQUE à lingerie, blanc, bonne 
qualité, 1-4 de pouce oe largeur, QC 
10 verges pour Mt/C

ML DE TOILE, couleur naturelle ou 
noire, valant 25c le rouleau ; 4 A
pour cette vente JLvrC
FILS A ROBLS ANC,LAIS, importé» 

directement par nous d’Angleterre, dans 
les patron» et dessins les plus nouveaux 
et dans une qualité supérieure, 
égulièrement 40c; pour notre 

grande vente anniversaire, la verge
SOIE A BRODER Belding , toutes les 

nuances, valant 10c l’écheveau, 
pour cette vente 

SACOCHES de fantaisie, 25 de réduc­
tion eur toutes nos lignes.

SAVONS de toilette. Spécial, le 
morceau

JOUDRE de toilette, bonne qualité 4 A 
la boite lUC

SERGE A ROBE bleu-marin seule­
ment, la verge
ETOFFES A ROBES de différentes 

nuances et qualités; durant cette grande 
vente d’anniversaire nous 
un escompte de 25 à 35

valant

22c
05c

05c

78c
accorderons

Nous venons de recevoir un gros lot de 
tweeds anglais ainsi que serges d'une 
qualité que nous n’avions pas vue depuis 
avant la guerre; la qualité et les patrons 
sont du plus dernier goût et nous deman­
dons aux hommes de bien vouloir venir 
examiner ces marchandises. Pour cette 
occasion d'anniversaire, nous offrirons 
in habillement, c’eat-é*dire 3 1-2 verges.

‘'"poü?.1............... $10.50
Lo;0NJ2.................  $14.50
’-“pouF3..............  $15.50

$17.50
CORPS ET CALEÇONS BLANCS, marque 

Penman, très fins, par cô'.es, valant le 
morceau $2.00; pour cette grande QQ 
vente, le morceau t/OC
Marchandises en coupons, compre­

nant organdie de toute nuance, vendue 
au prix de la manufacture.
COTON A DRAP, également en coupons. 

Reps de fantaisie, une qualité supé­
rieure, valeur extra pour la moitié du 
prix régulier.

COTON A REPRISER, blanc, gris et 
noir, valant le rouleau 10c; pour cette 
vente spéciale d’anniversaire. AJT 
le rouleau Ut/C

'.OBES DE FILLETTES, en piqué QQ 
blanc, spécial è . . t/OC
OBES POUR DAMES, en fil, A (JQ 
plaid, couleurs assorties ^
CHAPEAUX EN PAILLE pour fillettes, 

belle paille de fantaisie, vendus aux prix 
du gros à l’occasion de cette vente.

BAS. Pour hommes, femmes et en- 
"ants; la liste serait trop longue et nous 
sommes forcés de ne pas l’énumérer, 
mais soyez assurés que nous avons un 
Sa» qui vou» donnera satisfaction et que 
nous vou» le vendrons à un prix plu» bas 
que vous ne l'avies espéré.
:*OBES EN INDIENNE fleuries. roug­

et gris, extra spécial: pour (R4 QQ 
cette vente t9X.dO

ROBES EN INDIENNE, rayées Ç4 QQ 
bleu et blanc, valant $3.00 pourtpX.t/O

KIMONOS POUR DAMES, dans toutes 
’es couleurs et qualités différentes, aucsi 
peignoirs. Demande à les voir.

Notre prix sera de 20% en bas du prix 
actuellement marqué.

Un gros lot de broderies suisses, AT 
pour être vendu à, le verge ... U il C
CALEÇONS BLANCS garnis en den­

telle, valent 00c; pour notre ven- 
te anniverseire nous les vendrons tlt/C

CALEÇONS bloomers’ rose-pâle, Wn 
\a1ant 75c; pour cette vente » »C

Durant notre grande vente anniver- 
laire nous accorderons un escompte de 
25 sur toutes nos lignes de Corsets.

N’oubliez pas que noue avons un grand 
choix de rideaux de toutes sortes que nous 
vendrons è des prix très bas. Profitet-en.

SPECIAL
COLLETS de 

25c; pour 
2 pour . .

toutes
cette

sortes,
vente:

va lant

35c

SPECIAL
Grand assortiment de Chapeaux 

et Casquettes, dernières nouveau­
tés, à des prix très réduits.

SPECIAL
PANTALONS de travail, très fort» 

nou» en avons de deux qualités 
différentes que ' nous vendrons

, $1.90., $2.35

SPECIAL
CHAPEAUX EN TOILE pour «n 

fants. couleurs différen­
tes, spécial à ................... 59c

SPECIAL
SERGES A COSTUMES, gris. brun, 

vert, bleu ou noir, valant la varge 
$3.85; pour une semaine 
seulement, la verge

i «a »*»■ v

$1.95

SPECIAL
ROBES DE AISON. indienne» 

rayées pâle, très jolis pstron» 
assortis; pour cette 

grande vente 
ROBES POUR DAMES, en fil. drab, 

bleu-foncé, bleu-pâle, rose «t 
mauve; pour cette 
grande vente

$1.58
fil. drab, 
rose et

$1.98

56, RUE

Trois-Rivières
PHILIPPE DUFRESNE

Près de la Gare du Canadien Pacifique,

56, RUE
CHAMPFLOUR

Trois-Rivières

I

bat son plein. Le succès en est 
réductions que nous offrons

MWSSS


